
Pour lutter contre la recrudescence du banditisme

22 arrestations ont été opérées en 24 heures
De notre correspondant de Paris par téléphone ;
Pour lutter contre la recrudescence du banditisme enregistré à Paris

au cours de ces dernières semaines, voire même de ces derniers mois, le
ministre de l'intérieur et le préfet d
de sécurité.

Bien convaincus que les gangsters
responsables des récents volts à main
armée n'appartiennent pas au monde
souterrain de la pègre, et qu 'ils sont
par voie de conséquence pratiquement
impossibles à détecter par le truche-
ment classique des indicateurs dont la
police dispose « dans le milieu », les
responsables de l'ordre public n'ont pu
faire autrement que de remettre en
vigueur le dispositif de quadrillage em-
ployé le printemps dernier, au moment
de la vagu e des plastiquages O.A.S.
Deux mille hommes mobilisés

Tout comme à cette époque, d'impor-
tants renforts ont été dirigés sur Pa-
ris. Composés de gendarmes mobiles
(vingt-cinq escadrons) et de C.R.S.

police ont pris d'énergiques mesures

(trois compagnies), ils représentent à
peu près deux mille hommes qui sont
ou vont être mis à la disposition du
préfet de police. Parallèlement , la bri-
gade spéciale anti-O.A.S. a été recon-
vertie et associée, elle aussi , à la lutte
contre le gangstérisme. Avec ce com-
plément d'effectifs , M. Papon pense
pouvoir régler leur compte aux bandits
et mettre une bonne fois pour toutes
fin à l'activité des bandes spécialisées
dans l'agression à main armée.

M.-G. G.

(Lire la suite en 13me page)

PARIS ORGANISE DES FOUILLES
ET CONTRÔLES SYSTÉMATIQUES

DES MESURES SONT PRISES
pour réintégrer le Katanga

dans la République congolaise

Le glas sonne-t-il pour M. Tschombe ?

La femme du président katangais
et ses deux enfants partent pour Bruxelles

LÉOPOLDVILLE (UPI). — Le président du conseil du gouvernement central
congolais, M. Cyrille Adoula, a signé lundi une série de documents visant à
la réintégration du Katanga dans la République congolaise, aussi bien dans
le domaine administratif que militaire ou monétaire.

Le généra l indien Prem Chand, com»
mandan t des troupes de l'ON U an
Katanga , que l' on voit ici de prof it
devant le pont détruit de la rivière

Lufira , aux portes de Jadotville.
(Photopress)

Ces documents énumèrent les cinq
mesures suivantes :

« Une mission administrative con«\
duite par le secrétaire général dt*
ministère des services publics, AU
François Kalala, reçoit délégation
de prendre en charge « provisoire»
ment les services administratifs » du
Katanga.
(Lire la suite en 13me page)

Le président Kennedy envoie
des «ambassadeurs nucléaires»

en Europe occidentale

Pour convaincre les membres de l'OTAN d'abandonner
la réalisation de f orces de f rappe indépendantes

M. Bail, sous-secrétaire d'Etat, à Paris cette semaine
WASHINGTON (UPI). — Le président Kennedy vient de décider de la

mise en route d'une campagne de persuasion auprès des membres de
l'OTAN pour éviter l'éclatement de l'alliance menacée actuellement par les
opinions divergentes concernant la meilleure politique de défense nucléaire.

Il s'agit de les convaincre qu 'il
est beaucoup plus sage, plus sûr et
bien moins onéreux pour tous de
créer une force de frappe multina-
tionale dans le cadre de l'OTAN
plutôt que de s'obstiner à vouloir
créer des forces nucléaires nationa-
les et indépendantes.

PARIS D'ABORD
Première étape de cette campagne,

la venue à Pari s mercredi de M. Geor-
ges Bail , sous-secrétaire d'Etat améri-
cain et celle, hier, de M. Finletter, re-
présentant des Etats-Unis à l'OTAN.

Vendredi , M. Bail exposera devant le
conseil de l'OTAN le projet de création
d'une force nucléaire multinationale tel
qu'il a été envisagé dans l'accord de
Nassau conclu avant Noël par le prési-
dent Kenned y et M. Macmillan.
(Lire la suite en 13me page)

M. GEORGES BALL
(Photo Keystone)

La situation devient
de plus en plus grave

LES INONDATIONS AU MAROC

De nombreux quartiers périphériques de Casablanca
sont recouverts par 50 centimètres d'eau

RABAT (ATS-AFP). — La situation devient critique dans le nord du
Maroc , à la suite des pluies qui tombent sans arrêt. La région de Fez est
pour l'instant la plus gravement atteinte. Les inondations provoquées par
la crue des fleuves Sebou et Ouergha s'étendent d'heure en heure.
____________«__«.__ Dans le Gharb , toutes les routes sont

coupées et les trains sont arrêtés sur
la voie ferrée Rabat-Tanger. Dans la
province de' Rabat . L'oued Bou-Regreg a
débordé, inondant les nombreu x villa-
ges qui entourent la capitale. Des mai-
sons se sont effondrées sans causer
toutefois de pertes en vies humaines.

A Casablanca , dans de nombreux
quartiers périphéri ques , l' eau atteint
parfois une hauteur de cinquante cen-
timètres.

L'entraide nationale, le Groissant-
Rouge marocain et des unités de l'armée
s'efforcent d'aider les popula t ions  ru-
rales , souvent isolées , et dont beaucoup
de demeures ont été emportées par les
eaux. Les pertes de bétail paraissent
importantes.

Des victimes
On apprenait également que cinq

personnes avaient été emportées par
les eaux dans la région de Meknès.
Dans la région de Fès, une colline
entière, minée par les eaux , est sur le
point de s'effondrer , menaçant tout un
village. Toujours dans la même région,
un autre pont sur l'Oued Ouergha a
été enlevé et les remblais d'un troi-
sième ouvrage ont été emportés me-
naçant le gros œuvre lui-même.

Aux environs de Rabat, l'eau monte
toujours et des quartiers de la ville
voisine de Salé ont dû être évacués.

L'Union soviétique freine
le développement de la Chine

MAO TSE-TOUNG N'ENTEND GUERE CEDER. . .

« En matière économique nous
avons commis plusieurs erreurs. La
plus grave était celle de compter
sur le soutien russe », vient de dé-
clarer M. Chou En-lai, premier mi-
nistre chinois , en s'adressant à un
groupe de Japonais. Une déclara-
tion bien fondée car , si les désac-
cords entre Pékin et Moscou con-
cernent , en théorie, les conceptions
idéologiques , ce sont leurs consé-
quences pratiques qui se font le
plus durement sentir.

Les frictions entre les deux géants
rouges ne datent pas d'hier. Long-
temps, toutefois , elles furent tenues
secrètes et n 'étaient guère connues
du peuple chinois. Pourtant , en au-
tomne 1961, alors que se déroulait

le 22me congrès du parti communis-
te de l'Union soviéti que , Moscou
demanda soudainement à Pékin le
paiement de toutes les dettes con-
tractées pendant la guerre de Co-
rée.
Vaste offensive de propagande

C'était un coup dur et inattendu ,
visiblement infligé pour des raisons
politi ques. Mao et ses collaborateurs
y répondirent par une vaste offen-
sive de propagande. Ils voulaient
s'assurer au moins une certaine
compensation sur le p lan interne.
Pendant les mois d'hiver et de prin-
temps 1962, partout — dans les
grandes villes et les petits villages
de la Chine — de très nombreuses

réunions du parti furent organisées.
Les émissaires de Pékin y ont an-
noncé que depuis quelque temps
Moscou a adopté « les méthodes des
imp érialistes ». L'URSS exige — en
plus des paiements prévus — le rem-
boursement des crédits militaires ,
accordés à l'époque de la guerre de
Corée. Et pourtant la Chine avait
fait cette guerre , pour défendre l'a-
venir du communisme tout entier !
A cela on ne manquait  jamais d'a-
jouter que ces « exigences exorbi-
tantes » de l'URSS constituaient la
principale raison des difficultés éco-
nomiques du pays.

M.-\  CORT

(Lire la suite en l ime page )

MOSCOU: Une victoire
communiste est possible

sans recourir à une guerre

Uéditorial de la «Pravda»:
un sévère avertissement à la Chine

Ultime appel soviétique à la réconciliation
PARIS (ATS-AFP). — Pour arriver à la victoire finale, le communisme

a-t-il besoin de la guerre on de la paix ? Les réponses divergentes données
à cette question à Moscou et à Pékin constituent, selon la « Pravda », le
fond du litige qui menace d'éclatement le mouvement communiste inter-
national.

D'après l'organe officiel du P.C. so-
viétique, qui désigne pour la première
fois les Chinois, nommément, pour les
critiquer , ce qui est en cause, c'est « le
problème le plus important et le plus
vital de l'époque actuelle : celui de la
guerre et de la paix ».

Comme nous l'avons brièvement an-
noncé hier, voici ce qu'en dit , notam-
ment, la « Pravda » dans son éditorial
en réfutant les thèses exposées à ce
propos par le « Quotidien du Peuple »,
les 15 et 21 décembre :
(Lire la suite en 13me page)

J'ÉCQTJTK..
Tenez ! La Joconde... ?

Voyez bien tout ! Fouillez part i
tout ! D'aucuns sont à l'a f f û t  des>\
p laces. Ils sont même la multitude^
ici-bas. D 'autres sont à l'a f f û t  des^
antiquailles et s 'emploient à y dé*
couvrir une fortune.

De ceux-ci serait p lutôt un an»
cien antiquaire à Par is et à Nice*..
M. Raymond Hekking, qui se f latte

^d'avoir retrouvé l' original de lct\
Joconde de Paris. Ou , du moins,]
une copie, d'une facture moins*
molle que celle du Louvre , qui, en*
e f f e t , et selon lui, ne serait que
copie, elle aussi.

Toutes deux, d' ailleurs, d'un bon
élève de la f in  du XVe siècle.

Toutefois , poin t ne serait ques*
tion pour l'ancien antiquaire de
monnayer sa découverte. Un col*
lectionneur américain lui en aurait
bien o f f e r t  quel ques millions. Des
musées et des amateurs du mondé*
entier l'auraient également sollicité *

« Nenni, je ne vends pas ! « Ma »
Joconde , je la garde pour moi. Mais
peut-être la fortune qu 'elle vaut
sera-t-elle pour quel que autre per *
sonne que j 'en ferais héritière. »

Ce f u t  de la sorte que M. Ray *
mond Hekking repousserait , dit-oitf
même les o f f res  les plus sédui *
santés.

Voyez bien tout ! Fouillez par»
tout ! Ne serait-ce pas en e f f e t , se*
Ion lui , simp lement en furetant
chez un antiquaire d' une localité
voisine de Grasse, qu 'il aurait
fai t  sa trouvaille . Là. A même la
terre . Toute couverte de poussière
et abandonnée dans un coin perdu»

Ne pourriez-vous pas , vous aussi,
en fouil lant dans quelque grenier
délais.té, dénicher , tout encrassé^le tableau , tout au moins , d' un
peintre réputé.

En attendant , voilà beaucoup de
tam-tam, fait  aujourd 'hui seulement,
autour de la découverte de M . Hek-
king, vieille pourtant de presque
quatre ans déjà. Au moment où,
sous garde imposante , la Joconde
du Louvre s'o f f r e  aux yeux des
citoyens des U.S. !

Simp le coïncidence , dira- t-on.
Et si l' ancien antiquaire disait

vrai ? Voyez-vous bien ça d'ici î
Et combien de badauds, là-bas —sans parler de ceux du monde en'

tier — en seraient, un peu Aon-
teux et bien confus, pour leurs
larges frais de bouche bée devant
un chef-d' œuvre tant prôné et qui
n'en serait plus an...

FRANOHOMME

La vie est devenue
impossible

pour James Meredith

À l'Université du Mississippi

OXFORD (UPI) . — James Meredith ,
l'étudiant noir dont l'entrée à l'Uni-
versité du Mississippi provoqua des
émeutes meurtrières en septembre der-
nier, ne se fera pas inscrire pour le
prochain semestre "Si des mesures ne
sont pas prises pour mettre fin aux
brimades qui lui rendent la vie impos-
sible à l'Université.

Dans une déclaration remise aux
journalistes hier matin, James Mere-
dith précise qu'il n'a « pas décidé de
cesser le cours de l'Université du Mis-
sissippi », mais constate : <t Nous som-
mes engagés dans une guerre sans
merci pour l'égalité des chances de nos
citoyens. L'ennemi est déterminé,
plein de ressources et sans scrupules. »

La dernière manifestation d'hostilité
organisée contre l'étudiant noir a été
la distribution , dimanche, sur le cam-
pus de l'Université , d'un tract se récla-
mant d'une organisation « essentielle-
ment créée pour la mise en accusation,
l'élimination et l'exécution » du prési-
dent Kenned y pour sa « trahison » dans
l'affaire Meredith.

DEBUT
des entretiens

Heath-Schroeder

En Grande-Bretagne

LONDRES (UPI). — Le ministre
ouest-allemand des affaires étrangères,
M. Gerhard Schroeder, est arrivé lundi
à l'aérodrome de Northolt , où 11 a été
accueilli par le lord du sceau privé,
M. Heath, avec qui il a commencé hier
soir ses entretiens qui se poursuivront
aujourd'hui. Les des hommes ont gagné
Immédiatement les Chequers — la ré-
sidence de campagn e de M. Macmillan
— où se déroulent les conversations.

Celles-ci sont considérées comme très
importantes à Londres, car on espère
qu'elles permettront de sortir enfin de
1 impasse les négociations sur la candi-
dature de la Grande-Bretagne à l'entrée
dans le Marché commun.

M. Schroeder a déclaré notamment :
« La décision prise par le Royaume-

Uni d'entamer ces négociations avec les
Six est d'une grande importance poli-
tique et de portée historique. Nous es-
timons qu'en dépit du fouillis des pro-
blèmes économi ques qui se posent , il
sera possible de donner la priorité
qu'ils méritent aux objectifs politiques
primordiaux de la coopération euro-
péenne. Ainsi nous espérons que nous
arriveron s bientôt à une conclusion po-
sitive des négociations de Bruxelles. »

Nouvelles
arrestations

au Pérou
De 700 à 1000 personnes
auraient été appréhendées

LIMA (UPI). — Le gouvernement
péruvien a poursuivi lundi les ar-
restations parmi les milieux de gau-
che dans l'ensemble du pays.

De source officielle , on annonce que
300 agitateurs « communistes » ont été
arrêtés mais, de source privée, on as-
sure que ce nombre s'établit entre 700
et 1000 personnes.

Quoi qu'il en soit , le gouvernement
affirme que les efforts des syndicats
pour déclencher des grèves de protesta-
tion ont échoué. La journée à Lima a
été marquée par un seul incident : l'ex-
plosion d'une bombe de fabrication ar-
tisanale sous un camion de police.

Le gouvernement a transporté un
grand nombre d'agitateurs arrêtés en
des endroits éloignés de la cap itale ,
pour « procéder à leur interrogatoire ».

Justice d'exception
S

'IL est un principe généralement
accepté en démocratie depuis
Montesquieu, c'est celui de la

séparation des pouvoirs i l'exécutif, le
législatif et le judicia ire doivent être
distincts. Il importe en particulier que
ce dernier soit soustrait aux influences
politiques. Il y va d'une garantie es-
sentielle accordée aux individus en
face du pouvoir. La justice n'existe
pas si celui-ci exerce sur elle une pres-
sion qui lui permet d'éliminer les ad-
versaires qu'il estime indésirables.

En Occident, et non sans difficultés
et tergiversations, on en est venu peu
à peu à admettre ces principes. C'est
ce qui distingue nos régimes de ceux
des Etats totalitaires si 'nombreux en-
core à travers le monde ? Or, voici
qu'en France se maintient une justice
d'exception. L'Assemblée nationale a
voté le projet gouvernemental insti-
tuant une « cour de sûreté de l'Etat »,
destinée à remplacer les juridictions
exceptionnelles qui avaient été décla-
rées inconstitutionnelles par le Conseil
d'Etat avant les élections.

Certes, le projet gouvernemental a
subi des atténuations sur quelques
points, qui ont été analysées dans
nos colonnes samedi par notre corres-
pondant de Paris. Il reste que, dans
l'ensemble, oe n'est ni la Haute cour
composée de parlementaires, ni la jus-
tice régulière des cours d'assises qui
auront, comme c'était le cas sous la
Troisième république, à connaître des
crimes commis contre la sécurité de
l'Etat. Mais c'est une juridiction nou-
velle, composée par moitié de civils
et par moitié de militaires, tous dé-
signés par le gouvernement. Et il reste
que la liste de ces crimes est aussi
vague qu'extensible. Il reste enfin que
les présumés coupables pourront être
remis plusieurs jours durant à la jus-
tice, sons qu'ils puissent communiquer
ni avec leur famille. Mil avec leurs
avocats. C'est là une atteinte indé-
niable au principe de l'e habeas cor-
pus » admis en Occident.

Ce texte n'a pas été adopté ou
Palais-Bourbon sans opposition. Même
des députés gaullistes se sont sentis
mal à l'aise. Et les républicains indé-
pendants qui suivent le gouvernemen-
tal M. Giscard d'Estoing n'ont pas tous
suivi, cette fois, la majorité. Mais sur-
tout l'on a éprouvé le soulagement de
constater que, contrairement à oe qui
s'était produit au lendemain de la li-
bération, la gauche tout entière s'est
dressée contre le projet qui fut at-
taqué en particulier avec brio par
M. François Mitterrand, un ancien mi-
nistre de Mendès-France.

Dans la presse aussi, les protes-
tations sont nombreuses. Le pasteur
Fin et, dans « Réforme », a écrit un
article remarquable où l'auteur, peu
suspect pourtant d'hostilité ou gé-
néral de Gaulle dît sa méfiance ou
sujet de toute justice d'exception. C'est
que les journaux craignent pour leur
liberté d'expression à laquelle, depuis
la fin de la guerre mondiale, il a été
souvent porté atteinte. La récente sai-
sie du livre de M. Fabre-Luce, Intitulé
« Haute cour » a fait grand bruit. Et
l'affair e a été jugée plus grave encore
du fait que cet écrivain s'est vu inter-
dire également l'accès à la radio-
télévision française pour une émission
portant sur un sujet de... caractère dé-
mographique 1

Pour justifier l'institution d'une cour
de sûreté, les porte-parole du gou-
vernement à la Chambre ont argué
des nombreux dossiers d'inculpés
O.A.S. qui restent à juger. Ils ont fait
état aussi de nouvelles menées cri-
minelles que cette organisation aurait
projetées contre le chef de l'Etat. Mais
ils n'ont apporté aucune préoision à
ce sujet. Enfin, ils ont prétendu que
le regain de banditisme qu'on a en-
registré en France, paraît-à l, serait le
fait de rapatriés algériens. Mais là
encore ils n'ont apporté aucune preu-
ve à l'appui de leurs allégations.

On nous avait annoncé pourtant
à plus d'une reprise que l'O.A.S. avait
été définitivement liquidée. D'autre
part, la Cinquième république a célé-
bré avec éclat, en novembre dernier,
sa retentissante victoire sur l'extré-
misme de droite. Il y a là une contra-
diction évidente avec le fait que les
institutions républicaines seraient de
nouveau en cause. Faut-il donner roi-
son au pasteur Finet qui écrit avec un
brin d'étonnement malicieux : « Cela
m'induit à constater que le régime
est fragile et vulnérable, toujours
menacé. »

Quoi qu'il en soit, ce n'est pas en
instituant une nouvelle cour d'excep-
tion qu'on calmera les esprits dans
la mesure où fis sont encore trou-
blés. S'agissont des Français d'Al gérie,
il y faudrait Surtout des mesures
sociales efficaces pour les réintégrer
dans la mère-potrie ; il y faudrait une
attitude ferme à l'égard de Ben Bella
qui viole les accords d'Evian ; il fau-
drait enfin une généreuse amnistie
à l'égard de ceux qui sont en prison
pour avoir défendu jusqu'au bout des
idées que de Gaulle avait lui-même
professées un temps.

René BRAICHET.

Page i :
LE RIDEAU DE VELOURS

Page il :
REFLE TS DE LA VIE DU PAYS

LIRE AUJOURD 'HUI:



VILLE DE |jf NEUCHATEL

Ecole de mécanique
et d 'électricité

A) Ecole technique supérieure
divisions : mécanique, électricité.
Diplôme cantonal de technicien.

B) Ecole professionnelle
Formation de mécaniciens de précision,

mécaniciens électriciens,
monteurs d'appareils électroniques
et de télécommunications,
dessinateurs de machines.

Certificat fédéral de capacité.
Certificat d'études de l'école.

Inscription des nouveaux élèves
année scolaire 1963 - 1964

Dernier délai : 16 janvier 1963

Formules d'inscription, programmes et tous renseigne-
ments au secrétariat de l'Ecole, tél. (038) 518 71.

Les parents sont invités à assister à une séance d'infor-
mation

le jeudi 10 janvier 1963, à 20 h 15, à l'école ,
rue Jaqnet-Droz 7

! Le directeur : P. Indermùhle.

Important commerce de confection pour hommes et dames
cherche, pour entrée immédiate ou à convenir,

jeune vendeur qualifié
de langue maternelle française ou allemande.

Faire offre sous chiffres P 10,001 J à Publicitas, Saint-
lmier.

Important bureau d'ingénieur de Neuchatel cherche :

DESSINATEURS StJfAT

I LunNILItNû béton armé)

INGÉNIEURS awsr
ayant si possible quelques années de pratique.

I 

Semaine de 5 jours.
Faire offres sous chiffres P 1046 N à Publicitas, j

Nous cherchons une jeune

employée de bureau
ayant de préférence quelques années de pratique, pour
correspondance et travaux cle statistique.
Place stable, travail indépendant , semaine de cinq jours.

Faire offres manuscrites à
l'IMPRIMERIE PAUL ATTINGER S. A.,
avenue Rousseau 7, Neuchatel.

( Lire la suite des annonces classées en 5me page )

Association d'industriels
ayant siège à Neuchatel

cherche :

un ou une secrétaire de direction
capable de seconder efficacement l'administrateur ;

une employée de bureau
ayant bonne formation.
Places stables, bureaux agréables, équipement moderne.

Entrée : immédiate ou à convenir.
Faire offres, avec curriculum vitae, photo, références,
certificat et prétentions, sous chiffres D. I. 4 au bureau
de la Feuille d'avis.

hlBHBHBEB cherche une bonne

secrétaire M
de langue maternelle française, ayant '¦ :]
si possible quelques notions d'aile- J
mand, pour correspondance.
Prière de faire offres avec curricu-
lum vitae, prétentions de salaire et
photographie au service du person-
nel de la

Socîété suisse pour la construction de locomotives et de
machines, Winterthour.

La Compagnie des tramways de Neuchatel
cherche un technicien - électricien, si possible au courant
de la traction des chemins de fer ou tramways, en qualité de

chef de la traction et des ateliers
de préférence Suisse français.
Entrée le plus tôt possible.
Offres avec prétentions et références à la Direction de la
Compagnie.

L'ATELIER DE RELIURE
DELACHAUX & NIESTLÉ

Passage Max-Meuron 4

engage

ouvrières brocheuses
Personnes consciencieuses, habiles et en bonne santé
seraient formées. Semaine de 5 jours et de 44 heures.

On cherche

personne
pour tenir un ménage.
Entrée immédiate ou à
convenir. Tél. 5 45 62.

CANTINE DES CASERNES, COLOMBIER NE,
cherche pour tout de suite :

une sommelière
pour le service de table des officiers ; .

une fille de buffet
pour le comptoir de la cantine ;

une fille d'office
Tout ce personnel est nourri et logé.
Congé le samedi après-midi et le dimanche.
Se présenter le matin à la cantine. — Tél.

038, 6 33 43.

Nous cherchons

OUVRIÈRE
habile pour travaux soi-
gnés genre bijouterie .

Fabrique HUGUENIN-
SANDOZ, Plan 3. Télé-
phone 5 24 75.

Quel jeune collaborateur
désirerait se créer, dans notre service des commandes,

une situation d'avenir ?

Nous offrons : travail intéressant, semaine de 5 jours,
avantages sociaux.

Nous aimerions : employé de commerce en possession
d'un certificat de fin d'apprentissage ou titres jugés
équivalents, avec de bonnes connaissances de l'allemand.

Date d'entrée : 1er mars ou à convenir.
Les candidats voudront bien faire parvenir leurs offres
détaillées à la Maison WAGNER & Cie, fabrique de

produits en papier, Badenerstrasse 820, Zurich 9/48.

Nous cherchons pour entrée immédiate ou date à con-
venir

représentants
de 25 à 40 ans, possédant si possible voiture, pour visi-
ter la clientèle particulière. Salaire très intéressant avec
possibilité de se créer une place d'avenir dans la mai-
son. Tout candidat recevra une bonne formation.
Faire offres, avec photo, sous chiffres B 40001 U à
Publicitas S. A., Neuchatel.

Pour le façonnage d'outils pour moulage
sous pression et sous injection de notre
département matières synthétiques, nous
cherchons à compléter notre équipe par
quelques

outilleurs
Nous offrons un champ d'activité intéres-
sant et varié.

Semaine de 5 jours.

ÉLECTRONÀ S. A./ BOUDRY (N E)
Tél. (038) 6 42 46

JVIIGROS NEUCHATEL _

cherche

pour son siège central à Marin (NE)

employée de bureau
aimant les chiffres, pour des travaux
de facturation et de calculs.

Place stable, semaine de 5 jours,
avantages sociaux, atmosphère de
travail agréable. (Cantine d'entre-
prise, transport depuis Saint-Biaise
assuré.)

Faire offres à la Société Coopérative
MIGROS NEUCHATEL, Case postale
Neuchatel 2 Gare. Tél. 7 41 41.

Pour développer sa production de machines spéciales ,
grande manufacture d'horlogerie cherche

ingénieur ou
i

technicien constructeur en machines
Le titulaire doit être à même de construire , de fabriquer
et de mettre en service des machines spéciales compre-
nant des éléments pneumatiques, hydrauliques et élec-
triques.
Du personnel capable est à disposition.
Selon les possibilités du candidat, il peut être appelé
à prendre la responsabilité du département.
Entrée au plus tôt ou à convenir.
Adresser offres à P. G. 6116 au bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche pour Neuchatel, pour tout de suite ou date
à convenir , une

secrétaire-comptable
sachant bien l'allemand et si possible l'anglais. L'âge n'a
pas d'importance. Travail indépendant. Semaine de cinq
jours.

Faire offre manuscrite accompagnée du curriculum vitae
à la

FIDUCIAIRE D'ORGANISATION
ET DE GESTION D'ENTREPRISES
1, rue des Terreaux, Neuchatel

VJII uueiuuo

ouvrier
pour la culture maraî-
chère. — S'adresser à
M. Dubled , Salnt-Blaise.
Tél. 7 52 45.

On demande :

une sommelière
un sommelier

une fille de buffet
Entrée immédiate. —

Buffet de la Gare CFF,
le Locle. — Tél. (039)
5 30 3a

f 

V I L L E

Neuchatel
Remerciements

Le directeur et le com-
mandant de la police lo-
cale tiennent personnel-
lement et au nom du
corps de police à expri-
mer leur vive gratitude
aux nombreuses person-
nes qui ont, par des dons
aussi variés que géné-
reux, manltesté leur sym-
pathie aux agents à l'oc-
casion des fêtes de fin
d'année.

BELLE
MACULATURE
au bureau du journ al

A vendre , à 12 kilomètres de Neuchatel,
bonnes communications,

immeuble locatif
6 appartements, 2 garages

Surface totale 2000 mètres carrés
prix Fr. 127,500.—

Très bon état , soigné, appartement de 3 piè-
ces, loyers bas , confort partiel . Soleil , vue.
Pour traiter , Fr. 47,500.— environ .

Agence immobilière
Claude Butty

Estavayer-le-Lac
Tél. (037) 6 32 19

A vendre, à Estavayer-le-Lac, accès facile,
cadre de verdure agréable, immédiatement
au bord du lac,

vieille baraque de pêcheur
sans confort
Prix Fr. 8750.—

à transformer en week-end. Terrain propriété
de l'Etat de Fribourg. Libre rapidement. —
Faire offres sous chiffres A. S. 32367 F., aux
Annonces Suisses S. A., « ASSA », Fribourg.

VILLA
à vendre, à Peseux, comprenant 7 chambres,
cuisine, 2 salles de bains, 3 W.-C, buande-
rie avec machine à laver automatique, chauf-
fage général à charbon plus grand local de
8 m X 3 m 75 pouvant servir de bureau,
atelier, salle de jeux.

Prix Fr. 140,000.—.

S'adresser à Samuel Matile, agence immo-
bilière, Fontainemelon. '

Villas de 2 logements
et maisons familiales

à vendre
CORCELLES. — Deux
belles villas dans une
situation exceptionnelle ,
vue étendue et Impre-
nable. L'une de 2 loge-
ments de 2 et 4^ pièces,
et l'autre de 3 et 4 piè-
ces. Tout confort. Ter-
rains de 400 m2.

CHAMBRELIEN. — Jolie
villa moderne 4 cham-
bres, confort. Chauffage
au mazout. Terrain 1500
m2. Etat de neuf.

COUVET. — Maison fa-
miliale, ancienne, réno-
vée, 5 pièces. Bains. Cen-
tral mazout.' Jardin et
champs de 3600 m2.

Agence Romande
Immobilière

B. de Chambrier
R. Jobln

Place Pury 1, Neuchatel

CHALET
Je cherche à acheter

chalet de week-end au
bord du lac. Faire offre
sous chiffre U. B. 48
au bureau de la Feuille
d'avis.

A louer appartement
4 pièces

loyer réduit par service
de concierge. — Adres-
ser offres écrites sous
chiffres A. H. 29 au bu-
reau de la Feuille d'a-
vis.

A louer à Anet , dès le 1er mars 1963,

logement de 4 pièces
dans bâtimen t neuf. Loyer mensuel
Fr. 280.— plus chauffage et eau. Ascen-
seur et tout confort .

F. Steiner, Anet (RE), tél. (032) 8 37 61.

Nous demandons à

É C HA N G E S
appartement de 4 pièces, confort, vue Imprenable ;
conviendrait plutôt pour salaire moyen (avec en-
fants), contre un de 3 ou 4 pièces, confort ou
mi-confort. Discrétion. — Adresser offres écrites
à N.V. 42, au bureau de la Feuille d'avis.

Poudrières
A louer immédiatement ou pour époque à

convenir :
un appartement de S y ,  chambres, tout

confort,
garages.
S'adresser : Etude Wavre, notaires.
Tél. 510 63.

L'entreprise Albino Turuani , Drai-
zes 75, cherche pour son personnel,
à Neuchatel ou environs,

cham bres et appartements
Location immédiate ou à convenir.
Tél. 819 13.

URGENT
Nous cherchons pour

Jeune dame chambre
chauffée, quartier est de
Neuchatel ou Saint-Blal-
se. — Prière de télépho-
ner au 5 18 33.

Chauffeur de camion
robuste et sérieux, pouvant aider au chantier,
est demandé. — Offres sous chiffres F.M. 34,
au bureau de la Feuille d'avis. 

Jeune homme cherche
pour tout de suite

chambre
indépendante à Neucha-
tel. — Adresser offres
écrites à 51-741 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

A louer dortoirs avec
lits à prix de pension
raisonnables. — Tél .
(026) 7 12 79. — Restau-
rant des Ruinettes,
Verbier.

A louer au centre, a
demoiselle, chambre avec
bonne pension. On pren-
drait encore quelques pen-
sionnaires pour le repas.

Tél. 5 61 91.

On cherche
CHAMBRE

modeste pour monsieur
propre et sérieux. — Tél.
5 98 49.

Physicien cherche pour
le 1er février,

studio
non meublé ou meublé,
à Neuchatel ou dans les
environs. — Adresser of-
fres écrites à 51-740 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Famille de situation
indépendante cherche à
louer maisonnette, éven-
tuellement appartement ,
avec jardin ,

5 ou 6 pièces
à Hauterive ou aux en-
virons. Autres localités
pas exclues. — Faire of-
fres sous chiffres CG
6231 au bureau de la
Feuille d'avis.

A louer chambre à 2
lits, tout confort. — Tél.
5 06 35.

A louer jolie chambre
à 2 lits, vue panorami-
que sur le lac. Part à
la salle de bains. — Tél.
8 45 40 , Auvernier.

A louer à jeune hom-
me sérieux jolie cham-
bre meublée chauffée.
Tél. 5 98 57.

A louer chambre meu-
blée modeste à jeune
homme suisse. — Tél.
5 14 75 après 13 heures.

Bôle
Chambre indépendan-

te, chauffée, avec cabi-
net de toilette et dou-
che à louer à Bôle, à
jeune dame ou demoi-
selle sérieuse. — S'adres-
ser à l'Etude J.-P. Mi-
chaud , avocat et notaire,
à Colombier.

A louer tout de suite
chambres meublées à 1
ou 2 lits. Confort. De
préférence à Suisse. —
Tél. 4 00 34.

ÉCHANGE
On échangerait pour le

plus tôt possible appar-
tement de 3 pièces, con-
fort , jardin , vue magni-
fique , à Cormondrèche,
contre appartement de
4-5 pièces, confort , ville
ou environs. — Faire of-
fres sous chiffres P.
1058 N, à Publicitas,
Neuchatel.
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Vous qui souffrez de Rhumatismes,
Douleurs dorsales ou
pectorales... n'hésitez pas l

Appliquez un emp lâtre Bertelli, éprouvé
|t:| depuis de nombreuses années. Pratique,
!;. ' ¦ propre , inodore et rapidement efficace,
WÈ l'emplâtre Bertelli agit immédiate-
%iï ment...s 'il est appliqué à temps ,
IÉ bien sûr! Demandez expressément
W: la marque mondiale

* BERTELLI
Jll En vente dans les pharmacies et
JPI les drogueries.
MÈ E.Tettamanti&.Cie, Zurich |
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pour dames, jolis dessins sur cretonne glacée, façon wHwfr W? f I i l S e  m-

écossais à grande poche extérieure avec fermeture éclair, Kj Sjl\ **^** 
^ f̂*̂ '̂ j ^WÊ M? M #

Overall Pon K~~~*~~̂ ^
pour enfants , en satin uni, façon montante, coloris marine, W  ̂w 

ĝ, ,̂**4ÊL é̂T JT
jaune ou turquoise. Tailles 2 - 3  SLlB J§!1~— " ~~*"̂  M ^̂ Ĵ^

Pull-shirt 11*90 IjUwLw^
pour hommes, jolie qualité laine, col fermé 3 boutons, k ĵ IM jM '.. ""... -À
4 teintes en vogue BL W|JHScttte uu

, ,  .95 moucriB
réversible, en tricot éponge blanc, grandeur 1 a 3 ans . . _ ma ¦ ¦¦¦! wm

AU RA YON MÉNA GE Q
Paillasson ^cn (%(\i j|| 

AI 
W

en coco de belle qualité, dessins à rayures, grandeur ffl w W  ; i j ; ^  ̂I$& UUUU vUl
Saladier 125
en verre blanc moulé, jolie forme, diamètre 23 cm . . .  i

r% % ' f au 2me étage, actuellement

Service à café m g| m^ > « «g. « 
^6 personnes, porcelaine blanche à décor fleurs, les gl mj k M r̂ lK ' i  II Wv %| ((((( Noî arilcles de qualité éprouvée,

15 pièces 
Ml ^J1 Of il 

F k̂ \H l̂̂ E 
aux meilleurs prix !

t
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VÉLOS - L_ Pclur l ' e n t r e t i e n  de vos¦ 
j vélos, vélomoteurs, motos,

MOTOS I I Vente - Achat - Réparations

-¦îîi G. CORDEY
Place Pury - Prébarreau 5 - Tél. 5 34 27 :

HILDENBRAND
FERBLANTERIE

S A N I T A I R E
Coq-d'Inde 8 - Tél. 5 66 66

S™ E ERIC MOSER
—¦HHH9 PAPIERS PEINTS

y^iv.-^.̂ ^l DÉCORATIONS
Maladière 25 Tél. 5 54 64

Télévision L ™t.ToZ.?*w

Radio i RADIO - MELODY
B et ses techniciens

sont à votre service
fc^^gwB&Mfti^ Flandres 2 - Tél. 5 27 22

Neuchatel
Se rend régulièrement dans votre région

CONTRE LA PLUIE ET LES

C O U R A N T S  D'A!  R
ISOLATIONS DE VOS PORTES

ET DE VOS FENÊTRES

H E R M É T IC  A I R
Nombreuses références

SAINT-BLAISE Tél. (038) 7 53 83 i

|p mP P l ' ÎQ ip r  l_ Tous travaux du bâtimentLC Hlol i l i l ù lGI ferai et d'entretien - Agencement
p h prj rt p ll| d'intérieur et de magasin

Meubles sur commande

ik̂ ŝ H KBTZ & Cie
Ecluse 78, tél. 5 24 41

TapiSSier - ». RJDEA UX soignés
décorateur M Pour vos
sr«KOTwroyJii ^APIS en tous genres
l^ lv^i^- ' • ' . . ¦ :.n , :.>. ! adressez-vous au spécialiste

Cité 5 - Peseux ^. Meyiail Tél. 8 31 761
Conseils et devis sans engagement

Coupons de tissus
pour meubles, rideaux

et coussins

Miorini ^̂  M
Chavannes 12 - NEUCHATEL

ÂCCORDAGES DE PIANOS
RÉPARATIONS VENTES

Roman Felber
HAUTERIVE - Rouges-Terres 33 b

Tél. (038) 7 50 80 H
(jusqu'à 13 heures et dès 18 h 30) i j

MAGASIN : Neuchatel, Cassarde 20
(ouvert mercredi et samedi après-midi) j

Membre de l'Association suisse | ;
des accordeurs de p ianos.
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«L'achat à crédit normalisé
par la loi»

Hommage à Stravinski
Au grand-Théâtre de Genève

par les ballets du XXe siècle de
Maurice Béj art

Après «Don Carlos» de Verdi, don-
né comme spectacle d' ouverture au
Grand-Théâtre de Genève , la di-
rection avait choisi comme deuxiè-
me spectacle « Les Ballets du X X e
siècle ». Ce f u t  là un choix heureux,
car Béjart hôte du Théàre de la
Monnaie à Bruxelles , est , avec Ro-
land Petit de Paris, le meilleur cho-
régrap he europ éen actuel.

Programme donc entièrement con-
sacré à illustrer la musi que de Stra-
vinsk y dont on sait l'apport essen-
tiel au ballet de notre époque. En
e f f e t , dès 1910 , année de la créa-
tion par Diaghilev de « L'Oiseau
de f e u  », les créations vont se suc-
céder , « Petrouchka » en 1911, « Le
Sacre du printemps » en 1913, puis

successivement « L e  Rossignol »,
« Renard », « Noces », « Pulcinella »,
« Apollon musagète ».

Au cours du spectacle que nous
avons suivi avec un intérêt gran-
dissant : « Pulcinella », « Jeux de
cartes » et «Le Sacre du printemps» ,
nous nous sommes demandé si un
choréauteur, comme l' appelle Lifar ,

a le droit de modi f ier  totalement
l' argument primitif  sur lequel l'au-
teur avait composé sa musi que. En
e f f e t , aussi bien pour « Pulcinella »
que pour le « Sacre », rien n'est
resté de la chorégraphie orig inale.
Nous avons eu la chance de nous
entretenir longuement de la ques-
tion avec le f i l s  d 'Igor Stravinsk y ,
Théodore, qui assistait à titre privé
à la représentation (ingratitude des
républiques !) Son point de vue
sur Vintangibilitè de l'adap tation de
ballets , dont la musique a été écrite
sp écialement sur un argument , peut
f o r t  bien se soutenir. Il  est f r a p p a n t
de constater que Stravinsk y avait
nommément donné des sous-titres
aux divers mouvements de sa suite

«Le Sacre du printemps ». Chorégraphie de Maurice Béjart.

« Jeu de cartes ». Chorégraphie de Janine Charrat.

du « Sacre ». Exemp les : danse des
adolescents, épanouissement du prin-
temps, rondo printanier, etc. Or,
dans la chorégraphie de Béjard , on
est aux antipodes de l 'inspiration
première. La brutalité , la sauvage-
rie , l'érotisme Vemportent , il ne res-
te rien de la poésie dont est bai-
gnée l'œuvre. Remarquablement
dansé , par dix-huit danseurs et dix-
huit danseuses formant  une troupe
homogène sans solistes , le ballet dans
son dépouil lement et dans son pri-
mitisme voulu fa i t  grande impres-
sion sur le spectateur et donne une
image de notre monde, de l'a f f ron -
tement des sexes, douloureuse et
poignante. Mais encore une f o i s , le
choré grap he a-t-il lois ir de débri-
der sa fantaisie créatrice? Il est pro-
bable que Béjart a puis é une part
de son insp iration dans les f resques
de Signorelli de la cathédrale d 'Or-
vieto. La parenté était f lagrante  en-
tre les nus de l'immense f resque
de la Résurrection et les attitudes
des danseurs revêtus d' un simp le
collant ambre on jaune.  Hodler aus-
si semble avoir inf luencé certaines
attitudes des groupes , ou même Er-
ni.

On est en droit tout de même,
en dé p it de ces restrictions, d' admi-
rer hautement le travail créateur de
Béjart , la perfect ion des mouve-
ments d'ensemble et le tragique qui
se dégage de ce ballet du « Sacre »
qui , décidément , au cours des ans ,
aura provoqué bien des discussions

passionnées (on se souvient du scan-
dale qu 'il avait provoqué en 1913,
lors de sa création , où la comtesse
de Pourtalès s 'était écriée tout haut:
« C' est la première f o i s  que l' on ose
se moquer de moi I »).

Dans « Pulcinella » , si la choré-
grap hie a été aussi modi f i ée , elle
reste tout de même dans l' esprit de
son auteur. Conte tragi-comi que mê-
lant la Commedia dcïl' arte à la say-
nète napolitaine. Dansée merveil-
leusement avec beaucoup d' ag ilité ,
de grâce , d' enjouement , dans
d' amusants costumes et décors , elle
restitua l' esprit f r o n d e u r  et la vi-
vacité des terres ensoleillées du
sud. Nous ne citerons aucun nom
de solistes , car ce qu 'il y a d'admi-
rable dans la troupe de Béjart ,
c'est que du pr emier au dernier
danseur tous s'intègrent absolument
dans l'œuvre et la servent admira-
blement , sans jamais se mettre en
avant-scene. On est loin des troupes ,
même célèbres, où les grands de la
danse f o n t  un sort à chacun de
leur foue t t é  battu ou pirouette I

En f in  c'est toujours avec un p lai-
sir délicat que l'on revoit « Jeux
de cartes », créé par Janine Charrat
au lendemain de la guerre dans la
Compagnie des Champs-El ysées , de
fameuse mémoire. Cette compa-
gnie avait apporté comme pre-
mier spectacle les adorables « Fo-
rains » d'Henri Sauguet dans un
décor de Bérard. Avec « Jeux » , ce
f u t  la première b o u f f é e  de poésie
et de charme , après l'horrible p é-
riode de 1939 - 19't ") . C' est un di-
vertissement de haut goût , peut-
être un peu extérieur, car il pour-
rait manquer un peu d 'âme, ce
dont ne sont jamais dé pourvus les
ballets du g énia l Roland Petit. Mais
il se voit avec un constant p laisir
et sa chorégraphie et ses costumes
sont parfaitement dans l' esprit de

l'œuvre qui se veut un aimable
divertissement.

En résumé, soirée faste  à Genève
où l'on a pu se convaincre une
f o i s  de p lus que les « Ballets du
X X e  siècle » apportent une contre
bution essentielle à la chorégraphie
de notre temps.

Gérard MATJLEB.
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Mardi
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION

7 h, bonjour matinal ! 7.15, informa-
tions. 7.20 , premiers propos. 7.30, ici au-
toradio Svizzera... 11 h, émission d'ensem-
ble. 12 h, midi à quatorze heures. 12.45,
informations. 12.55, le comte de Monte-
Cristo, feuilleton . 13.05, mardi les gars !
13.15, disques pour demain. 13.40, le dis-
que de concert.

16 h, le rendez-vous des Isolés. Ursule
Mirouet. 16.20 , duo en la majeur , Schu-
bert. 16.40. mélodies italiennes. 17 h, le
magazine de la médecine. 17.20, cinéma-
gazine. 17.45, le Robinson français : Geor-
ges de Caunes. 18 h, bonjour les j eunes !
18.30, le micro dans la vie. 18.50, les
courses féminines Internationales de ski de
Grindelwald. 19 h , la Suisse au micro.
19.15, informations. 19.25, le miroir du
monde. 19.45, l'aventure vous parle. 20.15,
refrains en balade. 20.30, la princesse Ma-
leine, drame de M. Maeterlinck. 22.15, la
petite suite, Debussy. 22.30, informations.
22.35, le courrier du cœur. 22.45 , les che-
mins de la vie. 23.15, hymne national.

Second programme
19 h, émission d'ensemble du studio de

Lugano. 20 h, vingt-quatre heures de la
vie du monde. 20.15, le comte de Monte-
Cristo, feuilleton. 20.35 , la grande affiche.
20.50, mardi les gars I 21 h, visiteurs
d'un soir. 21.30, en avant-première :
swing-sérénade. 21.50, hier et aujourd'hui,
avec l'orchestre de chambre de Lausanne.
22.30, hymne national.

BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
6.15, informations. 6.20 , mélodies popu-

laires. 7 h, informations. 7.05, mélodies
de films et de comédies musicales. 7.30,
ici autoradio Svizzera. 11 h, émission
d'ensemble : musique de chambre d'E.
Pfiffner. 11.30, compositions de M. Lan-
jean et Roger-Roger. 12 h, chants popu-
laires écossais. 12.20 , nos compliments.
12.30, informations. 12.40, orchestre et so-
listes récréatifs.

14 h , pour Madame. 14.30, mélodies
d'opéras Italiens de Mozart. 15.20, la joie
dans la nature. 16 h , musique ancienne.
16.45, nouveaux livres. 17 h, piano. 17.30,
pour les jeunes. 18 h , disques. 18.20, pour
les amateurs de jazz. 18.45, les courses
internationales de ski pour dames à Grin-
delwald. 19 h, actualités. 19.20, commu-
niqués. 19.30, informations , écho du temps.
20 h, orchestre de la BOG : œuvres de
compositeurs belges. 21.15, chants de
Schumann. 21.45, théâtre contemporain.
22.15, informations. 22.20 , guitare. 22.45,
J. Damkworth et son orchestre.

TÉLÉVISION ROMANDE
Relâche.

ÉMETTEUR DE ZURICH

Relâche.

« Le retour de I enfant prodigue »
d'André Gide

t® rideau de velours
Un succès pour la Comédie-Française

Dans cette p ièce de courte durée,
André  Gide résume le meilleur de
bien des pensées dispersées dans
l'ensemble cle son œuvre. Sous la pa-
rabole évangéli que dont il respecte
la donnée in tac te , que de positions
de l'âme devant la vie il sait évo-
quer — et avec quel art ! Témoi-
gnant  d'une impartial i té totale , il
semble se montrer infidèl e à ses
idoles préférées : l'existence envisa-
gée hors de toute loi morale, le
plein essor de l'âme hors de toute
inf luence  dominatrice, le droit pour
chacun de vivre sa vie sans se pré-
occuper dans l'immédiat du iuge-

Andre Gide

ment d'aotrui, et, dans l'Eternel, des
sanctions risquées et des finalités
suprêmes.

Celui qu'on considère comme le
prototype de l'esprit se révolte, s'at-
tache cette fois à nous représenter
qu'il n'y a pas plus ici-bas de ré-
fractaire à plein que de vertueux
intégral . que l'un et l'autre font
souvent des concessions à leur idéal,
et sont amenés à passer souvent —
en partie du moins — d'un clan
dans un autre ; que dans la vie que

certains donnent comme exempte de
concessions à l'esprit bourgeois et
traditionnel, cette manifestat ion d'or-
gueil rejoint la vanité plus pro-
saïque de ceux qu'ils renient, et
que leur évasion se tisse soudain
de regrets inavoués de ce confort
dont ils disaient faire fi !

L'enfant prodigue se vantait de
rejeter sans regret et sans peine ce
confort auquel il renonçait (ou
croyait renoncer) n'y voyant que
soporifique de tout ce qui veillait
en lui d'impulsion idéaliste ; il
croyait abandonner  à jamais cette
existence trop ouatée où ses pa-
rents avaient fait vivre sa jeunesse
et cependant il revient à eux ! En sa
fugue, il n 'avait pas tardé à se sen-
tir hanté de ces délices purement
humaines dont malgré lui son en-
fance avait joui. Lui qui , de loin ,
ne considérait pas la pauvreté com-
me une disgrâce et envisageait sans
frayeur de lui tendre la main par
joie , ne tarde pas à se sentir dans
la fange plus humilié qu'il avait
cru l'être dans le faste !

Et André  Gide nous montre in-
versement que dans l'existence des
parents de son héros il n 'entrait
pas qu 'égoïsme, matérialisme et
étroitesse d'idées ; qu 'à l'insu des
plus bourgeois (et de ceux qui les
stigmatisent) il peut entrer dans leur
cadre limité des parcelles d'idéalis-
me et des velléités d'envol.

Qu'en somme les deux concep-
tions de la vie : celle qui place le
bonheur avant tout dans le confort ,
et celle qui l'élève dans le songe
et l'extase, il n 'y a pas autant d'an-
tagonisme qu 'on le croit ; qu'elles
font entre elles, malgré tout , un
peu vases communicants ; qu 'il n 'y
a pas deux façons nettement dis-
tinctes de vivre et que dans l'une
ou l'autre sphère l'absolu n'existe
pas !

Cette pièce dialoguée avant tant
de finesse et de poésie eût gagné
encore à être mieux jouée dans
son ensemble. Seuls Jacques Destoop
(l'enfant prodigue) et Michel Et-
cheverry (le père) se sont élevés
au niveau de ce petit chef-d'œuvre.

Jean MANÉGAT.

«Le roi Lear» a triomphé
à Stratford - on - Avon

Une reprise accueillie avec enthousiasme

C est avec enthousiasme que la critique a
accueilli la dernière production shakespea-
rienne de la saison à Stratford-on-Avon :
«Le Roi Lear ». Deux hommes ont fait de ce
monument de confusions, d'invraisemblances
et de grandeur, un spectacle fascinant et
révolutionnaire par la clarté et l'humanité
de sa présentation i le metteur en scène
Peter Brook, bien connu en France, et l'ac-
teur Paul Scofield.

Après tant de grands acteurs attirés par
ce rôle gigantesque, après Laurence Olivier,
Michael Redgrave, John Gielgud (qui avait
joué < Lear » en 1955 dans un curieux dé-
cor « intemporel » de Noguchî), c'est au tour
de Scofield d'offrir un Lear plus « réel »
que d'habitude, avec une réussite éclatante.
Non plus un vieux mythe druidique, un géant
tombé à terre, ni un vieillard gâteux et
Irresponsable, mais véritablement un hom-
me, un roi violent et obstiné, qui ne résiste
pas à sa propre nature tyrannique, mais
qui même dans la folie garde une sorte
de lucidité. Un homme seul, aussi, dans un
univers hostile. « L'impartialité de M. Brook
est telle, le jugement moral qu'il .porte sur
le texte si balancé, que nous pouvons rïre
de fa folle stupidité de Lear sans que le
sens profond de la pièce en soit atteint, et
ce sens est tragique ; mais la tragédie est
universelle, non individuelle >, écrit Kenneth
Tynan, dans l'« Observer ».

UN DÉCOR VIDÉ DE ROMANTISME
Le décor, a déclaré Peter Brook, doit ex-

primer l'atmosphère primitive de la pièce.
Primitive au sens de non chrétienne : la fé-
rocité et l'horreur y régnent tout au long,
sous le regard de dieux sombres et cruels.
C'est une histoire de l'aube des temps, et

ce n est pas là une aube aux doigts de
rose. A l'image de ce monde Impitoyable,
la mise en scène fait usage de panneaux
mobiles couleur de cuivre, de toiles de fond

•t d'une scène d'un gris blanchâtre, les ac-
cessoires sont réduits à quelques objets aux
masses sombres. Le jeu des acteurs est sou-
vent réaliste, mais la présentation a quelque
chose de Brechtîen. La scène reste illuminée
même pour les scènes nocturnes, comme dans
le théâtre chinois, et aucune musique ne
vient alléger l'atmosp hère, sauf quelques
fanfares à la fin. Aucun ornement, aucune
conception romantique.

Entrent le vieux roi, endurci dans ses ha-
bitudes, tyran qui veut être obéi à la lettre,
et sa fille Cordélia, dont l'amour et la fran-
chise se teintent d'un certain orgueil ; et ces
deux orgueils se blessent et t'opposent. En-
trent les deux autres filles, dont la con-
duite n'apparaît pas ici simplement scéléra-
tesse t des femmes dont l'enfance pénible
sous la domination de leur père trouve enfin
sa revanche. Entrent beaucoup d'autres. Le
< Roi Lear > n'est pas une pièce à un seul
personnage central, a dit encore Peter Brook.
Les relations nouées entre les divers person-
nages, les situations qui se répondent, les
intrigues qui se croisent, c'est de cette unité
composite que vient la beauté de la pièce.

Les voilà sur la lande. L'orage arrive. Sur
la scène vide, les acteurs miment leur ba-
taille contre le vent et la pluie. Chassé par
ses filles, Lear se livre à une nouvelle mani-
festation de sa nature violente. « Je devien-
drai fou », menace-t-il, et il défie les vents
avec fureur, tandis que derrière lui trois
feuilles rectangulaires de métal tremblent,
suspendues dans l'air, et reproduisent en vi-
brant le fracas du tonnerre.

UN SIGNE DE MORT PAR UN MATIN
ENSOLEILLÉ

Loin d'imiter ces nombreux Lears aux
longs cheveux épars, « qui ont l'air d'être
chez eux à Stonehenge, et dont la folie
semble seulement le prolongement natu-
rel de leur personnalité », déclare Harold
Hobson dans le < Sunday Times », le Lear
de Paul Scofield est si fort, si normal et si
plein de santé, que cette vision de la folie
qui se rapproche « provoque à la fois com-
passion et terreur ; c'est comme un signe
de mort par un matin ensoleillé ». L'austé-
rité même de la mise en scène ne peut
qu'intensifier le sens profond de la pièce.
« L'homme est surveillé et sa présomption ne
lui sera pas pardonnée ». Peu importe, dé-
clare M. Hobson, que cette mise en scène soit
réduite à quelques écrans, qu'il n'y ait ni
ornements ni pompe royale : « Ce qui inté-
resse M. Brook, ce n'est pas la royauté,
c'est nous, c'est le tigre, qui, si nous trébu-
chons, est prêt à bondir. »

De là vient l'émotion tragique : seul, dé-
pouillé de tout, Lear peut nous faire par-
tager sa crainte, son désarroi et sa souf-
france. De là aussi, la grandeur. Scofield,
soudain haletant, murmurant comme une
excuse : « Je crains de ne pas être tout à
fait dans mon bon sens » ; Gloucester aveu-
gle, accroupi sur la scène vide pendant que
le bruit de la bataille retentit en coulisse ;
et Lear atteignant à la fin à une sages-
se qui lui avait été refusée au temps de sa
raison, une détérioration stoïque d'accepter le
malheur. « Nous chanterons comme oiseaux
en cage », dit-il à Cordélia, et plus tard,
portant sa fille morte dans ses bras, il
s'étend, avec tendresse près d'elle, pour
mourir.

Théâtre : 20 h 30, La Foire d'empoigne.
CINÉMAS

Apollo : 15 h et 20 h 30, Les Sept
Péchés capitaux.

Palace : 20 h 30, En avant la musique.
Arcades ; 20 h 30, La Guerre des bou-

tons.
Rex : 20 h 30, Six chevaux dans la

plaine.
Studio : 20 h 30, Le Meilleur ennemi.
Bio : 20 h 30, Et... Dieu créa la femme.

Pharmacie d'office (jusqu 'à 23 h) i
Dr Kreis, Seyon-Trésor

De 23 h à 8 h, en cas d'urgence,
le poste de police indique le pharma-
cien à disposition.

LA TULIPE
NOIRE

d'après
l'œuvre célèbre

d'Alexandre Dumas a) Apprenant que les documents compromettants sont en posses-
sion de Cornélius van Baerle, Jean de Wltt , s'écrie : « Votre filleul
doit détruire les papiers immédiatement ! Ce pauvre garçon qui ne
pense qu 'aux fleurs ! Vous lui avez confié ce dépôt si dangereux !
Ecrivez-lui ! Mon serviteur lui portera le message .» Des bouffées
de clameurs féroces leur parviennent du Buytenhoff. « Mon frère ,
entendez-vous ! Mort aux traîtres », hurle la foule I

b) « Et les traîtres, c'est nous, soupire le prisonnier. Donnez-moi
du papier pour écrire. » Jean arrache la première feuille de la

Bible et la tend à son frère qui , les mains toutes meurtries, mais
sans défaillance , trace ces lignes : « Mon enfant , brûle le dépôt que
je t'ai confié , sans le regarder, sans l'ouvrir. Les secrets du genre de
celui qu 'il contient tuent leurs dépositaires... »

c) Jean de Wltt , les larmes aux yeux, remet la feuille a son
serviteur et lui fait quelques recommandations, puis il revient à
Corneille, pâli par la souffrance et qui semble prêt à s'évanouir.
« Maintenant, dit-il, partons à notre tour ! »

HORIZONTALEMENT
1. Personnes pour lesquelles de nombreux

postes ont été créés.
2. Emploi. — Sert à faire la chandelle.
3. Grêle. — S'amuser à des riens.
4. Peintre français. — Administré.
5. Qui ne manque pas d'audace. — Sur

une enveloppe.
6. Pronom. — Pour une patronne.
7. Donna un coup. — Qualifie certain

code.
8. Ouvrages de Bernard Pallssy. — Mon-

tagne de Suisse.
9. On en extrait une huile odorante.—

Suppose.
10. Qui agit sur les nerfs.

VERTICALEMENT
1. Nom de certaines huiles.
2. Se servir. — Répand la lumière.
3. Le chahut en fut une autrefois. —

Peut avoir la forme d'une boule ou
d'une couronne.

4. Puits qui aboutit à un cours d'eau
souterrain. — Est convenablement liée.

5. Pronom. — Est remis contre un bon
numéro.

6. Partie de la charrue. — Unité abrégée.
7. Elle provoque des réparations. — Se

trompa.
8. S'oppose souvent à la force. — Fait

la force.
9. La bergère en est un. — Fait quelque

chose.
10. Bagatelle.

Solution du rVo 943
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Demain :

PLAISIR DE LIRE

Annuaire officiel
de la République et canton

de Neuchatel
L'annuaire officiel 1963 de la Républi-

que et canton de Neuchatel vient de sortir
de presse. Comme les années précédentes,
11 contient la liste de toutes les autorités
cantonales et communales, de tous les
magistrats et fonctionnaires de l'admi-
nistration cantonale, de toutes les com-
missions cantonales, des personnes prati-
quant des professions avec l'autorisation
de l'Etat , etc. Il est complété par la liste
et les adresses des ambassades, légations
et consulats étrangers intéressant notre
canton et par la liste et les adresses de
tous les services de représentation des In-
térêts suisses à l'étranger.

Cet annuaire sera certainement appré-
cié par tous nos industriels et commer-
çants ainsi que par tous ceux qui ont à
traiter avec nos autorités ou leurs repré-
sentants.

BIBLIOGRAPHIE



Maison montreusienne cherche, pour date à convenir,

représentant 
en publicité

Bonne présentation, caractère énergique et agréa-
ble. Age : pas en dessous de 25 ans.
Place stable : fixe, commissions, frais. Possibilités
d'avenir pour personne aimant le contact avec la
clientèle. : KM
Faire offres avec curriculum vitae, photo, préten-
tions de salaire sous chiffres J 25-4 M au < Journal
de Montreux ».
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«BLANC -COLOR 63» !
j

. . .à notre rayon
pullovers... y^HHWP

SET en « Orlon » et /  ̂# • N. 'l

PULL et CARDIGAN, dans les coloris L /̂WM ^^J ^Jl'J  ̂ \
jaune, beige, blanc, vison, noir, olive, JRl, w\r \ . !
vert bouteille , marine, aubergine, beige , MF }  ,, w \ - . I l
rouge, ciel, turquoise, royal, brun JF f  i ' \ %

SET « Lambswool 100 % » fj|É|£ ^Êr ^^^^^

Un prix « Blanc - Golor » L ¦j '̂ ^
gg ^^

PULLOVER en Leacril \ J
décolleté en V, manches longues (Codons mode ^Ê W \ J M

Leacril se lave sans peine, sèche à l'instant A émà • |

naturellement [y A 11/ LU U I K t au 2me étage
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Commerce de combustibles cherch e quelques

manœuvres /Tfe
IV jp**'

Places stables. — S'adresser à \̂ \!jr
Combe-Varin S. A., tél. 814 45. ^

(Lire la suite des annonces classées en 7me page)
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„ Une année d'activité ! HH
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5 3 articles = 1 prix
C — 6 % ¦= net I
•O

= Choux rouges ie ,o -75 ¦¦

2 Choux blancs ¦. kg -^ -/fi1 nH
I Choux frisés .. *, -^ •' « |gH
. 2 (non-membres 5 %) H

| +2 points CO-OP par franc entier Hfl
:= d'achat comptant w*. b 7 [an^

Nous cherchons , pour
aider aux travaux d'un
ménage soigné situé dans
le quartier de l'Evole,

personne
disposant d'une ou deux
heures chaque jour. —
Tél. 5 49 35.

ZURICH
Importante fabrique de produits en papier de la -ville de
Zurich cherche

un collaborateur consciencieux
pour son service des commandes :
Nous offrons : place intéressante et d'avenir pour per-

sonne dynamique, semaine de 5 jours ,
avantages sociaux.

Nous désirons : employé de commerce avec de bonnes
connaissances de la langue allemande.

Date d'entrée : 1er mars 1963 ou à convenir.

Les intéressés voudront bien adresser leurs offres détail-
lées sous chiffres S. A. 61266 Z Annonces Suisses S. A.,
Postfach, Zurich 23.

Entreprise du bâtiment de la ville
cherche, pour tout de suite ou date
à convenir,

CHAUFFEUR
capable, pour véhicules légers. —
Adresser offres écrites à H. 0. 36
au bureau de la Feuille d'avis.

On demande

sommelière
dans bon petit restaurant
ainsi qu'une

fille de cuisine
Paire offres au restau-
rant du Premier-Mars,
Cernier.

On cherche dans ménage de médecin,
pour tout de suite ou fin mars,

jeune fille
pour aider au ménage. Bonne occasion
d'apprendre la langue allemande. Vie
de famille.
Dr E. Hess, Oberwil (BL).

$4
cherche pour tout de suite ou date
à convenir un ou deux jeunes hom-
mes comme

commissionnaires
pour ses succursales de Neuchatel.
Faire offres ou se présenter à Bell
S. A., Treille 4, Neuchatel.
Tél. (038) 4 01 03.

Maison de cure cherche

couple agriculteur
pour petit domaine , soins au bétail ,
épouse apte à aider dans l'établis-
sement.
Faire offre à la Maison de Ponta-
reuse, poste , Perreux (NE).

Camille Bauer S. A., articles électro-
techniques en gros, à Neuchatel, en-
gage tout cle suite

employé (e) de bureau
: éventuellement à la demi-journée, peur

travaux faciles.
Faire offres écrites ou se présenter :
faubourg de l'Hôpital 52. Tél. 5 24 44.

Correcteur (trice ) d'imprimerie
de langue maternelle française, ayant
si possible une certaine pratique du
métier, trouverait place stable dès
maintenant ou pour date à convenir,
à l'Imprimerie Paul Attinger S. A.,

! avenue J.-J.-Rousseau 7, Neuchatel. —
Faire offres avec références et pré-
tentions de salaire.

m ¦

tuf
La Direction d'arrondissement
postal à Neuchatel
engagera au printemps prochain un
grand nombre

d'agents porteurs
de l'uniforme

Les candidats doivent être citoyens
suisses, en parfaite santé et jouir
d'une réputation irréprochable.
Age : entre 16 et 30 ans.
Les offres d'emploi, accompagnées
d'un acte de naissance et des certi-
ficats scolaires, peuvent être adres-
sées jusqu 'au 26 janvier 1963 à la
Direction d'arrondissement postal
de Neuchatel.

Entreprise neuchâteioise cherche plu-
sieurs

contremaîtres maçons
(bâtiment et génie civil) capables et
consciencieux.
Places stables et bien rétribuées pour
candidats compétents.
Faire offres avec prétentions, curri-
culum vitae, etc., sous chiffres P 1007 N
à Publicitas, Neuchatel.

Fabrique de moulage cherche un

technicien mécanicien
électricien. Travail indépendant, salaire éle-
vé. Semaine de 5 jours.

Adresser offres écrites à F. J. 6234 au
bureau de la Feuille d'avis.

Je cherche

employé (e) de bureau
consciencieux (se), de confiance, fai-
sant preuve d'initiative, capable de
travailler seul(e) . Eventuellement pour
la demi-journée. — Adresser offres
écrites à 41-738 au bureau de la
Feuille d'avis.

PIVOTAGES
On cherche pour entrée immédiate
un jeune homme débrouillard ou
un ouvrier pivoteur pour le réglage
des machines à river ainsi que
mécanicien pour travaux fins.
Faire offres à Sandoz Frères, Saint-
Martin. Tél. 713 66.

Banque commerciale à Neuchatel
cherche, pour date à convenir,

EMPLOYÉE DE BUREAU
de langue française , avec diplôme
d'une école cle commerce ou ayant fait
un apprentissage de commerce.
Place bien rétribuée pour personne
intelligente et de confiance, désirant
se mettre au bénéfice d'une situation
stable. En principe pas de limite d'âge.
Caisse de retraite.
Faire offres manuscrites avec curri-
culum vitae et photogaphie , en indi-
quant prétentions et date d'entrée,
sous chiffres P 50,008 N à Publicitas,
Neuchatel.

>M ^̂^̂ »^̂ 1»I MIIMI «!¦————MeM^—

Représentants - tes
Si vous cherchez une place stable
avec gain raisonnable, faites-nous vo-
tre offre avec références.

Par suite de maladie des titulaires,
nous disposons de 2 secteurs visités
depuis 15 ans.

Clientèle particulière. Articles variés
et de vente facile.
Offres sous chiffres M 100,569 X Pu-
blicitas, Genève.

Importante entreprise de Neuchatel
cherche

secrétaire
de direction, de langue maternelle
française, habile sténodactylo, ayant
de l'initiative. Place stable.
Prière d'adresser offres manuscrites,
avec curriculum vitae et copies de
certificats, sous chiffres B. S. 39 au
bureau de la Feuille d'avis.

Entreprise de Neuchatel cherche

sténo-dactylo
de langue maternelle française, pla-
ce stable et bien rétribuée. Semaine
de 5 jours. Entrée immédiate. Faire
offres sous chiffres S. Z. 46 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

La confiserie-pâtisserie P. Hess
rue de la Treille 2, Neuchatel, cherche

vendeuse
connaissant la branche, entrée immédiate ou
pour date à convenir.

Nous cherchons pour le printemps 1963,
à Zurich,

j eune f ille
ayant quitté l'école ou plus âgée ; aimable
réception dans ménage soigné avec des en-
fants.

Tél. Zurich (051) 41 80 77 ou Saint-Aubin
6 75 79.

Entreprise bâloise cherche

2 f erblantiers
sur ventilateur ou sur plastique.
Places stables et bien rétribuées pour
candidats compétents.
Faire offres à D. Benone, Voltastras-
se 86, Bâle. Tél. (061) 43 75 79, atelier
Bruglingerstrasse 113. Tél. (061)
41 11 63.

On cherche

barmaid
Faire offres écrites, avec photo,
sous chiffres O. W. 43 au bureau de
la Feuille d'avis.

Etes-vous satisfait
de votre emploi actuel ?
Avez-vous la possibilité d'améliorer
votre situation ?
Sinon , demandez-nous une entrevue. Nous
désirerions vous montrer ce que le service
extérieur d'une grande entreprise peut offrir
à un homme actif et ambitieux.

A la suite de changements dans notre orga-
nisation , nous avons di f fé rents  postes inté-
ressants à repourvoir dans la région de Neu-
chatel.
Adressez le coupon ci-après sous chiffres
P 100S N, à Publicit as , Neuchatel.

Nom : Prénom : 

Profes s ionj Age :

Domici le : 

Bue : No tél. 



L'Imprimerie Centrale
6, rue du Concert , à Neuchatel

est l' entreprise
tpècialisée dans les

travaux destinés
à l'industrie et au comnicrcc

Elle exécute arec août , soin
et rapidité

les statuts et les rapports,
les actions et les obligation?
ainsi que tous les imprimés
dont les bureaux ont besoin

Ta
d 'ia j oie !
Qui est ce Rosse de 0
vingt-cinq ans qui se Jroule dans la neige
cnmme un grand fou?  m
C'est ... un gardien de £
footbal l .  Et un gar- •riien anglais. Ce qu 'il •
fait ? Pardi , il cher- •
che... la halle ! A pré-
sent on comprend wpourquoi  presque tou- •tes les rencontres de •
c o u p e  d 'Angleterre
ont été renvoyées.
Pauvre gardien , s'il p
joua i t  en France ou 9
en Italie , il n 'aurai t  6
pas connu tant de dlf-  Jficultés à exercer Bon

« métier ».
(Photo Keystone) 0

LEO LACROIX REMP ORTE
le slalom géant d'Adelboden

Nouveau succès des skieuis français

Le .second slalom géant des
journées internationales d'Adel-
boden s'est déroulé par un
temps couvert. Vers la fin de
l'épreuve, il a même neigé.

Tracé sur les pentes du Kuonishergli ,
par le spécialiste local Oester , le par-
cours comprenait  c inquante -hu i t  portes
pour une  longueur de KiOO m et une
dénivellat ion de 110 m. La piste , gelée
par endroits , a posé quelques problè-
mes techniques aux concurrents.

NET SUCCÈS
Cette fois , la victoire est revenue au

douanier français Léo Lacroix, qui , di-

.LVlIIeiiinKrt Fri tz  Wagnerberger a remporté la seconde place
du slalom géant d 'Adelboden.

manche , était tombé alors qu 'il se trou-
vait en excellente position. Son succès ,
remporté avec plus d'une seconde
d'avance , a été net. Il devance les deux
Allemands Fritz Wagnerberger et Lud-
wig Leitner , vainqueurs à Adelhoden
en 1959 et i960.

Premier avant-hier , Georges Grunen-
felder prend la quatrième place. Les
trois suivants  de Lacroix ont terminé
vraiment  très près les uns des autres,
puisque six dixièmes de seconde seule-
ment les séparent.

COURSE PRUDENTE
Parti avec le No 1, Wagnerberger

a réalisé un temps excellent. Il a fallu
at tendre le douxicme partant , soit La-
croix , pour enregistrer une performan-
ce supérieure. Georges Grunenfelder ,
dernier en piste du premier groupe de
quinze , a conduit  sa course avec pru-
dence , de là son échec. Des autres cou-
reurs suisses, Bruno Zryd , qui s'était
déjà mieux comporté dimanche , se clas-
se cette fois huit ième et prend le pas
sur des champions aussi réputés que
les Autrichiens Helmut Schranz et Er-
nest Falch. Deux autres skieurs helvé-
tiques f igurent  parmi les douze pre-
miers : Robert Grunenfelder  et Paul
Schmidt.

Les Français Jean-Claude Killy et
Georges Maudui t  ont été malchanceux,
étant éliminés à la suite de chutes.

Classement :

1. Léo Lacroix (Fr) 2'25"05 ; 2. Fritz
Wagnerberger (Al ) 2'26"22 ; 3. Ludwig
Leitner (Al) 2'26"72 ; 4. Georges Gru-
nenfelder (S) 2'26"84 ; 5. Carlo Senoner
(It) 2'29"76 ; 6. Felice de Nicolo (It)
2'30"25 ; 7. Hermann Muckenschnabel
(Aut) 2'30"26; R. Bruno Zryd (S) 2'30"35;
9. Helmut Schranz (Aut ) 2'30"49 ; 10.
Ernest Falch' (Aut) 2'30"56 ; 11. Robert
Grunenfelder (S) 2'31"19 ; 12. Paul
Schmidt (S) 2'31"20, etc.

Gorgier prépare l'avenir
avec des joueurs du cru

Comment battent
les cœurs

en IVmG ligue
de football

Vous êtes-vous déjà promené
dans les parages du beau château
de Gorgier en dirigeant vos pas du
côté de Bevaix !

Si oui, vous aurez sans doute remarqué
qu'il existe dans cette région un terrain de
football : c'est le stade des joueurs de Gor-
gier.

Le but principal
Si vous passez par là un dimanche après-

midi, vous aurez peut-être la chance de voir
l'équipe locale revêtue de maillots jaunes et
de cuissettes bleues affronter une autre for-
mation du groupe I de quatrième ligue. Pour
faire plus ample connaissance avec le F.-C.
Gorgier , nous nous sommes approchés de son
président , M. Georges Monnier , qui a bien
voulu répondre à nos questions :

— Depuis quand votre club existe-t-il ?
— Il a été fondé en 1951. Malheureuse-

ment, il n'a jamais beaucoup eu l'occasion de
faire parler de lui puisque nous n'avons
jamais eu la joie d'évoluer en catégorie su-
périeure. Certes nous avons connu plusieurs
satisfactions dans le championnat de qua-
trième ligue, mais jamais le plaisir d'une
promotion. Ce n'est d'ailleurs pas le but prin-
cipal. L'essentiel est de former une équipe de
copains qui trouvent dans ce sport une saine
distraction.

L'avenir
— Votre situation actuelle au classement

n'est guère brillante. A quoi l'attribuez-vous ?
— Un fait important est à relever. Durant

le premier tour, nous n'avions pas d'entraî-
neur. Nous espérons toutefois combler cette
lacune dès le second tour. Dos pourparlers
sont en cours. D'autre part, jusqu 'à mainte-
nant notre équipe était formée essentielle-
ment de joueurs étrangers travaillant dans
notre région. Il n'en ira plus de même dans
l'avenir. Nous avons réussi à réunir une dou-
zaine de jeunes footballeurs du village qui
constitueront désormais l'armature de notre
première équipe. Les étrangers ne seront tou-
tefois pas laissés pour compte. Ils prendront

la place des indisponibles (il y en a tou-
jours) ou des blessés.

— Puisque nous parlons d'avenir , comment
envisagez-vous celui de votre société ?

— Jusqu 'à maintenant , nous avons tenté à
plusieurs reprises de constituer une équipe
de juniors. Hélas I sans résultat. Pourtant
nous espérons bien réaliser ce vœu dès la
saison prochaine. Une dizaine de gosses sont
intéressés. Encore quelques demandes et nous
inscrirons une équipe de juniors C.

Pas de soucis

— Comme chaque club qui compte delà
plusieurs années d'existence , vous avez cer-
tainement eu dans vos rangs de bons
joueurs. Que sont-ils devenus ?

— Bien que nous n'ayons jamais compté
parmi nous des footballeurs de grande classe,
certains , après avoir quitté nos rangs, ont
encore progressé. Je pense plus particulière-
ment à Maccabé qui évolue actuellement avec
Colombier et aux frères Nemeth dont l'un
est à Fleurier et l'autre à Serrières.

— Et la question finlancière ? Connaissez-
vous des difficultés ?

— Non, pas spécialement. Les équipes qui
jouent dans le même groupe que nous se
trouvent à peu de distance, si bien que les
frais de déplacement sont peu coûteux. D'au-
tre part , les bénéfices réalisés sur les con-
sommations vendues à notre cantine installée
au bord du terrain nous aident à nouer les
deux bouts.

Au vu des réponses de M. Monnier, nous
serions tenté de dire que les clubs heureux
n'ont pas d'histoire. Nous lui en souhaiterons
pourtant une : connaître un jour la joie
d'accéder à la catégorie supérieure.

Ca.

Trente-quatre nouveaux records !
Petit bilan de l'haltérophilie en Suisse pour 1962

M. Paul Perdrisat, du Locle,
en tant que chef technique de
la Fédération suisse d'haltéro-
philie, a fait le bilan de la sai-
son 1962.

Il est réjouissant de constater que
ce sport prend dê\ plus en plus d'im-
portance en Suisse et que , au cours
de l'année écoulée , pas moins de
vingt-deux records nat ionaux ont été
battus ainsi que douze meilleures per-
formances juniors.

Entraînement  pour tous
Les athlètes suivants y ont pris

part :
Philippe Lab (La Chaux-de-Fonds) ,

9 records , Franz Perlinl (Baie) 6 re-
cords , Emile Enzler (Genève), 3 re-
cords , Georges Freiburghaus (Genè-
ve) 3 records, Hans Kohler (Soleure),
1 record , Edy Lehmann (La Chaux-de-
Fonds) 12 performances juniors et
Gilbert Tissot (Le Locle) 1 performance
juniors.

Le succès le plus retentissant , sur
le plan in te rna t iona l , est celui réa-

lisé par le policier bâlois Franz Pcr-
lini , premier athlète suisse à dé pas-
ser la limite des 400 kg (405 kg lors
de Suisse - Espagne).

M. Perdrisat demande en outre que
la Fédération engage un entraîneur
responsable de la formation des
athlètes, car l'haltérophilie prend de
p lus en plus d'importance non seule-
ment comme sport de comp étition ,
mais comme méthode d'entraînement
et nombreux sont les anciens halté-
rophiles qui enseignent à d'autres
sportifs la manière de se servir des
engins.

Le comité central de I Association
suisse a préparé son rapport annuel

pour l'assemblée des délégués, qui
aura lieu le 26 janv ier à Berne.

Plusieurs changements  et adjonctions
aux championnats nationaux interclubs ,
juniors et seniors  sont proposés. Les
expériences f a i t e s  ces dernières années
permet ten t  (l' envisager  la créat i on d'une
classe « cadets » . Seront considéré s com-
me juniors les jeunes  gens et jeunes
filles âgés de moins  de 19 ans  au 111
décembre de l' a n n é e  coin 'nntc et com-
me cadets ceux de m o i n s  de 10 ans.

11 est relevé la réjouissante améliora -
tion du t enn i s  j u n i o r  en Suisse. D'au-
tre part , on se f é l i c i t e  de l ' impuls ion
bénéfique apportée par Jorgc-Paolo Le-
m a n n , ce j eune  Suisse du Brésil , venu
au pays pour un  s tage  d'un an et qui
s'est rapidement hissé au tou t  premier
plan.

L'Association suisse groupe actuel le-
ment 344 clubs avec un t o t a l  de 28,202
membres , ce qu i  représente une  aug-
men ta t i on  de 5.2 % par rapport a l'an-
née dernière.  Ma lheureusement , de son
côté , le nombre des courts  (un pour
500 habi tan ts )  augmente  trop lente-
ment.

Amélioration
des juniors suisses

Les boxeurs italiens font bonne figure
La Fédération mondiale établit un classement annuel

Comme elle le fait chaque
mois pour le meilleur boxeur
de cette période, la Fédération
mondiale n établi pour la pre-
mière fois un classement an-
nuel des diverses catégories.

Voici qui sont les élus :
Poids mouches - Champion : Masahiko

«Flghting» Harada (Jap).
1. Salvatore Burrunl (It) ; 2. Pone

Kingpetch (Thaïlande) ; 3. Bernardo Ca-
rabello (Col) ; 4. Hiroyuki Ebihara (Jap) ;
5. Pascual Perez (Arg).

Poids coqs. - Champion : Eder Jofre
(Bré).

1. Ismael Laguna (Panama) ; 2. José
Medel (Mex) ; 3. Mundo Esparza (Mex) ;
4. Jorge Salazar (Mex) ; 5. Katsutoshl
Aokl (Jap) .

Poids plumes. - Champion : Davey
Moore (E-U).

1. Sugar Ramos (Cuba); 2. Rafiu Klng
(Nigeria ) ; 3. Floycl Robertson (Ghana) ;
4. Jet Bally (Phil) ; 5. Juan Ramirez
(Mex).

Poids légers Juniors. - Champion :
Gabriel «Flash» Elorde (Phll).

1. Johnny Bizzaro (E-U) ; 2. Kazuo
Takayama (Jap) ; 3. Solomon Boysaw
(E-U );  4. José Luiz Cruz (Mex); 5. Love
Allotey (Ghana).

Poids légers. - Champion : Carlos Ortlz
(E-U).

1. Kenny Lane (E-U) ; 2. Paulie Arm-
stead (E-U) ; 3. Doug Vaillant (Cuba) ; 4.
Carlos Hernandez (Ven) ; 5. Joe Brown
tE -U) .

Poids welters juniors. - Champion :
Duilio Loi (It).

1. Benny Grant (Jamaïque) ; 2. Eddie
Perkins (E-U); 3. Louis Molina (E-U) ;
4. José Stable (Cuba) ; 5. Battling Torres
(Mex) .

Poids welters. - Champion : Emile
Griff i th (E-U) .

1. Luis Rodriguez (Cuba); 2. Curtls
Cokes (E-U); 3. Brian Curvls (GB) ; 4.
Jorge Fernandez (Arg) ; 5. Dick Turner
(E-U) .

Poids moyens Juniors. - Champion :
Denny Moyer (E-U).

1. Bruno Vislntin (It) ; 2. Ralph Dupas
(E-U) ; 3. Joey Giambra (E-U); 4. Luis

L'Italien I tu i l io  Loi est le seul
b o x e u r  e u r o p é e n  détenteur
d' un t i tre de c h a m p i o n  du

inonde.

Folledo (Esp) ; 5. Nlno BenvenutI (It).
Poids moyens. - Champion : Dlck Tlger

(Nigeria).
1. Gène Fullmer (E-U) ; 2. Terry Dow-

nes (GB) ; 3. Georges Benton (E-U) ; 4.
Paul Pender (E-U) ; 5. Rubin Carter
(E-U) .

Poids mi-lourds. - Champion : Harold
Johnson (E-U) .

1. Mauro Mina (Pérou) ; 2. Eddie Cotton
(E-U) ; 3. Wlllie Pastrano (E-U; 4. Gus-
tave Scholz (Al) ; 5. Guido Rinaldi.

Poids lourds. - Champion : Charles
«Sonny» Liston (E-U).

1. Floyd Patterson (E-U) ; 2. Ingemar
Johansson (Su) ; 3. Cassius Clay (E-U) ;
4. Cleveland Williams (E-U) ; 5. Doug
Jones (E-U) .

Une course à l'eau
Récemment , une manifestation de

nage a dû être renvoyée . Il n 'y a
rien d'anormal à cela , direz-vous :
par ce froid , rares sont les sportifs
qui ont le courage de se jeter à
l'eau. Eh bien ! vous n 'y êtes pas.
Il s'agissait d'une réunion prévue
clans la piscine de Buenos-Aires.
Des centaines de baigneurs avaient
envahi le bassin , refusant de céder
la place aux concurrents. Il faut
dire qu 'il régnait alors une tempé-
rature torride : 38 degrés à l'ombre !
Rien n'a pu décider ces baigneurs
à sortir de l'eau. Les organisateurs
se sont trouvés dans l'obligation de
renvoyer la manifestation ; une drô-
le de façon , pour eux , de se trou-
ver... le bec dans l'eau !

AUX ÉPREUVES INTERNATIONALES
DE DAVOS

Neuf na t ions  (F in lande , Suède , Fran-
ce, Italie , Al lemagne , Autr iche , Hollan-
de, Ecosse et Suisse) part ici peront , les
12 et 13 janvier , aux épreuves inter-
nat ionales  de Davos. Trente patineurs
se mesureront sur 5000 m alors que
quarante-c inq  prendront  part  aux cour-
ses sur 500, 1500 et 3000 m.

Les princi paux engagés sont les sui-
vants  :

Jaerv inen , Tap iovaara , Salonen , Lau-
noncn , Jok incn  et La t tunen  (F in l ande ) ,
I. Nilson , J. Nilsson , Brogren , Borgen-
gaars , Bacckman , Oes l l und , Hcdlund  et
Slot t  (Suède), Koupr ianof f  (France) ,
Gios et de Riva ( I t a l i e ) ,  Traub , Zim-
mermann  et Holf ( A l l e m a g n e ) ,  G. S t ru tz .
et H. Strutz  (Aut r i che ) ,  But tncr , Rapelli
et Uster (Suisse) .

Trente patineurs
à Davos

RÉS i "'¦; S
Les boxeurs italiens se signalent.

Non contents d'avoir dans leurs rangs
Duilio Loi , le seul Européen qui dé-
tient un titre mondial — celui des
poids welters juniors — ils classent
quelques autres hommes parmi les
candidats à d'autres couronnes.

Les skieuis français se sont à nou-
veau distingués. Léo Lacroix n 'a-t-il
pas remporté la victoire au slalom
géant d'Adelboden ? Aux deuxième et
troisième places nous trouvons des
Allemands. Et , satisfaction pour nos
couleurs, notre compatriote Georges
Grunenfelder a pris le quatrième rang.
Il confirme ainsi son excellente forme
et H est certainement, à l'heure ac-
tuelle, notre meilleur skieur alpin .

Rn.

• La sélection d'Allemagne occidentale ,
qui participera aux compétitions nordi-
ques du Brassus, les 12 et 13 janvier , a
été formée comme suit :

Georges Buhl , Franz Hauser , Franz
Keller, Edouard Lengg, Horst Mowald ,
Werner Seibold , Sepp Schiffner , Wolfgang
Schuller , Roman Weidel , Sepp Zeller et
Axel Zehrlaut.

• La Fédération allemande de patinage
de vitesse a sélectionné les trois pati-
neurs suivants pour les épreuves inter-
nationales de Davos (12 et 13 janvier) et
de Madonna di Campigllo (19 et 20
janvier) : Traub , Zimmermann et Hoelf .

• Résultats des championnats de pati-
nage artistique d'Allemagne de l'Est , qui
ont eu lieu à Chcmnitz : Messieurs : Ralf
Borghardt. Daines : Gabrielle Seyfert.
Couples : Margrit Senf - Peter Gbbel.
Danse : Eva-Mari Reuter - Berndt Egert.

• A l'issue de la dernière jo urnée de la
poule B de la coupe de l'Occident de
volleyball , organisée à Casablanca , la
France s'est qualifiée pour le tour final.

Résultats cle la dernière journée :
France bat Maroc 3-2 (15-7 , 12-15, 15-7 ,
6-15, 15-9) . Classement final : 1. France,
4 p. ; 2. Maroc , 2 p. ; 3. Portugal , 0 p.

«iwssl «ryrte...

FOOTBALL
matches internationaux

9 janvier ; Espagne - France à Bar-
celone.

13 Janvier : Maroc - Suisse à Casa-
blanca.

HOCKEY SUR GLACE
match d'entraînement

9 janvier : Sélection sulBse - « Swlss
Canadians » à Aarau.

coupe de Suisse
7 Janvier : Genève - Baie.
8 janvier : Berne - Vlège ; Kloten -

Young Sprinters.
champ ionnat de ligue A

12 Janvier : Zurich - Vlège ; Berne -
Bâle ; Davos - Young Sprinters.

13 janvier : Langnau - Kloten ; Am-
brl Plotta - Villars.

championnat de ligue B
8 janvier : Grasshoppers - Winter-

thour.
9 janvier : Slerre - Montana-Crans.

10 janvier : Servette - La Chaux-de-
Fonds.

11 janvier : Bienne - GraEshoppers.
12 Janvier : Zurich II - Coire ; Saint-

Moritz - Winterthour ; Fleurier -
Montana-Crans ; Sierre - Servette.

13 janvier : Arosa - Gottéron ; La
Chaux-de-Fonds - Genève ; Mar-
tigny - Lausanne.

BOBSLEIGH
12-13 Janvier : championnat sulss'e

à Montana.

BOXE
12 Janvier : championnat du monde

des poids mouches Klngpetch -
Harada à Bang kok.

13 Janvier : éliminatoires du cham-
pionnat suisse pour l'Ouest de la
Suisse à Fribourg.

CURLING
8-10 Janvier : championnats de

l'Ouest de la Suisse à Montana.
PATINAGE

12-13 Janvier : championnats suisses
à l'artistique à Zurich ; courses
internationales de vitesse à Davos.

CYCLISME
11-13 Janvier : Trois Jours Interna-

tionaux de Bâle.
13 Janvier : cross à Vlllmergen.

HIPPISME
13 Janvier : courses sur neige à

Arosa.
SKI

8-11 Janvier : courses Internationales
féminines de Grlndelwald.

12-13 Janvier : courses Internationales
du Lauberhorn à Wengen ; con-
cours International d'épreuves
nordiques au Brassus.

TENNIS
11-13 Janvier : tournoi International

professionnel à Bâle.
TENNIS DE TABLE

13 Janvier : tournoi International a
Neuchatel.

De nombreux matches ayant ete an-
nulés ces deux dernières semaines, la
Football League a décide de demander
de prolonger la saison en Angleterre.

En effet , il y a déjà cent trent e-cinq
matches en retard — sans préjudice
d'autres rencontres qui peuvent encore
être annulées d'ici à la fin de l 'hiver
— tandis que les caisses cle la l igue
ont perdu jusqu 'à présent environ deux
cent mi l le  francs suisses.

La dernière fois qu 'une saison an-
glaise avai t  dû être prolongée remonte
à 19KÎ-19I7. II y avait  alors cent qua-
rante-six matches en retard ,  et les der-
niers furent joués à la mi-juin.

Retard du championnat
d'Angleterre

L'ancien  champ ion du inonde Fuge-
nio Mon t i , qui, de 1957 à lflti l , a enlevé
sept t i t r e s  m o n d i a u x  (cinq fois en bob
à deux et deux  fo is  en bob à qua t r e ) ,
a décidé de reprendre la compétition.
Il s'e n t r a î n e  en compagnie  de ses coin-
pa t r i o t e s  B ina ldn  R u a t t i , Scrgio Z a r d i n i
et Angelo  Frigerio et prendra  part  aux
épreuves de sélect ion en vue de la
f o r m a t i o n  de l'é qui pe i t a l i e n n e  pour
les champ i o n n a t s  du monde , les 14, 15
et 16 janvier , à Cervinia.

Eugenio Monti
reprend la compétition

9 La liste des gagnants du concours du
Sport-Toto No 19 du 5 janvier doit être
reportée ultérieurement jusqu 'à ce que
tous les matches soient joués.

_ La première journée des tra-
ditionnelles épreuves nordiques
de Kavgolovo, à Leningrad,
s'est déroulée sous la neige et
le vent, nui , toutefois, n'ont
pas gêné les concurrents.

Plus de quinze mille spectateurs ont
assisté aux épreuves de saut , qui se
sont poursuivies p endant  plus de cinq
heures , pour se terminer sous la lumiè-
re des projecteurs . Finalement , la vic-
toire est revenue au Soviétique Nikolai
Kamensky, alors que le champion du
monde , l 'Allemand Helmut Becknage l ,
a dû se contenter de la neuvième place.

Voici les résultais : 1. Nikolai Ka-
mensky (URSS), 226,36 p. (74,5 et
70 m 5);  2. Hasse Paulsen (.No), 210 p.
(71 et 69 m ) ;  3. Piotr Kovaienko
(URSS),  217,4 p. (71 et 67,5 m) ;  4.
Johann Riedel (Al),  216,3 p. (72 et
67,5 m) ;  5. Alexandre Gripa (URSS),
215.9 p. (68.5 et 68,5 m). Saut combiné:
1. Rainer  Dietel (AI),  220 ,55 p. (68 et
67,5 m) ; 2. D imi t r i  Kotchkine (URSS),
218.45 p. (61 et 67,5 m) ; 3. Igor Rud-
nyi (URSS), 215,5 p. (63,5 et 66 m) ;  4.
Viatcheslav Dryaghine (URSS) , 209,8 p.
(64 ,5 et 64,5 m) ; 5. Tormod Knutsen
(No), 208,8 p. (60,5 et 63 m).

Défaite de Recknagel

• Finales du tournoi international de
tennis Pierre Gillou , à Paris : Simple
clames : Mme Ann Jones-Haydon (GB)
bat Mlle Michèle Boulle (Fr ) 6-2, 6-1.
Double mixte : Ann Jones-Haydon-Rena-
vand (GB-Fr) battent Anne-Marie Larue-
Patrice Beust (Fr) 6-2, 6-2.

• Les championnats du monde de tennis
de table , qui auront lieu du 5 au 14
avril à Prague, connaîtront une partici-
pation record. En effet , jusqu 'à présent ,
les organisateurs ont déjà reçu les Ins-
criptions de cinq cents joueurs, repré-
sentant quarante-deux nations.

• A Cracovie , en match-retour comptant
pour le premier tour de la coupe d'Eu-
rope des clubs champions de basketball,
Wisla Cracovie a battu Landlust Amster-
dam par 90-57 (mi-temps 34-31). Déjà
vainqueurs du match-aller par 76-67 , les
Polonais sont qualifiés pour le second
tour , où ils seront opposés à l'équipe
luxembourgeoise Etzella d'Etelbruck.

Pour rencontrer le Maroc

C« sont quinze joueurs qui
feront le déplacement à Casa-
blanca sous les ordres de Karl
Rappan. Quatorze noms avaient
été retenus pour ce match
Maroc - Suisse.

Finalement , le Lausannois Armbrus-
ter a été appelé à compléter la délé-
gat ion , où un changement  a été appor-
té : le Zuricois Leimgruhcr remplace
le Lucernois Stehrenlicrger. L'équipe
suisse sera à Casablanca vendredi soir ,
après avoir rejoint Paris en deux grou-
pes , l'un partant de Genève et l'autre
de Kloten. Le retour est prévu pour
lundi  à Genève-Cointrin.  Le match aura
lieu dimanche en fin d'après-midi , au
stade d 'honneur  de Casablanca. II sera
dir igé par l'arbi tre français Tricot , qui
sera assisté par deux juges de touche
marocains.

Quinze Suisses
iront à Casablanca



Pour le printemps 1963

Jeunes filles ou jeunes gens, ai-
mant le contact avec le public,

I 
trouveraient place dans nos ma-
gasins comme H ;

j apprenties vendeuses j
| apprentis vendeurs |
j Apprentissage régulier de 2 ans

avec cours professionnels à l'Ecole ™ !

I 
complémentaire commerciale de
Neuchatel. Formation suivie par

I 

chefs comp étents. Trois semaines •_
de vacances par année. Semaine
de 5 jours.
Rétribution Intéressante.

¦ 

Préférence sera donnée à jeunes
filles ou jeunes gens actifs, dé-
brouillards, en bonne santé et de m m

I 

bonne humeur et ayant terminé ,
l'école obligatoire.

¦ 

Faire offre au chef du personnel _
qui répondra à toute demande j
de renseignements.
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Jeune homme quittant
l'école au printemps,
cherche place

d'APPRENTI
dessinateur
architecte

Faire offres à Jean-
Pierre Bourquin , Fahys
103, Neuchatel.

La Carrosserie d'Auvernier, atelier
ultra-moderne, cherche pour entrée
immédiate :

2 tôliers en carrosserie
ainsi qu'un

contremaître tôlier
2 peintres sur autos

Places bien rétribuées.
Tél. (038) 8 45 66,

Je cherche pour tout de suite ou
date à convenir

vendeuse
expérimentée, ayant fait  son ap-
prentissage dans l'alimentation.
Faire offres à la boulangerie-pâtis-
serie F. Mello, Seyon 22, tél. 5 29 92.

Nous cherchons pour tout  de suite,
pour Neuchatel - la Coudre , une

compteuse-pitonneuse
Travail suivi: , bon salaire. Adresser
offres écrites à R. Y. 45 au bureau
de la Feuille d'avis.

Fabrique suisse de pinceaux
cherche, pour tout de suite ou date à con-
venir ,

REPRÉSENTANT
possédant voiture et

connaissant le métier de peintre
Adresser offres écrites sous chiffres W. D.
50 au bureau de la Feuille d'avis.

Atelier  d'horlogerie de Neuchatel
cherche

acheveur - metteur en marche
metteuse en marche
remonteuse de mécanismes

(domicile).
Travail à l'atelier garanti.
Tél. 5 45 71.

RESTAURANT SAINT-IIONORÊ
NEUCHATEL
cherche pour le 1er ou le 15 février

saucier- rôtisseur
Faire offres détaillées ou se pré-
senter.
W. Giger. Tél. (03S) 5 95 95.

On cherche tout de suite ou pour date à
convenir,

jeune fille
pour le ménage et l'office

étrangère acceptée.
Faire offres avec prétentions de salaire ,

à la confiserie P. Hess, rue de la Treille 2,
Neuchatel.

Feuilleton de la « Feuille d' avis de Neuchatel »

jeune fille
pauvre

par 8
O 'N E V t S

—¦ J' a d m i r e  votre force de volonté , et voudrais  en
avoir seulement  la moitié. Mais , vous savez , nous ne
sommes p lus au temps où les Romains  enlevaient  les
Sàbines.

— La force bru ta le  ! N on. Ce n 'est pas par la force
b ru t a l e  qu 'on conqu ie r t  les femmes,  11 fau t  y met tre  le
cœur et le cerveau.

— Ecoutez , Seymour,  je vous a d m i r e  et m 'intéresse
à vous, p r o f o n d é m e n t .  J' apprécie votre intell igence. Par-
lez-moi de vos projets.

Il v i n t  s'asseoir près d' elle.
— Voyons , conf ia- t - i l  a voix  basse , lord Kendalo  et

son fils sont presque dans  nos mains. Je travail le à
cette f i n  depu i s  des mois. Bientô t  ils seront à nos pieds.
Nous verrons alors ceux qui  sont poussière. Cet te
heure  me vengera de l ' imper t inence  de ce sot. Il imp lo-
rera misér icorde .

— Je vois , approuva  D i a n a , d'une  voix sourde. Mais
cette j e u n e  f i l l e , Dolorès ?

Il se pencha  vers elle , puis , brusquement , se re-
jeta en ar r i è r e .

— Non , pas même à vous. Cela restera mon secret ,
jusqu 'au j ou r  où l 'heure  sonnera .  Autour d'elle aussi ,
j 'ai t e n d u  un f i l e t .

La porte  s'ouvr i t ,  M. Melford en t r a .
— Vous n 'allez pas encore vous coucher ? deman-

da-t-il d' une  voix emp âtée. - I l  est tard .  Bonne soirée
avec les aristos , hein ! Bonsoir les enfants .

VI
Personne ne manquai t  d'assister aux courses de

Carshal. C'était  la grande fête de l' année que tous , no-
bles et paysans, bourgeois et ouvriers , tena ient  à hono-
rer de leur présence. En conséquence, la pe t i te  ville
prena i t  ce jour-là un aspect particulièrement animé.

Dès hu i t  heures du mat in , la grande foule s'ébran-
lait et , sur le chemin du champ de courses déf i l a ien t
les véhicules les plus variés et les plus pittoresques, de
la luxueuse l imous ine  au p lus modeste tacot , sans par-
ler du char à bancs des fermes où des chaises for-
ma ien t  des sièges supplémentaires.

Le champ,  lui  aussi , p rena i t  un  a i r  de c i rcons tance ,
les off ic iers  en un i fo rmes  s'affairanf en t r e  le paddock
et la pelouse sur laquelle les soldais  d ressa ien t  la vaste
ten te  où serai t  servi le dé jeuner  pour les privilégiés
m u n i s  de la carte d ' i n v i t a t i o n  très convoitée.

Les bookmakers  aussi en t ra i en t  en scène et des voix
de s tentors  l ança ien t  le nom du favori  : « Gi psy ».

Pendan t  ce temps, le p ropr ié ta i re  du cheval , Guy
Kendale , donna i t  ses ordres à son f idèle  Rawlings :

— Le drag est-il prêt ? Mettez -y tout  ce que vous
trouverez de caoutchouc et de couvertures.  Il pourrait
p leuvoir et les dames ne le prévoient  jamais .

— Oui , my lord.
— Je condui ra i  le drag près du s tand.  Assurez-vous

d' une p lace libre. Il nous faudra  du Champagne. Ayez
soin de le tenir  dans la glace.

Lorrie ava i t  da igné  accepter l ' i n v i t a t i o n  de lord Den-
dale , et, m a i n t e n a n t , au sommet de l'escalier , en bou-
t o n n a n t  ses gants , elle l a n ç a i t  à p lein gosier, un re-
f r a in  populai re  d'Irlande célébrant les courses de che-
vaux.

Son visage rayonnant  de fraîcheur et de plaisir , Lor-
rie o f f r a i t  un cha rman t  tab leau  de jeunesse , un dél i -
cieux ornement pour le drag de lord Kendale .

Le mauvais  tour joué au j e u n e  o f f i c i e r  ne lui pesail
guère sur la conscience. Elle n 'en éprouvai t  pas le p lus
léger remords. S'il avait été offensé, tant mieux ; son

audace mér i ta i t  d'être punie.  Car d'ailleurs, cette inof-
fensive pla isanter ie  n 'avai t  pas assez d ' impor tance  pour
jeter  un nuage sur sa joie d'aujourd 'hui .  Elle se pro-
m e t t a i t  une journée  cha rman te  et elle avait hâte de
voler vers le plaisir.

— Allons , Greta , pressez-vous. Je me suis habillée en
seize minutes .  Et vous n 'êtes pas encore prête.

— Je suis prèle , d i t  Greta , sortant de sa chambre.
Tu oublies, nia belle, que je t'ai aidée. Il m'a fallu pour
mon propre compte , à peine  un quart d'heure.

— Où est Jack ? s'enqu i t  Lorrie. Il ne peut pas, lui ,
se vanter  d'avoi r  a idé  les autres.

— I n u t i l e  de vous impa t i en t e r , ma chère , cria de son
an t r e  le j e u n e  h o m m e  en cpiestion. Le drag doit
passer d'abord aux Pins, je crois.

—¦ Vous croyez ? Eh b ien  ! Tant  pis. Je n 'ai accepté
l ' i n v i t a t i o n  qu 'A la c o n d i t i o n  d' avoir  la p lace sur le siège.
Si j'y trouve Diana  déjà perchée, je reste à la maison.
Je ne veux pas être emballée derrière comme un sac
do f a r ine .  J'aimerais mieux me déshabiller tout de sui-
te , je ne tiens pas à aller...

— Oh ! là là ! r icana Jack avec une fraternelle po-
litesse , racontez cela à d'autres. Depuis une semaine
vous ne parlez que des courses. Je vous conseille rie
met t re  votre amour-propre dans  votre poche et de vous
comporter convenablement  pour  une  fois , si vous en
êtes capable. Tâchez de ne pas assommer Guy avec vos
caprices.

Le drag s'arrêtait  à la porte et lord Kendale saluai t
(ireta.

— Bonjour , miss Latimer. Je no vous al pas fa i t
a t t e n d r e , j' espère ?

Il ne di t  pas un mot à Lorrie , et n 'accorda qu 'à peine
un regard a la c h a r m a n t e  personne dans sa f r a î che
In i l e t t e .  Tout le long de la route , il avait  résolu de
n n nt r o r  à miss Dolorès qu 'il lui  gardai t  r ancune  du
mauva i s  tour  joué .

Il ne lui adresserait la parole que s'il était contra int

et, dans ce cas, le ferait  avec toute la brièveté et la
ra ideur  possibles.

t — M a i s  non , lord Kendale .  vous n 'êles pas en relard ,
répond i t  Greta , avec, bonne humeur .  Quel beau temps 1
C'est aimable à vous de venir  nous prendre  les pre-
mières.

— C'étai t  mon chemin , d i t  Guy.  Al lons , r ent r ez , Jack.
Rawlings, baisse le marchepied pour ces dames.

Greta regarda Lorrie.
— Ma soeur ne pourrai t -e l le  monte r  devant , lord

Kendale  ? Je crois qu 'elle le p ré fé re ra i t .
— Cer t a inemen t , acquiesça f ro idement  le vicomte ,

et il p résenta  la ma in  pour a ider  Lorr ie  à mon te r .
Mais  celle-ci f i t  s emb lan t  de ne pas voir le geste et

escalada lestement le marchep ied.
Con ten t e  d' avoir  o b t e n u  gain  de cause, elle é t a i t  dis-

posée à se m o n t r e r  gracieuse. Mais q u a n d  elle leva sur
lord Kenda le  un regard mut in , el le  ne v i l  qu 'un gent le-
man for t ,  occup é de ses chevaux  et i nconsc i en t  de sa
présence. Elle a t t e n d i t  une m i nu t e  ou deux , puis d'un
ton suave :

— Quelle ma t inée  délicieuse ! un temps à souhait
pour les courses.

— Oui , ré pond i t  laconi quement  lord Kenda le , sans
la regarder.

Lorrie leva les yeux et les rabaissa aussitôt. Décidé-
men t , il é t a i t  f âché  et peut-être a l la i t - i l  bouder  tout e
la journée.  Val a i t - i l  mieux  présen te r  ses excuses et
fa i re  la paix ? Oui , sans doute.

— Je crois que votre cheva l  gagnera , insinua- t -e l le
du ton le plus a imable .

— Je n 'en sais r ien.
Le coeur de Guy s'amol l i ssa i t , lu i  aussi soup ira i t  de

fa i re  la paix , rie pardonner, de j o u i r  du rayon du so-
lei l  de sa présence , m a i s  â l u i  min p lus l'amour-propre
ne le p e r m e t t a i t  pas — du moins  pas si v i t e .

— J' ai promis à papa de ne pas par ier .  M a i s  parier
des g a n t s  ce n 'est pas un vrai  pa r i , n 'est-ce pas ?

(A suivre . )

LORRIE

Sommelière
est demandée au restaurant du

Stade.
Entrée immédiate ou à convenir.

Tél. 5 32 35.

ÉCOLE CLUB M I G R O S
LANGUES A A A
Français - Anglais - Allemand - Espagnol - Russe • Italien mmk X <W B̂

Plusieurs degrés - Classes de 12 élèves environ ^^¦f-"-'?! ^  ̂ ^^
¦i leçons cle 1 heu re . Fr. 7.— ^HH ^B j ^B j
Par petit groupe 4 leçons de 1 heure, Fr. 12.— ^ ^ ^, 

¦¦ i

? 

SECRÉTARIAT
HW Sténographie - Méthode Aimé Paris

jy Dactylographie - Avec la machine personnelle de l'élève

ET Comptabilité 4 leçons de 1 heure , Fr. 7—
Pour la sténo et la dactylo, classes pour les débutants et classes
d'entraînement.

? 

k ARTS APPLIQUÉS
| W Dessin - Peinture Céramique - Modelage

Y Peinture sur porcelaine 4 leçons de 2 heur es, Fr. 14—

COURS PRATIQUES
Couture Machines électriques modernes à disposition
Coupe - Transformation - Confection Cours l'après-midi et le soir :
4 leçons de 2  ̂ heures, Fr. 24.—

CUISINE Prépara t ion  cle menu s  spéc i aux  jA \-, .̂ fl J0k
4 leçons de 3 heures  (repas compris) ,  Fr. 24.— .̂ Hpi' ^™ i jdMË

Guitare 4 leçons de 1 heure, Fr. 12.— ^^KÊ^I ^  ̂' -v ^  ̂ "'¦'¦

Danse moderne Ô B̂ B̂
4 leçons de 2 heures, Messieurs Fr. 14.— - Dames Fr. 7.— ~ ^

i

Photographie 4 leçons de 2 heures, Fr. 14.—

Auto-école
10 heures de conduite pratique - 4 leçons théoriques, Fr. 185.—

——M^————————— »———— ¦——— ¦——^»— .̂̂ 1——«JL—n»n»=»«P - ¦ I ... i. . 1 . . -I I ' ' '

? k  
SPORTS

»i Ski 8 leçons de 2 heures (le dimanche) , Fr. 27.—
¦̂  Equitation 5 leçons 

de 
1 heure , Fr. 50—

Culture physique 4 leçons de 1 heure, Fr. 12.— (petits groupes)

MM^̂ « «̂»P»»».»WM——»—¦—l -̂l—¦— I l  I I  
| 

*¦«——' 
¦¦' l . l I . I ¦ I II  I

COURS SPÉCIAUX
^

k 
^^ 

f|k Danse classique 4 leçons de 1 heure .  Fr. 12.— ,
!¦>. '.vBfck ! KSL Pet i t s  groupes - classes pour f i l l e t t e s  - jeunes  f i l l e s  et dames

' y ^ T  ••' . -- 'v r̂ • '"'• - "
Ù
m̂r Bridge 4 leçons de 2 heures, Fr. 14.—

'
ŷ 

' ¦'¦J r̂ t r̂ Classe pour débutants et classie d'entraînement.

V T W PLEINE FORME
12 heures, Fr. 30.— - hata-yoga, gymnastique passive, respiration,
relaxation, lutt e contre ila fatigue.

TllUrDC Devoirs surveillés pour les écoliers 4 jours par semaine de 16 h 30 à 18 h, pour 4 semaines, Fr. 18.—.
UlVblfri Club des aînés Chaque mardi de 14 h 30 à 17 h 30 • Causeries - Thé - Jeux - Sorties - Films, etc.

Cotisation mensuelle Fr. 1.—

Renseignements et inscriptions au secrétariat ouvert du lundi au vendredi de 8 h 30 à 12 h et de 14 h à 21 h 15
16, rue de l'Hôpital - Neuchatel - Tél. 5 83 49

BULLETIN D'INSCRIPTION A DÉCOUPER ET A ENVOYER A L'ECOLE CLUB MIGROS - NEUCHATEL

Nom Prénom 

Rue Localité „ ;

Tél. c/o 
s'inscrit pour les cours de : degré

débutant - moyen - avancé
¦

¦ débutant - moyen - avancé

Signature 

¦HIIMWIMII —̂ —̂^^

Bureau de la ville cherche, pour
entrée immédiate ou date à conve-
nir , une excellente

secrétaire-téléphoniste
Bonne sténodactylographe. Rémuné-
ration intéressante pour personne
qualifiée. Ambiance agréable. Offres
sous chiffres G. N. 35 au bureau de
la Feuille d'avis.

La Maison AMANN 4 Cie S. A.,
importation de vins en gros, à Neu-
chatel , cherche pour ses nouvelles
caves,

cavistes
sobres, consciencieux, ayant de la
pratique. Entrée à convenir. Faire
offres écrites avec copies de certi-
ficats. Place stable, caisse de re-
traite.

On cherche ouvrier viticole

CHEF DE CULTURES
Etranger accepté. Chambre et cuisi-
ne à disposition. Adresser offres
écrites à V. C. 49 au bureau de la
Feuille d'avis.

CARTES DE VISITE
S'adresser

au bureau du journal

Nous cherchons, pour
le printemps,

JEUNE FILLE
comme aide de ménage.
Possibilités d'apprendre
l'allemand. Nous offrons
jolie chambre, congés
réguliers , vie de famille,
salaire d'environ 100 fr.
selon l'âge. — Paire of-
fres à : famille H. Ger-
ber, fabrique de meu-
bles, Wichtrach (BE).
Tél. (031) 68 24 04. '

La Société d'utilité
publique des femmes
suisses, section de Neu-
chatel , cherche pour son
foyer des filles < Esca-
liers des Bercles 10 > une
remplaçante

surveillante
capable de s'occuper des
devoirs d'école. Pour tous
renseignements, s'adres-
ser à Mme Morstadt, 3,
rue J.-J.-Lallemand. Tél.
5 36 10 entre 13 et 14
heures.

On cherche dans fa-
mille aveo deux petits
enfants

jeune fille
aimant les enfants, pour
aider au ménage et au
magasin. Vie de famille
et bons gages assurés.
Bonne occasion d'ap-
prendre l'allemand. Faire
offres à famille A. von
Dach , pâtisserie, Miln-
chenbuchsee (BE). Tél.
(031) 67 94 79.

Je cherche

professeur de français
pour élève de Ire gym-
nase. — Tél. 8 18 17 aux
heures des repas.

i
Apprenti
cuisinier

Nous cherchons, pour
le 1er février, un ap-
prenti cuisinier. — Faire
offres à l'hôtel du Pois-
son, Auvernier.

On cherche tout de suite ou pour date
à convenir jeune homme comme

aide au laboratoire
étranger accepté.

Faire offres avec prétent ions rie salaire
à la confiserie-pâtisserie P. Hess, rue de
la Treille 2, Neuchatel.

Maison d'importation de Ncuchàlcl cherche
pour le printemps

apprenti (e) de commerce
Faire offres avec certificats sous chiffres

L. T. 40 au bureau de la Feuille d'avis.
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«L'achat à crédit normalisé
par la loi »
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PEUGEOT
La cinq places économique
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Agent : SEGESSEMANN
Garage du Littoral

Tel 5 99 91 - Neuchàte'

Les Neuchâtelois déchaînes
hier soir pour saisir M. X...

Dans les rues généralement si calmes de la ville

Qui l 'eût cru t H i e r  soir , les r teu-
chàtelois , surtout,  les j eunes  gens ,
étaient totalement  déchaînes .

I l  était prés de 9 heures quand une
iiéri lablc horde de véhicules de tout
acabit et de p iétons assaillit  latérale-
ment un bar de la rue Louis-Favré,
à tel point qu 'il y eut des tables bri-
sées.

Que. se passait - i l  ? C'était Radin-
Genève qui réalisait à Neuchatel son
émission bimensuelle , « le dernier
carré », trop connu dé jà  p o u r  que
nous la décrivions en détail .

M. X „ en l' occurrence M.  Jean-
Pierre. Al lenbach , allait mener un j eu
mouvementé .  Du bar où il se trou-
oail , il t é l ép hona au s tudio  de Radio-
Genève,  en donnant des indications
très vaques sur l'endroit qu 'il occu-
pait.

L'INDISPENSABLE CARTE DE VISITE !
Des ce moment , la poursu i t e  se dé-

roulait sur deux plans.  D 'une part les

aud i t eurs  avaient  a i n d i q u e r  sur un
p lan de la ville le carré dans lequel
était  M.  X .  au moment du télé p hone.
D' autre  part , les habi tants  de Neucha-
tel devaient découvrir celui qui était
l' objet  de cette f u r i e u s e ,  p o u r s u i t e
p our  lui demander une carte de vi-
site, qui leur permettrai t  de partici-
per à la prise f i n a l e ,  du f u y a r d .

Aussi incroyable que cela paraisse ,
il peine quel ques secondes après le
début  de l 'émission , et sur la f o i  d' al-
lusions évasives , une f o u l e  avait dé-
couvert M. X. ,  qui distribua f o r c e  car-
tes, dont les possesseurs devaient re-
tourner  au car de la radio , stationné
à côté de la poste princi pale.

Les quémandeurs  étaient  à tel point
excités que la voiture transportant M .
X .  eut toutes les peines du monde à
repar t i r  et que , sous la seule pression
des bras tendus une vitre f u t  brisée.

Puis la poursui te  se déroula à un
ry thme échevelé. Les endroits d 'où

(Photo Avipress - J.-P. Baillod.)

par t i ren t  les coups de t é l ép hone sui-
vants f u r e n t  la rue des Parcs , celle
des Chavanncs , puis VF.volc .  Les pour-
suivants , il est vrai , se r a r é f i a i e n t .

C' est alors que le jeu  atteint son
p oint culminant.  M.  X .  s 'était retran-
ché dans « l e  dernier  carré », dont il
donna , comme d 'habi tude , une des-
cription imprécise. Chose p iquante : il
voyait  ses poursuivants , et il était
lui-même visible. En f a i t , il était
dans la vitrine d' un magasin du cen-
tre, vêtu d' une veste rouge. Et il f u t
reconnu.

De là , il passa dans un restaurant
voisin, dont  il pu t  ressortir , habillé
en garçon de c a f é ,  pour donner son
dernier coup de télé p hone. I l  retourna
dans le restaurant , où , la télé penchée
sur un plateau , portant  deux verres ,
il f u t  pris par le j eune  homme —
p or teur  d' une cocarde échang ée, contre
la carte de visite de M. X .  — qui
l'avait déjà reconnu dans la vitrine.

Il s'ag it de M.  Jean-Daniel  M a y o r ,
domicilié à Serrières , qui gagne un
élcc t rnp hnne. Quant aux auditeurs qui
désignaient  avec exactitude le carré
d u q u e l  M. X .  lançait son coup de télé-
p hone , ils recevaient, un ou plusieurs
disques.

Tenant  par la main son singulier
pr i sonnier , l 'heureux gagnant  — selon
la f o r m u l e  consacrée — le mena au-
près du car de la radio , abondam-
ment entouré de curieux. « On s'est
jamais tant f e n d u  la gueule », f u t  un
des commentaires  en tendus .  L'émis-
sion était terminée. Il était dix heu-
res pile. M. P.

En allumant les bougies
dont il était garni

Gros degats aux meubles
et à f appartement

(c) Hier à 16 h 25, les premiers se-
cours ont été appelés dans l ' immeuble
Bois-Noir 41, où des enfants  avaient
a l l u m é  les bougies d'un arbre  de Noël.
Le sapin ayan t  ensuite lui-même pris
feu , une épaisse fumée se répandit
dans l'appartement.

Au moment  de l'arrivée des pom-
piers, une locataire de l ' immeuble  avait
pu maîtriser une partie du sinistre.
Les premiers secours écartèrent ensuite
tout danger.

Les dégâts sont très importants.  Les
rideaux de la chambre où se trouvait
le sapin ont été entièrement consumés.
Le mobilier a été en partie détruit et
le plafond a été brûlé sur une grande
surface.

Une chute
à la patinoire des Mélèzes

(c) Lundi à 10 h 35, une fi l let te de
huit ans a fait une chute à la patinoi-
re des Mélèzes. Elle a été légèrement
commotionnée et a dû être transportée
à l'hôpital par les soins de l'ambu-
lance.

Chute dans l'escalier
(c) Lundi à 18 h 10, une femme âgée
a fait une chute dans l'escalier de
l'immeuble Charrière 49. Souffrant
d'une plaie ouverte à la tête, la vic-
time a dû être conduite à l 'hôpital par
la police locale. La blessée a toutefois
pu regagner son domicile après les
soins qui lui furent prodigués.

LA CHAUX-DU-M1XIEC

Une fillette
se casse une jambe en skiant

(c) La jeune Moni que Boucard, de la
Chaux-d'u-Mïlieu, qui skiait à la Porte-
des-Chaux, a fait une chute et s'est
fracturé une cheville. C'est grâce à
l ' intervention d'un automobiliste com-
plaisant que la jeune skieuse a pu
être transportée à son domicile.

Des enfants enflamment
un sapin de Noël

à la Chaux-de-Fond s

« La Foire d'empoigne »
HIER SOIR, AU THÉÂTRE DE NEUCHATEL

Une tranche d histoire Vue à tra vers
les cy n iques lunettes de Jean Anouilh

PAUL MEURISSE

«La  Foire d empoigne ï , c est le
grand théâtre de la politi que.

«La  Foire d'empoi gne », c'est une
farce, nous di t  son auteur, Jean
Anoui lh .  Mais sa p ièce s' intitule mé-
lodrame.

Cette triple considération su f f i t  à
résumer l'act ion de la p ièce que les
'Neuchâte lois  ont. vivement app laudie
'hier soir au théâtre.  Ajoutons pour tan t
que le rideau s'ouvre au moment des
Cent Jours : Bonaparte revient , non
pour prendre le pouvoir — il sait per-
t i n e m m e n t  que son règne est f in i  —
mais pour  « refaire sa s o r t i e » , une sor-
tie d i g n e  de lui et qu'il a ratée la pre-
mière fois. Car Bonaparte est, dans la
p ièce d 'Anoui lh, surtout l'empereur des
cabotins.

Il y a Fouche, l 'homme polit i que par
excellence, dont, l'un i que « idéal  » est,
comme il le di t  lui-même, de durer.
De durer  par , n'importe quel moyen,
par n ' impor te  que l le  bassesse. Fouche,
l'homme qui a toujours  dans  sa poche
la dernière l iste noire des gens à fu-
sil ler,  nue ce soit, pour  p la i re  à Bona-

part e ou , quel que temps plus ta rd , à
Louis XVIII.  El, Bonapar te  comme Louis
XVIII connaissent  leur Fouche sur le
bout du doigt. Mais c'est exactement
le genre d 'homme dont ils ont besoin
pour gouverner.  Aussi le gardent-ils
l'un comme l'autre à leur service.

Et puis il y a, dans cette pièce ,
Dupont , l'éternel lampiste sur qui
passe l'histoire et auquel on ne de-
mande  qu 'une  chose : savoir  au bon
m o m e n t  entonner  l'hymne  nat ional
qu 'il faut  : imp érial ou royal... ou ré-
publicain.

MINCE INTRIGUE
Et puis il y a le jeune officier idéa-

l is te , qui veut se faire  tuer pour son
empereur... lequel vraiment  n'en a cure.

Dans la p ièce d 'Anouilh, ce jeune
off icier  constitue le prétexte à la mince
intr igue qui sert , si l'on veut, de f i l
conducteur à la pièce : il est, sans le
savoir d'abord puis en l'apprenant en-
suite, le fils i l lé gi t ime de Fouche et
c'est un peu à cause de lui que le mi-
nis t re  rie la police a préci pité la chute
rie Bonaparte.

Mais l ' intrigue, si « i n t r i g u e » il y a,
est ici secondaire. Nous avons affaire
à une p ièce tissée essentiellement de
mots ri'auteur, que seuls sauvent théâ-
tralement les décors et les costumes
de Jean-Denis Malclès, le jeu br i l l an t
des acteurs et surtout la prouesse de
M. Paul Meurisse. « La Foire d'empoi-
gne » c'est en somme le Sacha Guitry
de «S i  Versailles m 'était conté » por-
tant à la scène un « N'écoutez pas Mes-
dames » de la politi que.

Oui , «La Foire d'empoigne » est une
farce. Mais une farce qui , si elle ne
donne pas à « penser » la tète entre les
mains  —¦ hélas ! nous n'avons plus be-
soin de « penser » ces choses-là telle-
ment elles sont devenues évidentes —¦
laisse le spectateur  singulièrement son-
geur...

MEURISSE , EMPEREUR ET ROI
Non , la pièce d 'Anoui lh  ne serait pas

théât ra le  sans l'astucieuse mise en
scène de l'auteur, assisté de Roland
Pietri , qui incarne d'ailleurs un Fou-
che remarquable  de fourberie, rie fla-
gornerie et aussi , un i n s t a n t , parce
qu 'il se fa i t  vieu x d'une vieille ten-
dresse bien embar rassan te .

A n t o i n e  F o n t a i n e  tient fort bien aus-
si son rôle de jeune officier idéaliste.
Et Marias Ba lh ino t , Henry Charrett ,
Pa t r ick  Roussel  et Léo Peltier créent
jo l imen t  l'ambiance.

Mais la prouesse rie la soirée, c'est
Paul  Meurisse  qui  l'accomplit en in-
c a r n a n t , f lans  r i eux  rôles rie composi-
t ion  rad ica lement  d i f f é r e nt s  l' un '  de
l'astre, t ou r  à t o u r  Bonapar te  au
verbe hau t , cabotin de génie, truculent,
soucieux avant  tout d'ent re teni r  et , si
possible , d'embe l l i r  encore sa légende
— d o n n a n t  en ceci raison à Fouche...
et le roi Louis  XVIII. énorm e, ventru ,
podagre , pa te rne l  et p a t e r n a l i s t e  ; Louis
XVIIT qui . malgré  tout , déclare Jean
A n o u i l h , «a  r edonné  la liberté perdue
aux França is  ». A u t a n t , dans son rôle
de Banapar te .  Meurisse était  t ou t  d' une
p ièce , direct , nerveux , temp étueux , plé-
béien ; a u t a n t , dans  celui de Louis
XVIIT . l'acteur fu t  noble, h a u t a i n  quoi-
que paternel ; d'un débit lent, mesuré,
vite essouflé...

Essouflé, il f a u t  tout  rie_ même le
dire , comme la p ièce elle-même à cer-
t a i n s  m o m e n t s  : on ne peut pendant
deux  heures faire  du plus bel esprit à
jet c o n t i n u , su r tou t  quand on ouvre
par un feu de salve. Il y a donc des
retombées radio-act ives ,  ma i s  que sau-
v e n t  indéniablement les ac teurs .

En résume : r i eux  heures de bon cy-
n i sme  revigorant  que cette « Foire
d' empo igne  ».

R.Lw.

La tenancière et son fils
manquent de tout

De notre correspondant de la
Sagne :

C'est Paul-Eric, le neveu de M. Slauf-
fer, le paysan habitan t à côté riu café-
restaurant ( d o n t  le bétail se trouvait
dans  le rural  dé t ru i t ) ,  qui  a eu la pré-
sence ri'esprit rie t é léphoner  au com-
m a n d a n t  des pompiers , le c a p i t a i n e
Sieber. Au v i l l age  rie la Sagne, les trois
cloches ont été mises en b ran le, et
non une seule comme d ' h a b i t u d e .  Mais ,
en raison du f ro id , de nombreux ha-
b i t a n t s  donnaient  la fenêtre fermée et
n 'ont rien entendu.

Le hâ t iment  dé t ru i t  abritait un café,
une salle de danse, un logement  et
un ru ral . II est la propriété de M. Mail-
ler , dont M. S t a u f f e r  gère les terres.
Du hétail qui a pu être sauvé, une
génisse et deux chevaux s'étaient  en-
fuis jusqu'à la . Plâture », de l'autre
côté de la vallée, et. n 'ont été retrouvés
que dans l'après-midi.

Le désarroi du jeune  Roger Ga ffner
f a i t  peine à voir, car il n 'a que ce
qu 'il] avait sur le dos. Les voisins et
l'Eglise verront comment venir en aide
à ces malheureux , qui , vu leur si-
tuation financière, sont très mal as-
surés. Les dons en espèce seront reçus
avec reconnaissance par le pasteur
Huttenloeher et la commune.

SAINT-AUBIN

M. et Mme Burgat
ont été fêtés hier

Comme nous l'avions annoncé hier
mat in , les autorités communales et la
population de. Sain t -Aubin , en pays
neuchâtelois, ont  fêté hier le plus vieux
couple de Suisse, M. et Mme Charles
Burgat-Maccabez, qui fê ta ien t  le 75me
anniversaire de leur mariage. Le Con-
seil communal « in corpore . s'est ren-
du auprès des deux époux et leur a
exprimé les vœux de toute la com-
mune. Un concert a été donné en leur
honneur.

(o) Le dégel n'a pas été sans domma-
ges pour tout le monde. En effe t , par
place, les dégâts aux toitures ont été
assez impor tants .  Une avalanche de
neige a défoncé le toit d'une  voiture
en stationnement devant l'épicerie . Une
camionne t t e  manœuvrant dans le parc
d'une usine de la place glissa sur la
neige fondan te  et se retrouva sur un
muret de deux mètres de haut. Il ne
f a l l u t  pas moins de deux heures pour
la dégager de sa fâcheuse position.

FONTAINES

Décès du doyen d'âge

(c) Cet après-midi , une foule nombreu-
se de parents  et d'amis a rendu les
dern iers  honneurs  à M. Henri Diacon.

Le d é f u n t , doyen du v i l l age , est dé-
cédé à l'âge de 89 ans. Ancien agricul-
teur, il avait fa i t  partie autrefois  du
Conseil communal, de la commission
scolaire et fonc t ionna i t  encore comme
inspecteur des viandes.

'La vie ne l'avait pas épargné et tous
les siens lui fu ren t  enlevés su ccessive-
ment , le laissant  dans la sol i tude . Avec
lui disparaît  une  personnal i té  orig inale
et de fort bon sens.

MONTMOIXIN

Une voiture se retourne

PAYS-BAS

La banque rie Hollande annonce que le
taux d'escompte est abaissé d'un demi
pour-cent à partir d'aujourd'hui.  Le taux
de change sera de 3,5 V l'intérêt sur
lettre dé change de 4 °'« et celui sur les
comptes-courants de 4 V. également.

Abaissement
du taux d'escompte

Etat civil de Neuchatel
NAISSANCES. — 28 décembre. Beu-

chat , Fabienne-Marie, fille de Paul-Théo-
phile, professeur à Neuchatel , et de Na-
talla , née Giada. 31. Mérillat , Sylviane-
Josée. fille de Silvain-Numa. papetier à
Neuchatel. et de Janine-Claudine, née
Bonhôte ; Raimondi. Carlo-Ginnni, fils de
Glacomo . manœuvre à Neuchatel , et de
Riccardina , née Sardano ; Bonardo , Chris-
tian, fils de Jean-Claude, conducteur de
véhicules à Neuchatel, et de Heidi-Mar-
tha , née Zobrist.

« La Foire d'empoigne »
au Théâtre de Neuchatel

La création d'une pièce de Jean
Anouilh est toujours l'événement de la
saison parisienne. Cela n 'a pas manqué
de se produire lorsque la Comédie des
Champs-Elysée annonça « La Poire d'Em-
poigne ». La critique réserva l'accueil le
plus favorable à cette œuvre Issue de
l'Imagination fertile du dramaturge fran-
çais le plus fécond.

La troupe parisienne des Productions
Georges Herbert , en tête de laquelle se
trouvera l'inoubliable Paul Meurisse, mè-
nera tambour battant un Napoléon de
fantaisie et un Louis XVIII bien savou-
reux. Il faut aller à, la « Foire d'Empoi-
gne » les 7 et 8 Janvier au théâtre de
Neuchatel.

Communiqués

Observatoire de Neuchatel. — 7 janvier.
Température : moyenne : 1,5 ; min . : 0,4 ;
max. : 2,8. Baromètre : moyenne : 710,5.
Eau tombée : 0,8 mm. Vent dominant :
direction : nord-est ; force : faible à mo-
déré. Eta t du ciel : couvert. Pluie dès
13 heures.

Niveau du lac, 6 janvier , 428,72
Niveau du lac. 7 ianvier à 7 h . 428 ,74

Prévisions du temps. — Nord des Alpes,
nord et centre des Grisons : ciel géné-
ralement très nuageux ou couvert. Chutes
de neige régionales. Quelques éclaircies
l'après-midi. Baisse de la température.
Vent du nord-ouest à nord-est.

Valais : tout d'abord encore quelques
précipitations, puis ciel s'éclaircissant par-
tiellement. Lente baisse de la tempéra-
ture.

Observations météorologiques

Un incendie défruit entièrement
le restaurant de la gare des Cœudres

P^ÈS DE LA SAGNE, HIER MATIN AUX PREMIÈRE S HEURES

Le rural situé derrière le bâtiment a ete également
la proie des flammes et seul le bétail a pu être sauvé

Hier matin , à 4 heures, les habitants de la Sagne ont ete réveilles par
les cloches qui sonnaient le tocsin. Le feu s'était déclaré dans Je bâtiment qui
abrite le café-restaurant de la gare des Cœudres , connu sous le nom de « Chez
Miquette ». C'est devant un énorme brasier que se trouvèrent les premiers
pompiers : le toit avait déjà crevé et de hautes flammes s'en échappaient.

Trois personnes dormaient  dans la
maison : Mme Gaf fner , la tenancière,
son f i ls  Roger âgé de dix ans , et M.
Fresard. Les deux derniers sautèrent
par une fenêt re  — l' escalier étant en
feu — pour donner l'alarme à la fer-
me de M. Henri  S tauf fe r , située quel-
que c inquan te  mètres \ . p lus  loin , et
surtout pour se munir  d'une échel le
pour sauver Mme Gaffner .  Ces trois
personnes n 'ont rien pu emporter avec
elles, leur seule for tune résidant dans
les quelques habits revêtus à la hâte.

Mme Gaffner a été réveillée par le
bruit de la neige tombant du toit sur-
chauffé.

Les pompiers de la section des' Cœu-
dres ainsi que la compagnie de la Sa-
gne, soit un effectif de soixante hom-
mes dirigés par le capitaine Sieber,
ont heureusement trouvé un hydrant
près du lieu du sinistre. Cinq lances
ont été dirigées contre le brasier, si
violent qu 'il fa l lu t  renoncer à sauver
la moindre  des choses. Une ferme, si-
tuée à l'ouest, a dû être protégée, me-
nacée qu 'elle était par la bise qui
sou f f l a i t  avec violence à cette heure-
là.

Il ne reste que les quatre murs
de l ' immeuble  qui  comprena i t  un café
et une salle à manger  au parterre, une
salle de danse et un appar tement  au
premier et un grenier au dernier étage.
L'agencement, les meubles, la literie,
les appareils, us tensi les , habits , tout
a été la proie des f lammes.

UN RURAL DÉTRUIT
Derrière la maison , un rural abritait

le bétail de M. Henri Stauffer , Avec
l'aide de M. Fresard , il put  sortir
toutes les bêtes : hui t  génisses, deux
chevaux et cinq porcs. Il ne reste
par contre que les carcasses calcinées
de nombreuses machines agricoles, no-
tamment un râteau-fane, un char à
pneus et un tombereau.  Si les bêtes
ont été placées dans des écuries voi-
sines, un grave prohlème se pose à
M. Stauffer : le fourrage est complète-
ment brûlé et , vu la rareté de cette
matière, il ne pourra compter sur un
secours, les provisions étant minimes
dans toute la région.

CAUSES ENCORE INCONNUES
Une enquête  a été immédia tement

ouverte pour connna î t re  les causes de
ce sinistre. M. Wyss, juge  in fo rmateur
des Montagnes a interrogé Mme Gaff-
ner et a chargé deux experts de pro-
céder à des recherches concernant l'état
de la cheminée  et de l 'installation
électrique. Il semble au premier abord
que  le feu a pris dans la partie supé-
rieure de l ' immeuble, assuré pour la
somme de cent mi l l e  francs.

Quant au m o n t a n t  des dégâts, 11 est
trop tôt pour l 'évaluer. Il ne reste
quasi rien , même pas les jouets que
le Père Noël venait d'apporter au peti t
Roger.

RWS.

L enqu êt e ouverte par  le ju ge  d'ins»
traction des mon tagnes  neuchâteioise»
pour découvr i r  les ra isons  du' s in i s t r e
n 'a pas encore abouti.  Le juge d ' ins»
t ruc t ion  a commis deux experts dont
les rapports seront présentés mardi  ma-
t in . Les dernières e s t i m a t i o n s  au sujet
des dégâts causés par l'incendie s'élè*
vent h 120.000 francs.

Les causes ne sont pas
encore déterminées

Nouvelles économiques et financières
BOURSE

( C O U R S  DE C L O T U R E )

ZURICH
OBLIGATIONS 4 janv. 7 janv.

3 '/. «/.Féd. 1945, déc. 102.10 d 102.10 d
8W» Féd. 1946, avril 101.25 101.30
3 "/• Féd. 1949 . . . 98.80 d 98.90 d
2 7i V. Féd. 1954, mars 96.10 d 96.10 d
3 7. Féd. 1955, Juin 97.90 d 97.90 d
3 "/• C.F.F. 1938 . 100.— 100.— d

ACTIONS
Union Bques Suisses 3990.— 3995.—
Société Bque Suisse 3395.— 3385.—
Crédit Suisse 3500.— 3490.—
BquePop. Suisse (p.s.) 2595.— . 2600.—
Electro-Watt 2620.— 2620.—
Interhandel 3175.— 3090.—
Motor Columbus . . . 1830.— 1840.—
Indelec 1360.— 1360.—
Italo-Sulsse 780.— 780.—
Réassurances Zurich. 4225.— 4290.—
Winterthour Accid. . 1010.— 1010.—
Zurich Assurances . 6075.— 6100.—
Saurer 2225.— 2210.—
Aluminium Chippls . 6000.— 6000.—
Bally 2140.— 2130.—
Brown Boverl . . . .  3085.— 3110.—
Fischer 2180.— 2170.—
Lonza 2630.— 2660.—
Nestlé porteur . . . .  3550.— 3530.—
Nestlé nom 2145.— 2140.—
Sulzer 4895.— 5000.—
Aluminium Montréal. 92.50 93.—
American Tel & Tel. 506.— 506.—
Baltimore 128.— 133.—
Canadlan Pacific . . 99.50 101.—
Du Pont de Nemours 1035.— 1027.—
Eastman Kodak . . . 475.— 474.—
Ford Motor 201.— 201.—
General Electric . . . 333.— 333.—
General Motors . . . 257.— 257.—
International Nickel . 272.50 274.—
Kennecott 298.— 303.—
Montgomery Ward . 145.50 147.—
Stand Oll New-Jersey 257.— 255.50
Union Carbide . . . .  452.— 452.— d
U. States Steel . . . 201.50 201.—
Italo-Argentina . . . 25.— 25.25
Philips 171.50 174.—
Royal Dutch Cy . . . 190.— 192.—
Sodec 87.50 88.—
A. E. G 453.— 444.—
Farbenfabr Bayer AG 503.— 497. 
Farbw. Hoechst AG . 470.— 461.—
Siemens 595.— 590.—

BALE
ACTIONS

Clba 9825.— 9775.—
Sandoz 10150.— 10175.—
Gelgy nom 18900.— 19000.—
Hoff.-La Roche (b.j.) 44500.— 44900.—

LAUSANNE
ACTIONS

B.C. Vaudoise . . . .  1650.— 1650.—
Crédit Fonc. Vaudois 1215.— 1240..—
Romande d'Electricité 735.— 750.—
Ateliers const., Vevey 870.— 880.—
La Suisse-Vie . . . .  5700.— 5600.— d

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 131.— 131.—
Bque Paris Pays-Bas 508.— 508.—
Charmilles (Atel. de) 1795.— 1800.—
Physique porteur . . 920.— 940.—
Sécheron porteur . . 935.— 935.—
S.K.F 390.— 392.—
Oursina 7075.— 7150.—

Bourse de Neuchatel
ACTIONS i janv . 7 janv.

Banque Nationale . . 685.— d 685.— d
Crédit Fonc. Neuchât. 1100.— d 1100.— d

La Neuchâteioise as.g. 2275.— d 2300. d
Ap. Gardy Neuchatel 560.— cl sno. d
Câbl. élect. Cortaillod29000.— ri20000. d
Câbl. et tréf.Cossonay 7500.— d 7600. d
Chaux et cim. Suis. r. 6100.— d 6200! d
Ed. Dubied & Cie S.A. 4000.— 4000.—
Ciment Portland . . . 9700.— d 9700.— d
Suchard Hol. SA. «As. 1675.— cl 1700.— d
Suchard Hol. SA. «B» 9600.— o 9500.— d
Tramway Neuchatel. 650.— d 650.— d
Sté Navigation lacs
Ntel-Morat, priv. . . 65.— d 65.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 27.1932 99.75 d 100—d
Etat Neuchât. 37.1945 100.— d 99.75 d
Etat Neuchât. 3'/il949 99.25 d 99.25 d
Com. Neuch. 37»1947 96.50 d 97.—
Com. Neuch. 37.1951 95.— d 95.— d
Chx-de-Fds 37.1946  ̂? 

99
'
75 

d
Le Locle 37.1947 "-50 d 99.50 d
Foc. m. Chat. 37<1951 96.— d 96 _ d
Elec. Neuch. 37.1951 B1*_ d 91.— d
Tram Neuch. 37.1946 97.— d 97 _ d
Paillard S.A. 37.1960 95 — d 95.— d
Suchard Hold 37.1953 96.50 d 96.50 d
Tabacs N-Ser. 37.1953 99.— d 99.— d

Taux d'esconrote Banque Nationale 2 °/a

Cours des billets de banque
du 7 janvier 1963

Achat Vente
France 86.— 89.50
U. S. A 4.29 4.34
Angleterre 11.95 12.20
Belgique 8.55 8.80
Hollande 118.50 121.—
Italie —.68 —.71
Allemagne 106.— 109.—
Autriche 1 16.55 16.85
Espagne 7.— 7.30

Marché libre de l'or
Pièces suisses 37.— / 39.50
françaises 35.— / 37.50
anglaises 40.50 / 43.—
américaines j go. / 190. 
lingots 4840.— / 4940.—

Bourse de New-York

du 7 janvier 1963

Clôture Clôture
précédente du jour

Allied Chemical . . .  43 'It 44
American Can. . ..  45 V. 45 V»
Amer. Smelting . . .  57 '.'» 58 '/«
American Tel and Tel 116 '/» 116 '/i
Anaconda Copper . . 43 Vi 43 7a
Bethlehem Steel . . .  30 7» 31'/.
Canadlan Pacific . . 23 V» 23 7»
Dupont de Nemours 236 »/« 235
General Electric . . .  77 '/• 76 7.
General Motors . . .  59 Vi 59 'It
Goodyear 34 34 7a
Internickel 63 7» 64 5/«
Inter Tel and Tel . 44 7. 44 V»
Kennecott Cooper . . 69 69 '/•
Montgomery Ward . 35 '/» 33 7»
Radio Corp 58 '/i 59 Va
Republic Steel . . . .  37 7a 377.
Royal Dutch 44 7. 44 7.
South Puerto-Rico . 29 Va 28 Vt
Standard OU of N.-J. 59 7. 59 7a
Union Pacific 61 60 7a
United Aircraft . . .  52 7. 52
II. S- Steel 46 7. 46 7a

Comme on se s o u v i e n t , l'avant-projet
du projet d'extension rie la v i l l e  é t ab l i
par M. W a l t c n s p u h l  prévoyait l' amé-
n a g e m e n t  d'un  secteur d'habitations
collectives dans le Rois de l 'Hôpi ta l
f a u  nord de la rue de F o n t a i n e - A n r i r é
et rie l' a n c i e n n e  c ib ler ie l .  La maque t t e
de ce nouveau quartier, qui  pou r r a i t
accue i l l i r  15,000 h a b i t a n t s , ava i t  été
exposée à la FOGA.

La réalisation de ce pro je t  exige le
déboisement  de quel que 70 hectares de
forêt et la l ég i s l a t i on  fédéral et can-
tona le  prescrit un reboisement  de com-
pensa t i on .  Pour cela , la vi l le  de Neu-
chatel a procédé à l' achat d'un domai-
ne rie 117 hectares auj-dessus rie s P lans-
sur-Bex. L' inspectorat  fédéral des forêts
v ien t  de donner son au to r i sa t ion  pour
le déboisement du boi s de l'Hôp i t a l , de
sorte que p rocha inement  le Conseil com-
m u n a l  s o u m e t t r a  au Conseil général
une  demande  de crédit pour l'ouver-
ture des voies d'accès à la nouvel le,
zone ; il s'ag i ra  en premier lieu de la
prolongation de la rue des Petits-
r.bènps.

Vers raffecta<ion
du Bois de l'Hôiiilal

à la construction d'habitations
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le crédit sur meubles pouvant se faire *#MAE MK IVl^PUJEI* 9 pièces Literie - Matelas - Meubles rembourrés - Tablés - Chaises - Cuisines J p |
sur 42 mois au lieu de 36. à partir de Fr. 579.— et payable en 42 mois Fr. 691.— • Bibliothèques ¦ Meubles en teak - Buffets - Armoires, etc. > :|

avec acomp te de Fr. 116. — • i<| JS \ 'M::. '\
ne vous coûtera par mois que Fr. | mjÊu mm i

plus d'hésitations pénibles pour cen- i ™ • Visitez notre exposition permanente à Bulle
dure à votre choix. Un délai de 5
Jours est prévu avant son exécution. SALON 

sans engagement, frais de voyage payés en cas d'achat ,, ;

avec canapé transformable en Ht et l fauteuils
Nouvelles possibilités d'arrangement à Par 'ir ^e *'• s95,— e' payable en 42 mois Fr. 710.— Vous ne vouler pas manquer l'occasion d'économiser de l'argent I |
en cas de difficultés momentanées avec acomp te de Fr. 120.— fg *¦ NON BIEN SUR... Alors, comme des milliers de clients l'on déjà fait :
du paiement des mensualités. ne vous co0,ora Par mo|s  ̂

Fr- 
| 
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DEMANDEZ TOUT DE SUITE

H — NOTRE DOCUMENTATION GRATUITE H
L'acompte initial à verser à la livrai- EN CAS DE DÉClS OU D'INVALIDITÉ TOTALE PLUS DE MENSUALITÉS, en nous adressant le bon ci-dessous
son est amené à 20 % seulement du LES MEUBLES RESTENT VOTRE PROPRIÉTÉ .-
monfanf qu'atteindra votre choix. (sdon disposifions généraIes ad hoc) i Veuillez me documenter gratuitement : j

Nom et prénom : _ ' I
MM Toutes garanties sont données à CTI IHin» rOUDI ET 11 ,A
lllll l'acheteur de pouvoir ainsi réaliser  ̂! vUlsJ VyfyirkË I II pi8C€S Adresse exacte :

ses rêves, faire son choix librement è partir de Fr. 1272.— et payable en 42 mois Fr. 1517.— ¦ ">""¦ ">»"">»•»",¦¦ •-»>m..m«».«m, ,„„,..,„.,.„„„„ „„„„ ,„„„„„„ „„„„„„
fout en rég lant par petites mensua- avec acomp te de Fr. 255.— ^% A*^ Adresser ce bon à :
lités selon moyens. ne vous coûtera par mois que Fr. €| 1 _ ¦¦¦ ««¦¦Jb. .. — _  — _ - -_ -  **~- „__._ ., __ ,.

1 **v- TINGUELY-AMEUBLEMENTS B
H P^

drix v̂'rr;;i: choisisses vos meubk» » crédit ™»;,s BULLE -t i;x'o à ,é ¦
r;.. -s prévoit le contrat. Dans ce cas , I inté» êïUprèS dlJ SpéCllllist6 direction Berne.
HSw rêt lui sera ristourné proportionnel- ,  ̂ • ,¦

¦ement. vous serez mieux servi LE ROI DU MEUBLE A CREDIT

Totalement ou partiellement remplis,
! les carnets de timbres-ristourne doivent 111101*65"
l être déposes dans nos magasins contre

WÈÊÈ reçu ristourne
RH avant le 10 janvier

; Au préalable, la récapitulation qui se trouve en fin WBaBBfMBBtmWBgMMnKm
\ de carnet doit être établie. Seuls les sociétaire s qui :.J^v

* 
î lv-1

| auront déposé leurs carnets dans le délai fixé béné- , t '̂ > i „ ' ,
f ic ieront  cle la ristourne en mars 1963. I É%>TA I [A l

R nouveau
chaque semaine

b B *   ̂ 1  ̂
Bill 111 Si f ij.! i-I fflaHiiOUrttawfiBfiH tète àaWià %#m %&&»&%*

1/2 kilo Fr. 1.20

Pick-up
VW 1959, moteur neuf ,
très bon état général.
Prix avantageux, crédit.
Tél. (039) 5 39 03.

PETITS TRANSPORTS
DÉMÉNAGEMENTS — SUISSE ET ÉTRANGER

I

Tel. 5 55 G5 ; en cas de non-réponse, tél. 5 16 27

P. JA QUET tg£

Un coup de téléphone
et vos

PANTALONS
sont rétrécis et moder-
nisés. Tél. 5 90 17.

Magnifique occasion

Opel Record 195 7
très soignée, grise, In-
térieur simili, avec pla-
que et assurance. Prix
avantageux, crédit. —
Tél. (039) 5 39 03.

On cherche à acheter
de particulier

voiture
en bon état. Payement
comptant. — Adresser
offres écrites à M. TJ.
41 au bureau de la Feuil-
le d'avis.

A vendre
de première main.

Kreidler Florett
belle occasion, 3500 km,
modèle 1961. — Adresser
offres sous chiffres E. L.
33 au bureau de la
Feuille d'avis.

A vendre

VW
1959. — Prix Intéressant.
Prix Fr. 1100.—. Tél.
7 71 94.

J'achète immédiatement,
très bonne occasion,

TAUNUS 12M ,
17 M ou OPEL
Paiement comptant.
Adresser offres écrites

à 71 - 735 au bureau de
la Feuille d'avis.
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Jeune fille, de bonne éducation et de
bonne famille, avec maturité du gymnase de
Saint-Gall, cherche place dans bonne famille

pour surveiller des enfants
et se perfectionner dans la langue française.

Possibilité exigée de suivre école ou cours
la demi-journée. — Offres sous chiffres
SA 7305 Z Annonce Suisse S. A., ASSA,
Zurich 23.

Campagne nationale - General Motors suisse S.A., Bienne
ORN 163763 N|

L'Opel Record 1700^̂
i .

La lettre «L» à l'arriére, désigne un modèle Opet Record Qu'a-t-etle de phis? Sa puissance: 67 CV au frein; sa boîte En pfust avertisseur Himineux, klaxon 2-tons, miroir intérieur
tout particulier: la Record aux douze «extra». Au dedans, à 4 vitesses toutes synchronisées; ses sièges-couchettes anti-éblouissant, couvercle de réservoir à essence à verrou,
au-dehors, elle est belle. Au volant, on apprécie ses séparés à l'avant, réglables individuellement: on s'y assoit phares de recul et beaucoup d'autres accessoires pratiques
performances. Comme passager, on jouit de son confort, confortablement, on y voyage détendu même pendant qui vous rendront de précieux services.

des heures. Opel Record -L» Deluxe (4 vitesses) Fr. 10400.-. Un produit de la General Motors
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Î p>%l Miel du 
pays

S ^ k r à T à w k  1 seau 2 kg net, franco 20 fr.

^ViVJ Bruno Rcethlisberger
¦feta |L|̂ Éj Thielle-Wavre. T«. 7 84 69

r DIVAN-LIT
^90 x 190 cm, avec pro-

tège-matelas, matelas
oreiller, duvet et cou-
verture de laine, &
enlever, le divan
complet, soit 6 piè-
ces
seulement

Fr. (90.-
port compris

KUUTH
| T4L (021) 24 6668

Avenue de Morges 9

V. tâOSANHE ^J

Attention
A vendre, neuf , aveo

rabais très Intéressant , 1
enregistreur Revors sté-
réo complet, dernier mo-
dèle. — Sablons 49, 4me
étage, tous les soirs dès
18 heures.

A vendre

grand buffet
de service, moderne,
noyer poil , Intérieur soi-
gné ; état de neuf. —
(038) 6 35 23.

¦
« Neeehi »

machine à coudre
de démonstrations,

comme neuve,
bas prix ,

portative zigzag
Garantie,

facilités de paiement.

Seyon 16 - Grand-Rue S
Tél. (038) 5 34 24

¦mil *

Noix nouvelles
5-10 kg, Pr. 2.10 par kg,
plus port. — Glus. Pe-
drioli, Bellinzone.
¦ —¦¦—.̂ —^^̂ ^^^—^—

Machine à laver

HOOVER

Toujours lui...

TANNER
Exposition : Dîme 66,
Neuchâtel-la Coudre

Tél. 5 51 31

A toute demande
de rensei gnements
prière de joindre
an timbrt pour la
réponse .

Administration de
la « Feuille d'avis
de Neuchatel »

On demande à ache-
ter le disque

«Les 3 cloches »
chanté par Paul Sandoa,
Tél . 5 54 47.

iy.mM.̂ -.1;lj*>!w.v.,-.,..r.(.

Couturière
ayant fréquenté l'école
professionnelle de Neu-
chatel, aimerait trouver
du travail à Neuchatel.
Si possible à la demi-
Journée. — Offres sous
chiffres P. 1066 N. à Pu-
blicitas, Neuchatel.

APPARTEMENT
SI vous voulez refaire

votre appartement ou
simplement une pièce,
un coup de téléphone au
5 47 82 ou 5 24 17. 

Arrivage de §1!

POISSONS FRAIS i
de mer, salés, fumés et marines W§

LEHNHERR FRèRES I
GROS et POISSONNERIE Tél. 5 30 92 M
DÉTAIL Place des Halles Neuchatel 

^Expédition à l'extérieur - Vente au comptant pi

Joli chiot
genre fox , affectueux,
cherche un bon foyer.
Tél. 5 57 41 ou 5 32 10.

Perdu , route des Bu-
gnenets,

gant
fourré cuir noir. — Tél.
8 25 33.

' "' •' ' l i . 1 . 1. i

On cherche à reprendre commerce

d épicerie-primeurs
avec bonne clientèle : région Neuchâtel-
Vignoble. Adresser offres écrites à P. V. 15
au bureau de la Feuille d'avis.

A vendre et à remettre, au centre d'Yver-
don ,

deux très bons
cafés - restaurants

Importants chiffres d'affaires.

Agence immobilière Claude BUTTY
Estavayer-le-Lac - Tél. (037) 6 32 19

B
Dans l'impossibilité de répondre à toutes I

les personnes connues et Inconnues qui ont |
secouru, soigné ou aidé moralement Mlle
Gisèle VERNIER lors de son accident dans
la nuit du 22 décembre 1062, à Boudry,
ainsi qu 'à toutes celles qui ont pris part
au grand deuil qui les a frappés , la famille
Georges VERNIER, de Villeneuve, et M.
BELLENGI, de Neuchatel , les remercient
sincèrement et leur présentent l'expression
de leur reconnaissance émue.

Neuchatel, le 5 janvier 1963.

¦MHBaawwwiiwwiiaiiwiiiiiiii iiiBÉiiiiiiiijiiauuj;

On cherche plaça ds

commissionnaire
ou d'aide-facteur pour
jeune garçon (16 ans)
sortant de l'école au
printemps où 11 aurait
l'occasion d'apprendre le
français. — S'adresser à
Ed. Loeffel, chauffeur,
à Anet.

î̂^wsr ".KL ".al " ' "**
Secrétaire

expérimentée cherche
travaux dactylographi-
ques à faire à domicile,
ou éventuellement rem-
placement d'un & deux
mois à plein temps ou
à la demi-journée. —
Adresser offres écrites à
B. I. 30 au bureau de
la Feuille d'avis.

Dame (maman oe deux
enfants) cherche à

garder enfant
pour la journée ou pour
la. semaine. Quartier Fa-
vag - La Coudre . —
Adresser offres écrites à
T. A. 47 au bureau de
la Feuille d'avis.

Employé
de bureau

Jeune homme cherche
emploi dans bureau d'ex-
portation ; diplôme com-
mercial , 3 ans de prati-
que, langue maternelle
allemande; connaissances
d'anglais et de français.
Ecrire sous chiffres P.X.
44 au bureau de la
Feuille d'avis.

Jeune dame, de langue
française, cherche em-
ploi dans bureau de la
ville en qualité de

sténo-
dactylographe

Libre tout de suite. —
Adresser offres écrites à,
D. K. 32 au bureau de
la Feuille d'avis.

Homme dans la tren-
taine, très bonnes réfé-
rences, connaissance par-
faite des langues fran-
çaise et allemande, cher-
che

situation
dans bureau de la ville.
Libre début mars. Adres-
ser offres écrites à C.J.
31 au bureau de la
Feuille d'avis.

Jeune dame de Salnt-
Blalse avec fillette
GARDERAIT ENFANTS
en bas âge. Faire offre
sous chiffres C. I. 24
au bureau de la Feuille
d'avis.

Mécanicien
sur automobiles

de nationalité espagnole ,
parlant le français , bien
au courant de son mé-
tier , cherche place dans
un garage. — Faire of-
fres à M. B. Martlnez ,
Ecluse 64, Neuchatel.

Jeune Suissesse alle-
mande, possédant diplô-
me de la Société des
commerçants et ayant 2
ans de pratique, cherche
place comme

EMPLOYÉE DE BUREAU
si possible dans petite
entreprise pour se per-
fectionner en français.
Entrée : début ou mi-
avril 1963. Faire offres ,
en Indiquant salaire of-
fert , sous chiffres I. P.
37 au bureau de la
Feuille d'avis.

Etudiante de l'Ecole
de commerce, donnerait

leçons
de calcul ou autres à en-
fants de Ire à 5me an-
née primaire (bas prix).
Ecrire sous chiffres J.R.
38 au bureau de la Feuil-
le d'avis.

Je cherche, pour ma
Sle de 17 ans, une pla-
ce à Neuchatel comme

aide de ménage
auprès d'enfants. Ayant
terminé son apprentis-
sage ménagère d'un an
et demi dans une fa-
mile de pasteur , elle ai-
merait apprendre le
français. — Faire offres
à' Eug. Muller , commer-
çant, Schôftland (AG) .

Jeune

sommelière
connaissant les deux ser-
vices cherche place dans
un restaurant à Neuchà-

;tél. — Adresser offres
écrites 81-743 au bureau
de la Feuille d'avis.
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Ne manquez pas de lire dans ce numéro

«L'achat à crédit normalisé
par la Soi»

Les tunnels du Lopper

Le percement du plus long des trois tunnels routiers du Lopper sur la
rive gauche du lac des Quatre-Cantons, a donné lieu à un « feu d'arti-
fice » inaugural  (notre photo).  Il s'agit d'un événement marquant  dans

l'histoire de la construction de la route nationale No 2.
(Photopress)

Le ciel en j anvier
Le soleil , placé dans la constel-

lation du Sagittaire, commence à
se lever de plus en plus tôt à partir
du 2 janvier , date de son lever le
plus tardif  : à 8 h 18 m. Alors
qu 'au solstice d 'hiver (22 décembre)
le soleil culmine à 20° au-dessus
de l'horizon , vers la fin du mois
de janvier sa hauteur  a t te in t  déjà
26° et la durée du jour a augmen-
té de 1 h (elle passe de 8 h 30 m
le 1er à 9 h 30 m le 31). Une
éclipse annula i re  de soleil aura lieu
le 25, visible seulement au Chili ,
en Argentine , en Afrique du sud
et à Madagascar.

Le premier quartier de la lune
se situe le 3, la pleine lune le 10,
le 10, le dernier quartier le 17 et
la nouvelle lune  le 25 (date  de l'é-
clipse de soleil) . Lors de la pleine
lune, il y aura une éclipse de la
lune par la pénombre de la terre.

L'observateur attentif pourra cons-
tater une diminution de la brillance
de la lune au moment de la phase
maximale (nuit  du 9 au 10 à 0 b
19 m) : le bord supérieur de In
lune prendra alors une teinte lé-
gèrement rougcàtre.

Mercure peut encore être observé
jusqu 'au 12 à partir de 17 h 30 m
de l'horizon ouest (jumelles).  Vénus ,
étoile du matin, continue à offrir
un spectacle extraordinaire à partir
de 5 h 30, avant le lever du soleil ;
l'étoile du matin et le mince crois-
sant de la lune formeront un cou-
ple magnifique au-dessus de l'ho-
rizon sud-est le 21. Mars est main-
tenant visible toute la nuit  et peut
être repéré facilement au-dessus de
l 'horizon mér id iona l  grâce à sa lu-
mière rougeâtre ; le 12, la June
décroissante se trouve jus te  au-des-

sous de Mars. Jupi ter  est encore vi-
sible jusque vers 20 h à l'ouest ; le
soir du 28 la lune passe très près
de Jupiter. Saturn e ne peut plus
être observé.

Les nuits très sombres de la deu-
xième moitié du mois, en l'absence
de la lune, permettent  d'admirer la
beauté du ciel hivernal. La Voie lac-
tée forme un arc passant par le zé-
nith et s'appuyant  sur l'horizon au
sud-est et au nord-est. Vers le sud
les constellations d'Orion , du Grand
Chien dont l'étoile la p lus brillante
est Sirius, et du Petit Chien avec
Procyon dominent le ciel. A l'est
se lève déjà le Lion avec Régulus
— premier annonciateur du prin-
temps.

Cinq éclipses en 1963
Au cours de l'année 1963 on pour-

ra assister à cinq éclipses en tout ;
nous avons déjà mentionné l'éclip-
se de lune du 9 au 10 janvier, visi-
ble chez nous, et l'éclipsé annu-
laire de soleil du 25 janvier. Dans
notre région on pourra encore ob-
server une éclipse de lune dans
la nuit  du 6 au 7 juillet et une
partie d'une autre éclipse de lune
le 30 décembre. Il y aura une éclip-
se totale cle soleil le 20 juillet , mais
malheureusement elle ne sera visi-
ble que dans une zone étroite s'é-
tendant  de 1 île japonaise de Hok-
kaïde par la mer de Bering, l'A-
laska et le Canada jusqu 'à l'état
américain du Maine.

Les éclipses de soleil et de lune
se produisent au moment où le so-
leil, la terre et la lune sont alignés
sur l'intersection du plan de l'or-
bite terrestre, appelé écliptique,
et du plan de l'orbite lunaire, ce
dernier se trouvant incliné de 5°
sur le premier. La ligne d'inter-
section de ces deux plans, qu 'on
appelle ligne des nœuds, accomplit
elle-même une révolution en 18 ans
et 224 jours dans le sens opposé
de la révolution de la lune autour
de la terre. Cette dévolution des
noeuds a pour conséquence une cer-
taine périodicité des éclipses , re-
marquée il y a 2500 ans déjà par
les Chaldéens qui la nommaient le
Saros ; cette période est de 18 ans,
11 jours et 8 heures. Il était ainsi
possible de prédire, avec une cer-
taine précision, les éclipses de so-
leil et de lune : l'éclipsé de lune
du 9 au 10 janvier prochain appar-
tient à la même série que celles
de 1890, 1908, 1926 et 1944 et l'é-
clipsé de soleil du 20 juillet pro-
chain sera la répétition de celle du
9 juillet 1945, visible en Suède, et
se reproduira le 31 juillet 1981, vi-
sible en Asie centrale. r.

Les écoles
de cadres
en 1963

INFANTERIE . — ESO inf.  mot . 1
(Bière) : 7.1-2.2 ; 201 (Bière) : 24.6'
20.7 ; ESO inf. 2 (Colombier) : 7.1-2.2
(Colombier) : 24.6-20.7 ; ESO inf.  mot
10 (Lausanne) : 7.1.-2.2 ; 210 (La u
sanne) : 24.6-20.7. ESO trm.-inf . 2(
(Fribourg ) : 7.1-2.2 ; 213 (Fribourg)
24.6-20.7 ; ESO gren. 14 (Losone)
7.1-2.2 ; 214 (Losone) : 24.6-20.7. ESC
DCA inf. 215 (Coire) : 8.7-3.8. ESO ach
16 (Yverdon) : 7.1-2-2 ; 216 (Yver-
don) : 24.6-20.7 ESO auto inf. 11
(Wangen) : 7.1-2.2 ; 217 (Wangen) ;
24.6-20.7.

EO inf.  1 (Berne et Colombier) :
4.3-29.6 ; 2a (Lausanne) : 11.3-20.4 ;
2b (Lausanne)  .: 29-7-12.10.

TROUPES MÉCANISÉE S ET LÉGÈ-
RES — ESO cav. 19 (Aarau) : 7.1-2.2 ;
ESOtrp . L 219 (Aarau) et 271 (Thou-
ne) : 24.6-20.17 ; 71 (Thoune ) : 7.1-2.2.
ESO cvc. 20 (Winterthour) : 7.1-2.2 ;
220 (Winterthour) : 24.6-20.7 ESO trp .
bl. 21 (Thoune) et 22 (Thoune) : 7.1-
2.2 ; 221 (Thoune) et 222 (Thoune) :
24.6-20.7.

EO TML 1 (Thoune) : 7.1-4-5 ; 2
(Thoune) : 22.7-16.11.

ARTILLERIE. — ESO art. 23 (Biè-
re), 131 (Bière) et 29 (Savatan) : 7.1-
2.2 ; 132 (Bière), 223 (Bière) et 22
Airolo) : 24.6-20.7. EO art. 2 (Bière)
22.7-16.11.

AVIATION ET DCA — ESO av. 5<
(Locarno) : 28.1-23.2 ; 251 (Locarno)
1.7-23.7 ; 230 (Payerne) : 16.6-13.7
330 (Payerne) : 11.11-7.12.

ESO DCA : 231 (Emmen) et 23:
(Paverne) : 17.6-13.7 ; 331 (Emmen
et 332 (Paverne) : 11.11-7.12. ESO rens
av. 33 (Du'bendorf) : 7.1-2.2 ; 233 (Dû
bendorf) : 17.6-13.7

EO av. et DCA 1 (Diibe.ndorf ) : 21.1
18.5 ; 2 (Diibendorf) : 15.7-9.11.

GÉNIE — ESO 35 (Brougg) et 31
(Bremgarten) : 7.1-2.2 ; 235 (Brougg !
et 236 Bremgarten) : 24.6-20.7 ; 33;
(Brougg) : 11.3-6.4.

EO génie (Brougg) : 22.7-16.11.
TRANSMISSION — ESO trm . 37 (Rio

ten) et 38 (Bulach) : 7.1-2.2 ; 23'.
(Kloten)  et 238 (Bulach ) : 24.6-20.7

EO trm. (Bulach) : 24.6-19.10.
SANTÉ — ESO san. 39 (Bâle) : 11.2-

9.3 ; 239 (Savatan) : 8.7-3.8.
EO san. 1 (Bâle) : 7.1-9.3 ; 2a (Ma-

colin) : 11.3-6.4 et 2b (Hérisau) : 22.7
21.9 ; 3 (Bâle) : 30.9-30.11.

RAVITAILLEMENT — ESO rav. 4Î
(Thoune) : 15.4-11.5 EO trp. rav. 1
(Thoune) : 7.1-6.4 ; 2 (Neuchatel ) : 21.1-
20.4.

PA — ESO PA 46 (Genève) : 7.1-2.2
246 (Genève) : 24.6-20.7.
EO PA (Genève) : 24.5-19.10.

COURS D'INSTRUCTION
POUR OFFICIER

ECOLES CENTRALES — I-A/l (Fri-
bourg ) ; I-A/ 10 (Colombier) : 18.11-
14.12 ; I-A/2 (Neuchatel) : 4.2-2.3 j
[-A/3 (Lausanne) ; I-A/7 (Neuchatel) i
1.7-27.7. I-B/l (Lausanne) : 7.1-2.2 ;
[-B/2 (Lausanne) : 4.2-2.3 ; I-C/l (Co-
lombier) : 22.4-18.5.

COURS TECHNIQUES — Tir comb. 1
16.9-28.9. Of. rens. 1/1 : 4.3-23.3 ; 1/2 !
'5.3-13.4 ; 1/3 : 21.10-9.11. II : 1.7-13.7.

Cours EMG la : 11.11-14.12 ; lb : 4.2-
).3 ; Ha : 13.5-8.6 ; Hb : 19.8-14.9.

COURS DE TIRS — Infanterie : 1
IWalenstadt) : 13.5-1.6 ! 2 : 10.6-29.6 î
) : 14.10-2.11 ; 4 : 11.11-30.11.

Trp. méc. (Thoune) i 13.5-1.6.
Art . 1/1, 2 (Monte-Ceneri) i 21.1-2.2 i

73 (Frauenfeld) : 22.4-4.5 ; 1/4, 5, 6
Bière) : 18.11-30.11. II/l (Monte-Cene-

•i) : 21.1-2.2 ; H/2 (Bière) : 18.11-30.11,
II/l (Airolo) : 17.6-29.6 ; III/2 (Ai-
•olo) ! 1.7-13.7.

En ce qui concerne les services pour
sp écialistes et les cours particuliers
IOS lecteurs voudront bien se référer
ï la brochure du Département mili-
aire fédéral .  I ls peuvent également¦.'adresser aux commandants d'arron-
lissement et aux chefs de section
f u i  sont tenus de donner aux mili-
aires qui en fon t  la demande des
¦enseignements précis et conformes
lux indications contenues dans la bro-
¦hure.

L Etzel ne sera pas profané
Billet zuricois

De notre correspondant de Zurich:
m Hoba Etzel, 1101 m, hauteur de la rive
gauche du lac de Zurich, entre celui-ci el
la Sihl... on y jouit d'une vue splendide
sur les Alpes, le Plateau et le Jura. Les
arbres fruitiers et de belles forêts cou-
vrent ses pentes... »

C'est ainsi que s'exprime sur cette pe-
tite sommité le dictionnaire géographique
de la Suisse.

Comme il fallait s'y attendre, la spé-
culation et la soif du gain devaient un
jour ou l'autre essayer de profiter d'une
situation aussi avantageuse, pour faire de
l'Etzel un lieu de rendez-vous mondain ,
au sens péjoratif que l'on peut attacher
à ces termes. Il y a quelque temps, il fut
en effet question , à Zurich , des projets
d'un consortium — étranger de surcroit I
— en vue de la construction d'une auto-
route et d'un téléphérique devant permet-
tre à la foule cosmopolite d'atteindre
facilement un sommet réservé jusqu 'ici
aux promeneurs, aux sportifs et aux vé-
ritables amis de la nature.

La menace sembla devoir prendre forme
lorsqu'on apprit que l'hôtellerie de mon-
tagne couronnant le sommet et tout le
terrain environnant allaient être vendus,
ce qui risquait de compromettre à tout
jamais la beauté du site, car on ne sait
que trop ce que signifie parfois un chan-
gement de main.

Mais pour une fois, les spéculateurs
avaient compté sans la noblesse de cœur
de la propriétaire actuelle qui, ayant géré
son établissement pendant plus de qua-
rante ans, désire se retirer pour jouir
d'un repos mérité. Cette brave femme
aurait pu céder son domaine et sa mai-
son au plus offrant , ce qui n'aurait pas
été bien compliqué parce que les ama-
teurs ne manquaient pas. Pourtant , elle
n'en fit rien, et c'est à la section Hoher

Rohn du Club alpin suisse qu 'elle s'adres-
sa ; la somme demandée était plus que
raisonnable puisqu'elle ne dépassait pas
300,000 fr. ; le fameux consortium aurail
donné bien davantage ! Et la section Hohei
Rohn de prendre une décision héroïque :
acquérir elle-même le domaine ! Maii
comment s'y prendre ? Aux grands mauj
les grands remèdes : on constitua une
coopérative , dans l'espoir que les inté-
ressés vraiment altruistes ne manqueraient
pas. On s'adressa donc aux amis fidèles de
l'Etzel , à des gouvernements cantonaux
aux communes, à des corporations de droit
public, au commerce et à l'industrie, t
des sociétés et à des particuliers, qui fu-
rent Invités à signer des parts. Et le suc-
cès dépassa les espoirs les plus auda-
cieux ; à Wàdenswll, trois membres du
C.A.S. signèrent pour 100,000 fr. de parts
à Zurich une femme fit cadeau d'une
part de 500 fr. à chacun de ses qua-
torze arrière-neveux. Bref , le 15 décembre
jour d'expiration du droit d'option, 636
coopérateurs avalent signé pour 895.00C
fr. de parts, et tout permet de supposer
que le million sera dépassé. Une jolie
somme ! Qui sera la bienvenue, d'autant
plus que le bâtiment actuel se trouve
dans un tel état de vétusté qu 'il faudra
quelque chose de mieux s'adaptant par-
faitement au paysage environnant. On
évalue à quelque 500,000 fr. le coût de la
nouvelle maison.

A noter que dans la direction de la
coopérative figure un représentant du
cloître d'Einsledeln , qui possède également
des terres sur l'Etzel et a pris une part
active à la défense de cette belle mon-
tagne !

J. Ld.

Trop de lions, pas assez d'appartements!
Le sort singulier des Bâlois:

De notre correspondant de Bàle ;
Deux jeunes lionnes , nées ce printemps

au zoo de Bàle , viennent de prendre l'a-
vion à destination de Casablanca, où elles
poursuivront leur vie de recluses dans un
petit parc d'acclimatation privé. Ainsi les
sujets du roi Hassan pourront-ils revoir ,
en chair et en os, le roi des animaux qui
hantait encore les montagnes de leur pays
dans les premières années de ce siècle.

Fait à noter , le propriétaire de ce zoo
marocain avait lui-même procuré au jar-
din de Bâle , il y a quelques années, un
échassier de la famille des ibis qui faisait
encore partie de notre faune alpestre au
XVIe siècle mais qui , depuis lors, a été
complètement exterminé en Europe et ne
se rencontre plus qu'en petits groupes
en Syrie et au Maroc. La famille bàloise
a si bien prospéré qu 'on peut envisager le
jour où cet oiseau rarissime pourra être
raccllmatè et en liberté dans nos monta-
gnes. Cet exemple démontre une fois de
plus l'utilité des Jardins zoologiques pom
assurer la survie de certaines espèces ani-
males en voie de disparition.

Trois appartements l ibres î
Bâle-Ville comptait au 1er décembre

d'après l'office cantonal de statistique,
douze appartements libres, dont deux dans
des maisons à une famille. Ces deux mai-
sons ayant été vendues et trois des dix
autres logements loués entre-temps, il ne
reste plus aujourd'hui que sept apparte-
ments sur le marché , dont cinq sont si-
tués dans des immeubles voués à une dé-
molition prochaine ne permettant plus
qu'une occupation temporaire.

Bâle-Ville finit donc l'année avec deux
appartements libres, plus un troisième
dans la commune voisine de Rlehen. U
s'agit de trois appartements de trois piè-
ces, tous situés dans des Immeubles neufs
et loués 4500 fr. l'an... Pour une ville de
226 ,000 habitants, on avouera que ce n'est
pas beaucoup !

Enfin un plan cohérent
(mais coûteux)

de correction tin t raf i c
La correction du trafic , dans le centre

de la ville, devenant de plus en plus ur-
gente, le gouvernement bâlois demanda au
fameux professeur Leibbrand, en 1955, d'é-
tablir un plan à long terme. Ce plan ,
terminé en 1958, n'eut pas l'heur de plaire
à une communauté d'architectes et d'in-
génieurs de la ville, qui élabora un contre-
projet entre 1960 et 1962. Le tout fut re-
mis à une commission d'étude, qui vient
de terminer ses travaux. Son plan , qui
constitue enfin une base de discussion
sérieuse, prend le meilleur du projet Leib-
brand et de celui des architectes. Nous
n'en relèverons que quelques points essen-

tiels : a) une « tangente Intérieure » qui
relierait les autoroutes allemande et suisse
en passant sous le quartier de la gare
badoise ; b) une « tangente sud » enjam-
bant toutes les installations de la gare
centrale ; c) la mise sous terre de tout
le réseau des trams dans le triangle So-
ciété de banque suisse - Musée des beaux-
arts - .ffischenplatz ; d) un vaste garage
souterrain à la Petersplatz ; e) une t voie
de ceinture » comportant la construction
d'un viaduc au-dessus de la Heuwaage...

Deux chiffres donneront une première
idée de l'ampleur des travaux envisagés :
leur réalisation (y compris la partie bà-
loise de l'autoroute) toucherait 1480 pro-
priétés privées, sans compter tous les pe-
tits jardins qui devraient être sacrifiés
à l'élargissement de certaines artères.
Quant aux frais, ils sont de 327 mil-
lions, sans les subventions fédérales, sur
la base des prix de... 1957.

L.

Cressier prépare
la Fête cantonale

des musiques
(c) C'est les 22 et 23 juin prochains
que Cressier accueillera les musiques
du canton pour leur fête annuelle.
Un comité travaille à l'organisation de
cette fête , comité que préside M. Lu-
cien Vautravers. Dernièrement ,  au
cours d'une réunion , le point a été
fait avec les organisateurs de la der-
nière fête cantonale qui s'était dérou-
lée à la Sagne.

ENGES
Un seul étranger à Enges î

(c) Le dernier recensement fournit les
renseignements suivants : habitants, 153,
dont 70 sont mariés, 78 célibataires et
5 veufs ou divorcés. Sur le plan con-
fessionnel , il y a 138 protestants et
15 catholiques, et sur celui de l'ori-
gine, 70 Neuchâtelois, 82 Suisses d'au-
tres cantons et im étranger. On compte
33 agriculteurs et 14 personnes exer-
çant d'autres professions. D'autre part ,
50 habitants sont contribuables.

Concentrat ion administrative
à Morat

(sp) Conformément à une suggestion
émise au dernier Conseil général , le
Conseil communal de Morat a décidé
de mettre au point un projet de con-
centration à l'hôtel de vrill e de tous
les bureaux de l'administration. Cette
décision entraînera de notables amé-
nagement s et agrandissements.

ESTAV/VYER
Départ à la gendarmerie

(c) M. Roland Godel , gendarme à Es-
tavayer depuis 1956, a quitté dernière-
ment son poste pour reprendre une
place dans le commerce staviacols.

Aubade de fin d'année
à l'hôpital

(c) Le Chœur mixte Saint-Laurent d'Es-
tavayer s'est rendu dimanche dernier
à. l'hôpital de la Broyé où , après avoir
chanté la messe, 11 a parcouru les
corridors et les salles de l'établissement
hospitalier en Interprétant quelques
chansons, pour la plus grande Joie des
malades et des vieillards.

L'Union soviétique freine
le développement de la Chine

Mao Tsé-toung n'entend guère céder..

( S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A G E )

Autrement dit , le gouvernement
de Mao Tsé-toung avait finalement
étalé au grand jour son désaccord
avec le Kremlin, cherchant à for-
cer la note économique et à rendre
Moscou responsable de la misère
grandissante.

D'ailleurs la détérioration des rap-
ports avec l'URSS compliquait la si-
tuation de Pékin. En 1959, l'Union
soviétique exportait en Chine pour
859 millions de roubles de marchan-
dises, y achetant pour 990 millions
de roubles de produits. En 1961,
ces deux chiffres tombèrent res-
pectivement à 331 et 496 millions
de roubles. Les exportations sovié-
ti ques vers la Chine ne dépassaient
plus celles envoyées par l'URSS à
la.... Bulgarie.

Pour Pékin cela représentait non
seulement de sérieuses pertes, mais
aussi un outrage insupportable.

Les satellites de l'URSS
de plus en plus exigeants

En outre , il lui était difficile de
combler les lacunes. Sur l'ordre
de Moscou, les pays satellites dt
l'URSS commençaient , eux aussi, à
restreindre leur commerce avec la
Chine. Ils devenaient  exigeants, re-
fusaient d'accorder des crédits. De
plus en plus souvent la Pologne,
la Tchécoslovaquie et même l'Al-
lemagne orientale demandaient des
paiements rap ides , sinon immédiats,
pour leurs produits manufacturés.
Aussi , entre 1960 et 1961, le volu-
me des transactions commerciales
entre le pays de Mao et les pays
rouges de l'Europe centro-orienta-
le diminua de plus de 45 %.

Réduction
des exportations soviétiques
En ce qui concerne la réduction

des exportations soviétiques vers la
Chine, l'URSS le faisait  — et con-
tinue à le faire — avec beaucoup
de soin , ce qui révèle le but poli-
tique de la manœuvre. Ainsi , ont
été réduits  en premier lieu et d'une
façon spectaculaire, les envois d'é-
qiiiment industriel pour les usi-
nes nouvelles , de même que les
envois de pièces de rechange pour
celles qui fonct ionnaient  déjà. En
1960, pareilles exportations repré-
sentaient  la valeur de 453 mil l ions
de roubles. En 1961 , cette valeur n 'a
atteint  que 97 millions de roubles
à peine.

Si l'on tient compte qu 'entre 1950
et 1960, environ dix mille ingé-
nieurs et techniciens russes ont tra-
vaillé en Chine, dirigeant la cons-
truction d'aciéries, de fabriques
d'avions, d'autos, de camions, de

tracteurs etc., toutes équipées avec
du matériel soviétique, on imagine
les difficultés que crée pour Pékin
le changement d'attitude de Moscou
et sa nouvelle « politique d'expor-
tation ». D'autant plus que les sp é-
cialistes russes sont partis, eux aus-
si.

D'autres menaces
Mais il y a aussi d'autres menaces

pour la Chine. Après la fermeture
des consulats soviétiques à Harbin
et à Changhaï, ce sont mainte-
nant les représentants de la marine
marchande russe et les membres
de la mission commerciale soviéti-
que se trouvant encore dans ce der-
nier port , qui s'apprêtent à quitter
définitivement la Chine populaire.
Aussi dans les milieux les mieux
informés de Hong-kong, on aff i rme
qu 'une complète rupture de « rap-
ports commerciaux » entre Moscou
et Pékin serait possible, voire pro-
bable. Mais alors où Mao trouverait-
il le pétrole, par exemple, dont
presque la moitié lui venait jus-
qu 'ici de l'URSS ?

Tous les observateurs politiques
sont pourtant  d'accord sur un
point : la pression économique de
l'URSS est difficilement supporta-
ble pour la Chine. Néanmoins, Mao
n 'entend guère céder. Il cherchera
probablement à louvoyer et à pro-
longer l'état de choses actuel , mais
ne reculera point. Son prestige est
3n jeu.

M.-I. CORY.

\vzxxtz %s i* BIHOTK;
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Ee nouveau président
des « Tireurs à la cible »

Au cours de sa traditionnelle assem-
blée du 3 janvier , la société des « Ti-
reurs à la Cible », de Payerne , a nommé
pour trois ans président de la société ,
M. Alphonse Jomlni , domicilié au ha-
meau d'Etrabloz.

La surface des communes
du district

(c) La surface des communes du Val-
de-Travers est loin d'être en rapport
avec le nombre d'habitants.  Qu 'on en
juge : les Verrières 28,696 ,427 m2; Tra-
vers 24 ,559 ,380 m2 ; les Bavards
19,092 ,215 m2 ; Buttes 18,208 ,452 m2 ;
Couvet 16,408,587 m2 ; Saimt-Sulpice
13,066 ,265 m2 ; Boveresse 12,929 ,573 m2 ;
la Côte-aux-Fées 12,774 ,200 m2 ; Fleu-
rier 7,702,941 m2 ; Noiraigue
6,396 ,534 m2 ; Môtiers 6,368,344 m2.

Il n'est pas question de supprimer
les écoles de Martel-Dernier

et de Petit -Martel
De notre correspondant
La commission scolaire des Ponts-de-

Martel s'est réunie le 28 décembre sous la
présidence de M. John Treuthardt. Elle
a pris note de la démission de M. Maurice
Vermot comme membre de la commission
depuis six ans , du départ au printemps
de Mlle Madeleine Robert, qui, pendant
40 ans, a tenu la première année aux
Ponts-de-Martel avec grande compétence,
de la démission de Mme Angèle Perrin ,
comme maîtresse des travaux à l'aiguille
à Martel-Dernier pour le printemps.

Un long et fructueux débat a eu Heu
au sujet des écoles des environs. Une de-
mande d'étude ayant été formulée au
Conseil général sur l'opportunité de con-
server ouvertes les deux écoles de
Martel-Dernier et de Petit-Martel , en rai-
son de la réorganisation de l'enseignement,
certaines difficultés internes et de répara-
tions importantes à effectuer , il était bon
que la commission scolaire examinât le
problème de près. Indépendamment d'une
étude approfondie qui se fera avant le
printemps prochain , il est ressorti du débat
que les écoles des environs devront être
maintenues tant que les parents des en-
fants qui les fréquentent ne désirent pas un
autre régime et que les réparations urgen-
tes devront être faites. Aussi la commis-
sion scolaire a-t-elle voté un crédit de
30 ,000 fr. à la charge de la commune
pour la création de vestiaires et de W.C.
avec pose d'un chauffage au mazout , è,
Martel-Dernier et la pose d'un même

chauffage à Petit-Martel avec améliora-
tion des vestiaires et W.-C, et cela sans
réserve.

Un deuxième point à l'ordre du Joui
était l'étude du rapport de la commis-
sion spéciale chargée d'étudier la créa-
tion aux Ponts-de-Martel d'une école
secondaire section moderne avec deux an-
nées d'études. Cela serait la continuation
de l'œuvre entreprise depuis 15 ans par
l'ancien Instituteur, M. Marti , qui , lut
préparait les élèves pour entrer en 2me
secondaire. La commission est d'accord
avec les conclusions de la commission :
elle vote les crédits bvKlgétaires sollicités
et charge la commission de poursuivre
son travail afin que cette école puisse
commencer au printemps, si le personnel
enseignant est trouvé. La dépense supplé-
mentaire au budget sera de quelque 9000
fr. par an et les frais de premier établis-
sement seront de quelque 10,000 fr., som-
mes inscrites au budget 1963.

Le budget 1963 est ensuite discuté et
adopté. Il donne les chiffres suivants: dé-
penses nettes pour l'enseignement primaire
88.350 fr. ; pour l'enseignement ménager
6250 fr. ; pour l'enseignement secondaire
30 ,400 fr. (y compris les 10,000 fr. de
premier établissement) ; enseignement pro-
fessionnel 13,120 fr. et en tout 138.120
fr. représentant le 25 % du budget com-
munal. C'est après plus de deux heures
de séance fructueuse que le président lève
la séance.

WÊÊÈÊÉÈÈÊÊËÈ
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Ees décès sont en augmentation
(sp) En 1962, il a été enregistré 108
décès SUT le territoire du Val-de-Riiz
(99 l'année précédente) soit 9 de plus.
En i960, il y en eut 84.

LES VOISINS

— Tu estimes toujours qu'il f au t  que j'apprenne à
jouer du violon ?

**¦» ——¦ il Ml ¦— nul—M——1———— Il mi ^

L'Eglise catholique
menacée if amendes

T7 A U emrTt? / â TP nr>nTT?n \ T .

POLOGNE

VARSOVIE (ATS-REUTER). — Le
cardinal Wyehinski a déclaré d iman-
che à la cathédrale de Varsovie que
l'Eglise catholique en Pologne est me-
nacée d'amendes au cas où elle refu-
serait le contrôle par 1 Etat des le-
çons de religion. Les autorités civiles
essaient actuellement d'établir un
contrôle sur ces leçons qui sont don-
nées par les prêtres dans les églises
et les chapelles. L'instruction reli-
gieuse avait déjà été supprimée dans
les écoles au cours de l'été 1961. Le
cardinal a invité la jeuness e a suivra
les classes reli gieuses afin d'empêcher
que la rel igion ne soit ex t i rpée  de la
vie de la nation.

Il ressort d ' informations émanant
de que lques  membres du clergé que
depuis l 'interdiction de l ' ins t ruct ion
religieuse dans les écoles , un nombre
toujours plus grand d'enfan ts  suivent
les cours de religion privés.



r̂ 3CiT#B DARRYL F. ZANUCK présente

\ I» Tél. 5 21 n ̂ ^J 
avec plus de 50 vedettes internationales
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de Cornél ius RYAN ^^^B̂ ^^
 ̂ 20 th Century Fox

LE JOUR LE PLUS

Location : tous les jours de 10 h à 11 h 30 et de 14 h à 18 h

\ PRIX DES PLACES : Balcons : 5.- et 4.- ADMIS TOUTES FAVEURS

Parterres : 3.50 et 3.— DÈS 16 ANS strictement suspendues

BLANC C0L0R
1963 i

DRAPS de qualité
durables, résistants et surtout... avantageux

DRAPS COTON ÉCRU DRAPS COTON BLANCHI
double chaîne, qualité d'usage double chaîne, qualité recommandée

162 X 250 cm 175 X 250 cm 165 X 250 cm 180 X 250 cm

690 850 1080 1480

DRAPS COTON ÉCRU DRAPS PERCALE
qualité recommandée avec milieu renforcé COULEUR

180 X 250 cm r\e superbe qualité, 5 coloris

- - _ _ 180 X 250 cm

H80 1480
NOS DRAPS BRODÉS DE BON GOÛT

1280 1580 1780 1980
Notre grand succès...

Trousseau < VÉRONIQUE > 07c _
90 pièces pour KJ /  \J ¦

I En achetant maintenant vous réaliserez une économie

^LOUVRE
N E U C H A T E L

( ^EXAMENS D'ANGLAIS
Les épreuves d'anglais, organisées chaque

année par la Chambre de commerce anglo-
suisse, auront Heu le vendredi 22 mars 1963,
à 7 heures du soir, dans toutes les grandes
villes de Suisse. Finance Pr. 15.—. Les
candidats qui subiront les épreuves avec
succès recevront un diplôme. Pour formules
d'inscription et tous détails, s'adresser à la
Chambre de commerce anglo-suisse en Suisse,
St Jakobsstrasse 21, Bâle, et 1, Galeries
Benjamin-Constant, Lausanne.

V J

SKIEURS LES BUGNENETS 
 ̂

chaque soir ¦>

Chaque jour 13 h 30, ville : prise à domicile, 4fr. 50 ( Gtols aux HaUes j
et 2 fr. 50. L'ABEILLE, tél. 5 47 54. V. Gitans aux Halles y
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Mille-feuilles 4 pièces 1. - C H

Vinaigre « Salador» i« »*• - .70 ;
+ verre . .• %

Huile comestible CO-OP « in Ile litre Z . I U |
+ verre i. '

Caramels mous
à la crème TOP 2 sachets 1 - / 5

200 g f

11 janvier 1962 Dès le 7 janvier 1
11 janvier 1963 „ . , « « „« *une année 2 points CO-OP par franc H
d'activité entier d'achat comptant !

i Aujourd 'hui aux Halles 1
:g3 Saucisse au f o i e  Poireaux t>m
pSiS Langue sauce câp res |§3
¦̂ Votée sauce neuchâteioise Wê
r'j  Entrecôte Luc i fer , etc. |," < j

f 

ECOLE BENEDICT
NEUCHATEL

13, ruelle Vaucher
Tél. 038 - 5 29 81 '£

Section des cours du soir
trimestre de janvier à fin mars 1963

Reprise des leçons :
lundi 7 janvier

Nous acceptons encore des élèves dans tous
les cours de langues ainsi qu 'en dactylographie.
Nouvelle classe de français , degré débutant ,
pour élèves de langue maternelle italienne

ri] ou espagnole.

^v.v.v.v.\ ^v/.*A^vA•.*/.VAv/////. '̂/;^^^^^r.•.*î ,;,//.^̂ r/. v̂.•.•.•.̂ ,.,.,.,.*.•'.,;*.̂ ,.v.*.,.,.*.•É̂ •. .*¦

AVPP m T ̂ ÉBAÉHA^̂ B

Automobilistes, attention ! ||JHB|

obligatoire, dons housse plastique fe Ĵ|iPP*H

Notre exclusivité : Wmm

Séchoir à linge 1950 BB
pliable, tube promatisé S?'S^̂ ^̂ ^ !

corde plastique de couleur fl§ÉP|ip9̂ P

Notre i ' EHEli
SUIlBr-m3rcllP ^ points CO-OP par franc d'achat I

3 llll 311 ! entier comptant. ï&ÈÊx!BÊ&

c 1 ^
électricien \§^

llMtMWMMM MFIi ir HIATFI

**i » W Y» GRAND-HU€ 4V,..., )

RHDEAUX
Superbe collection de tissus modernes

et anciens
Confection et pose aux meilleures conditions

par
MA^EFER

25 
^pig B E N O I T

Présentation à domicile Facilités de paiement

mwmmmmmmmmmwmmw sœaoBmm

DÉMÉNAGEMENTS
W. MAFFLI & fils - Tél. 813 63 Peseux

P NOTRE OFFRE DE LA SEMAINE 4J
$ Rôti haché 100 g —.50 1

H Aujourd'hui j*i
YÊ Vente de bouilli cuit !'
m 100 g —.90 y
M Bouillon le litre —.30 H
S Ragoût de dinde 100 g —.50 §j

La maison ne vend aucun produit surgelé

J&p &£^ Grand choix
j t ï? W  __^^ Poissons frais ;
WMw? ̂ ^̂r du lac et de mer

\Ms\É^ff Volaille fraîche

Ca Wêïtâud
• ÏW C omeJ tivivJ

W Gouttes-d'Or 60, tél. 5 57 90
NEUCHATEL tél. 5 31 96

CHAQUE MERCREDI : Couvet : de 8 h 15
à 9 h 45 - Fleurier : de 10 h 15 à 12 h
MERCREDI : Buttes : ancienne laiterie :
de 8 h 30 à 9 h 30 - Les Verrières : de

10 h 30 à 11 h 30

Petites bondelles f raîches
pour f ritures

5*R
CORïewiM
Fbg de l'Hôpital 44

spécialités
café turc

A vendre
d'occasion

1 tour moyen sur pied,
motorisé, hauteur de
pointe 150, entrepointe
900, moteur 2 P. S., 6
vitesses, engrenages, avec
mandrin, 1 plateau 4
chiens ; 2 établis avec
5 pieds fonte , 2 étaux
et 1 tour établi sans cha-
riot. — S'adresser : case
96, Neuchatel.

CHIENNE
blanche, genre Spitz à
long poil, 7 mois, à
vendre, aime beaucoup
les enfants. Tél. 9 10 65.

Confiez au spécialiste

la réparation
de votre radio

NOVALTEC
est à votre service

Pares 54 - Tél. 5 88 62

¦¦¦ ¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ ¦¦¦¦¦¦¦ ¦

Tout le monde peut s 'offrir aujourd'hui un

^̂ T" PIANO
ffi SpHl àl ^âce à notre nouveau sys-

lH tème de LOCATION-VENTE
' ' i i l : '" [i MFJmttillI : '

''ililitl 'l 'Pa's d'00"0' immédiat), cha-

liiyiiP"̂ 8oI"™ral|!iilllllJ fo ill I llpl'lh Pli r'v cun est en mesuire de se
IlIl lii fe^T*̂  ̂ procurer un BON PIANO

EllrnHlnl4mnllUlïUiiliLU 111 Ul i 1 tTf i 11-—^ rî( I ïll IllIUl̂fl Hll llltll llllif lH H M ̂  MODERNE' de petites dimen-
lI lll lll llllllllilliB sions, avec cordes croisées,

'I llll P' 
(
"as ecriécint , nous reprenons

JJIPP̂  votre ancien piano à des
conditions très favorables.

HUG & CIE, MUSIQUE, NEUCHATEL

à découper et à envoyer à l'adres- j

O

N. se ci-dessus pour recevoir, sans Nom 0
aucun engagement : •

• La visite d'un expert. Adresse _ *

UiL3 • Une documentation sur les pia- *
nos droits et à queue. _ •
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6, rue du Concert - Neuchatel
Direction générale : Marc Wolfrath
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René Bralchet
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Ce soir, de 17 heures à 19 h 30

Consultations juridiques
pour les femmes

au Restaurant Neuchâtelois
(Centre de liaison des sociétés féminines)

JEU DE QUILLES
le pins moderne ouvert de 10 h à 23 h

Restaurant de l'Ecluse
COURS DE COUTURE

BERNINA
Début du cours : 17 janvier

S'Inscrire au magasin
L. Carrard, Epanoheurs 9, tél. 5 20 25

Nombre des places limité

U R G E N T
Nous cherchons au centre de la

ville local de 2 pièces minimum,
à l'usage de

B U R E A U
De préférence meublé, avec télé-
phone. Faire offres sous chiffres
P. 1083 N. à Publicitas, Neuchatel.

L'éditoriul de h « Frauda »
SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE

« Peut-on , ou non , prévenir une guer-
re mondiale ? Peut-on , ou non , affer-
mir la paix ? Peut-on , ou non , réaliser
un programme de désarmement général
et complet , donner corps aux aspira-
tions populaires à une société juste et
à un monde sans armes, sans armée,
sans guerre ? Ce sont des questions
d'une importance de principe fonda-
mentale. Quiconque déclare que se ré-
clamer du slogan de défense de la
paix , c'est » semer des illusions », prend
une at t i tude d'opposition au mouve-
ment communiste international , démo-
bilise les masses, leur suggère en quel-
que sorte que la lutte pour la préven-
tion d' une guerre mondiale est vouée
à l'échec, et apporte par là, en fait ,
son aide aux forces de la guerre. »

Les « dogmatiques » accusés
Aux Chinois qui a f f i rment  qu 'il faut

mener les niasses a l'assaut de l'im-
périal isme , les armes à la main , sans
considération de la puissance nucléaire
de î*« impérial isme » , la « Pravda » ré-
pond : « L'étendard de la paix donne
aux communistes  la possibilité de ras-
sembler autour  d'eux les masses popu-
laires les plus larges , de créer une
année politique groupant des masses
telles , que la bourgeoisie et ses partis
n'ont jamais pu même en rêver. »

T,n « PrnvHîi » accuse les « dogmati-
ques » cle vouloir imposer au mouve-
ment communiste  mondial une ligne de
conduite « caractérisée par l'absence de
foi dans les forces du communisme,
dans celles des masses populaires , et
dans la possibilité d'une victoire du
socialisme dans les pays neufs , sans
recourir à une guerre entre Etats, sans
la guerre mondiale ».

« Cette ligne, si elle devait s'af f i r -
mer, éloignerait les peuples des pays
capital istes de ceux des pays socialis-
tes , écarterait des mil l ions  de gens du
mouvement communis te  et isolerait les
communistes », poursuit  la « Pravda » .

La « Pravda » s'élève ensuite avec
violence contre In formule chinoise de

« l'impérialisme, tigre de papier », dé-
fendue , dimanche encore , par le « Dra-
peau rouge > de Pékin :

Cette opinion , déclare la « Pravda »,
t équivaut à dire que la bombe atomi-
que n 'est qu 'un tigre de papier , ce qui
revient à rejeter purement et simple-
ment  la pol i t ique de coexistence paci-
fique » .

« La formule du « tigre de papier »,
poursuit la « Pravda », mène en fai t  à
démobiliser les masses, car elle leur
suggère l'idée que la puissance de
l'impérialisme ne serait qu 'un mythe
négligeable. » (...)

Le mouvement communiste interna-
tional sait bien que l 'impérialisme va
vers son déclin , qu 'il est condamné par
l'histoire , mais il sait aussi qu 'il a des
griffes atomiques , qu 'il peut s'en servir ,
et qu 'une guerre atomique mènerait à
l'anéantissement de centaines de mil-
lions de gens, et à une destruction
générale des moyens de production.

La « Pravda » souligne ensuite que
les « brail lerics » des « sectaires » n 'ont
joué aucun rôle dans les crises telles
que celles de Suez et de Cuba. « Le
poids essentiel de la l u t t e  contre les
fauteurs  de guerre impérial is tes  repose
sur les épaules du peuple soviétique.
Cc poids est considérable, et les So-
viét iques doivent souvent se priver du
nécessaire pour le porter », déclare-
t-nll e .

Appel a la réconciliation
La « Pravda » reproche ensuite à ceux

qui sout iennent  les dirigeants albanais
et qui « répandent leurs écrits dans le
monde entier », de s'associer a des
« méthodes qui n'ont rien de léninis te ,
qui consistent à déformer et fa l s i f ie r
les opinions du P.C. de l'URSS et des
autres partis frères , à leur a t t r ibuer
des vues qu 'ils n'ont jamais eues » .

« Il faut  dire , ajoute la « Pravda »,
que depuis les arguments uti l isés par
le trotskysme, aucun courant opportu-
niste n 'a recouru à une méthode aussi
monstrueuse » .

La « Pravda » lance enfin un ultime
appel à la réconciliation , dont le desti-
nataire est , de toute évidence , M. Mao
Tsé-toung : « L'histoire n 'absoudra pas
le dir igeant  qui, en un moment histo-
rique aussi crucial que le moment  pré-
sent, re fusera i t  de reconnaître que la
chose essentielle qu 'on lui demande est
de renforcer avec constante et par tous
les movens l'unité des partis commu-

La question katangaise
SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE

Le personnel actuellement en place
restera en fonction , et les soldats ka-
tangais  qui prêteront serment de fidé-
li té au gouvernement de 'Léopoldville
resteront dans  l' armée en conservant
leurs grades actuels .

Les règles en vigueur au Congo sur
le contrôle des changes seront app li-
quées à partir de lundi au Katanga.

Une équipe d'experts
Le « Comité monéta i re  congola is»

reçoit l'ordre de nommer  un admin i s -
t r a t eu r  pour la banque du Katanga ,
admin i s t r a t eu r  qui agira sous le con-
trôle  du comité. Tous les emp loyés de
la banque  resteront à leurs postes , mais
ils au ron t  désormais le statut d'«agents
du comi té  moné ta i r e ».

Le comité monéta i re  reçoit l'ordre
de veil ler  à ce que l 'échange des bil l ets
de banque katangais contre des b i l le t s
congolais  s'e f f ec tue  « d a n s  le p lus bref
délai ». Le gouvernement  central con-
gola is  g a r a n t i t  que « les détenteur s  de
b i l l e t s  k a t a n g a i s  ne subiront en aucune
façon de préjudice ».

Le gouvernement  congolais  demande
au tonds  moné t a i r e  in t e rna t iona l  de lui
f o u r n i r  une  équi pe d'experts f inanciers
pour  l' a ider  à app li quer ces mesures
monétaires.

Selon l'agence ghanéenne de presse,
M. Godfroid Munongo , min i s t r e  katan-
gais de l ' i n t é r i eu r , a déclaré à Mokambo
que M. Tschombe re tourn erai t  à Elisa-
bethvi l le  si la Grande-Bretagne et la
France garant i ssa ient  sa sécurité dans
la cap i ta le  katangaise.

Mme Tschombe à Bruxelles
Signalons que Mme Tschombe, femme

du président  ka t anga i s  est arrivée hier
m a t i n  à Rome en compagnie de ses
deux enfan ts , âgés de 15 et 3 ans. Elle
est repar t ie  dans l' après-midi par avion
à des t ina t ion  de Bruxel les .

Les « casques bleus »
occupent une ville

katangaise
Dans les milieux proches du com-

mandement des Nations unies à Léo-
poldville , on déclare qu'un élément de
« casques bleus » suédois a occupé, sans

coup férir, la ville de Kaniama , à en-
viron 160 kilomètres au nord de la
base de Kamina , leur point de départ.

De même source, on précise que le
chef tribal local aurait fait part de son
désir de coopération au chef du déta-
chement suédois.

Des informations non confirmées
font  état de nouveaux désordres dans
la province du Kasaï. Selon des té-
moins oculaires , un Belge , directeur
d'une scierie , et son adjoint , auraient
été capturés et exécutés.

M. Thant maintient
son refus de négocier

avec lil, Tschombe
Le secrétaire général des Nations

unies , M. Thant , maintient son refus
de négocier avec M. Tschombe, annonce
lundi  une déclaration officielle du
porte-parole de l'ONU.

Il y a eu abandon de leurs respon-
sabilités par M. Tschombe et ses col-
lègues , précise la déclaration , et les
conséquences de cet abandon « sont
soigneusement étudiées par le secré-
taire général ».

L'ONU n 'épargnera aucun effort pour
empêcher M. Tschombe ou quiconque
de pratiquer une politique de « terre
brûlée » au Katanga et ne permettra
à aucun officiel katangais retournant
à Elisabethville de préconiser une telle
p oli t i que , ajoute la déclaration.

La mise en œuvre de la loi
sur la protection civile

UNE TÂCHE DI FFICIL E

De notre correspondant de Bern e :
La loi fédérale du 23 mars I9G2 sur la protection civile est

entrée en vigueur au début de cette année. Il s'agit maintenant
de faire passer dans les faits ce qui n'est, pour l'instant, établi
que sur le papier.

C est une entreprise de longue ha-
leine , si l'on considère que la protec-
tion civile , organisée telle que l'a vou-
lu le législateur , exigera un effectif  de
plus de S00 ,000 personnes instruites.
Or , pour le moment , on ne dispose
que de cadres, encore insuffisants en
nombre.

Première consé quence des nouvelles
dispositions , le service de la protection
civile a passé au dépar tement  fédéral
de justice et police sous le nom d'Office
fédéral de la protect ion civi le .

Lundi après-midi , M. von Moos , con-
seiller fédéral , a présenté à la presse
l'état-major de cet office , MM. Fischer,
directeur , Bornhauser et Middendorp,
chefs de section.

Ce fut l'occasion , pour les journal is-
tes, d'entendre p lusieurs  exposés sur
les pré para t i f s  menés à chef en 1062 ,
sur les tâches prévues pour 1963 et sur
la construction des abris.

Au cours de l'année dernière , le ser-
vice de la protect ion an t iaé r ienne  a mis
au point les tableaux d' e f fec t i f s  pour
les états-majors et les formations  de
protection civile , les listes de matériel
et le programme d' instruct ion.

A ce propos , M. Fischer a insisté sur
le souci de simp l i f ie r  l ' ins t ruct ion , de
normaliser les d i f f é r e n t s  matériels  et
les équi pements  a f in  d'assurer la coo-
pération la plus efficace possible entre
la troupe de protection aérienne (un i -
tés mil i ta i res)  et les format ions  pure-
ment civiles.

LES CANTONS DOIVENT DONNER
LEUR AVIS

En 1963, les autorités fédérales de-
vront préciser les modalités de recrute-
ment et d'incorporation des hommes et
aussi des femmes (celles-ci à titre de
volontaires seulement ') qui composeront
les organismes de protection civile. Il
faudra , dans la même ordonnance ,
fixer les déta i ls  concernant l ' instruc-
tion , le droit de recours, le droit aux
dommages-intérêts, les disposit ions pé-
nales, les mesures de mobilisation et
l'application de la convention de Ge-
nève du 12 août 1949. Différentes par-
ties de cette ordonnance seront soumi-
ses aux cantons ces prochaines semai-
nes, le reste au printemps et vers la
fin de l'année.

En effet , les cantons doivent
^ 

donner
leur avis, puisqu 'aux termes mêmes de
la loi , ils « répondent de l'exécution des
prescri ptions fédérales (...), exercent ,
sur leur territoire, la surveillance et
la direction, surveillent l'exécution des
mesures ordonnées et la pré paration
des moyens et, au besoin, les assurent.»

On pense de la sorte qu 'à la f in du
premier trimestre de 196.1, l'Office fé-
déral, en collaboration avec les offices
cantonaux spécialement désignés et
aveo les communes, auront créé les
conditions ¦ permettant de mettre sur
pied le» organismes de protection. Il
faudra ensuite recruter les hommes
soumis à l'obligation de servir puis
faire comprendre au peup le la nécessité
de compléter les effectifs par des enga-
gements volontaires. C'est ce qu 'on ap-
pelle «le plan d'action psychologique ».

NÉCESSITÉ DE CRÉER
UN CENTRE D'INSTRUCTION

H sera Indispensable de créer un
centre d'Instruction pour la protection
civile, si possible combiné avec une
place d'armes des troupes de protection
aérienne. On a besoin , en effet , d'ins-
tallations importantes pour les services
d'alarme, d'observation , de liaison , pour
les exercices de lutte contre le feu ,
rnntn les effets des armes atomiques ,

biologiques et chimiques, pour les exer-
cices de sauvetage également. On a
prévu d'installer ce centre à Wangen-
sur-1'Aar , si l'on peut loger ailleurs les
écoles qui occupent la place.

Quant à l ' instruction , elle doit se
fa i re  de bas en haut.  Cela s ign i f ie
qu 'on commence par une ins t ruc t ion  gé-
nérale pour choisir , parmi ceux qui
l'ont reçue, les hommes qui man i fe s -
tent  le désir d'améliorer , de complé-
ter, d'approfondir  leurs connaissances
et d'assumer des responsabi l i tés  plus
lourdes. Les période s d ' i n s t ruc t ion  res-
tent  brèves cependant puisqu 'elles vont
de trois à douze jours.

PLUS DE 10,000 PERSONNES
La Confédérat ion a charg é de former

le personnel enseignant , les « m o n i t e u r s
cantonaux » d'abord , les chefs locaux
ensui te , ces derniers au nombre de 825
doublés chacun d' un remplaçant.  Il in-
combe , en revanche , aux cantons d'ins-
t ruire  les chefs subalternes , ce qui fai t
un e f fec t i f  de plus de 10,1)00 personnes,

La tâche est vaste , on le voit , et son
nccomnlissement exieera au minimum
cinq ans.

Enf in , la construction d'abris publics
et privés est réglée , pour le moment ,
par l'arrêté de 1950 qui nous a valu
déjà , dans les immeubles neufs , près
de 5.1,000 abris où trouvèrent  place
plus d'un mi l l ion  et demi cle personnes.
Le Conseil fédéral a toutefois  soumis
aux Chambres un projet de loi nou-
velle qui f ixe des exigences techni ques
sensiblements plus fortes. Il faudra
donc « consolider » la plupart des abris
existants.

Notons à ce propos qu'en 1962, on a
annoncé 6450 projets d'abri pour
240,000 personnes. Les construct ions
achevées à la f i n  de l'année permettent
d'accueil l ir  180,000 personnes.

Il faut  certes poursuivre cet effort
sans lequel l'organisa t ion  de la protec-
t ion c iv i l e , si m inu t i euse  fût-elle, per-
drai t  beaucoup de son efficacité.

Voilà l'essentiel des divers exposés
entendus et qui furent suivis d'une in-
téressante visite des salles où est ex-
posé le matériel le plus moderne que
l'on se propose d'acquérir pour la pro-
tection civile. G.P. La répression du banditisme

SUITE DE LA PREMIERE FAUE
Depuis hier , lundi matin , dans les

quartiers des banques et des grandes
entreprises (Urne et 2me arrondisse-
ments) , des détachements de C.R.S.,
mitra i l le t te  au poing, patrouillent dans
les rues. Par groupes de trois , ils ar-
pentent les trottoirs , dévisagent les
passants et , le cas échéant , demandent
leurs papiers d ' ident i té  à ceux qui leur
paraissent , sinon suspects , du moins
désœuvrés.

Dans les quartiers périphérique s , les
contrôles d'automobiles ont également
repris. Le schéma des opération s n 'a
pas varié depuis l'époque où la force
publique recherchait dans les coffres
des voitures les tas d'explosifs ou les
armes que transportaient alors les com-
mandos activistes. Placés de part et
d'autre de la chaussée , les gendarmes
ou agents de police stoppent les véhi-
cules , contrôlent  l ' ident i té  des occu-
pants  et le contenu de la mall e arrière
ou des colis ou paquets placés sur la
banquet te .  La vér i f icat ion est effectuée
avec méthode, sans gestes ni paroles
inuti les .

Rodés à ce genre de travail , fast i-
dieux sans doute , mais combien eff i -
cace dans la mesure même où il peut
empêcher quelques malandrins  en puis-
sance de préparer leur mauvais coup,
les policiers font preuve d'une extra-
ordinaire discrétion , démont ran t  ainsi

qu'en matière de police, la seule pré-
sence réelle des représentants de l'or-
dre constitue un élément certain de
sécurité.

Pas de mauvaise humeur
Quant aux Parisiens , ils donnent

tout à fait l'impression d'être satisfaits
de ce déploiement de forces de police.
Les agressions commises depuis trois
mois, tant dans la capitale qu 'en pro-
vince , les avaient à juste titre indignés
et, tout compte fait , les petits incon-
vénients  d'une fouille éventuelle leur
donnent plutôt un sentiment de con-
fiance et de sécurité qu'un complexe
de mauvaise humeur.

Un premier bilan du contrôle poli-
cier a été effectué après vingt-quatre
heures de vérifications : vingt - deux
arrestat ions ont été opérées. Petit gi-
bier de droit commun , reconnaissent
volontiers les autorités préfectorales
qui précisent par ailleurs que ce pre-
mier coup de balai est quand même

Te résultat de quatre mille sept cent
cinquante contrôles d'automobiles et de
neuf mille huit cent huit vérifications
d'identité. Un véritable travail de ta-
pisserie policière. Souhaitons qu'il don-
ne d'heureux résultats, plus concrets
si possible.

M.-G. Q.

Hockey sur glace
• Coupe de Suisse, quart de finale i
HC. Genève - Bâle 7-3 (2-1, 2-0, 3-2).

SK
0 Les coureurs de fond Italiens ont
réussi un véritable exploit. A la fin d'un
stage de plusieurs semaines en Suède, ils
se sont alignés contre les meilleurs spé-
cialistes Scandinaves, dans une épreuve
longue de 21 km. Marcello de Dorigo, qui
s'est classé quatrième , a réussi à. dis-
tancer des coureurs aussi connus que le
Norvégien Harald Groenningen et le
champion du monde des 30 km, le Fin-
landais Maentyranta.

Classement : 1. Roennlund (Su) 1 h
16*43" !-2. Persson (Su) 1 h 17'18" ; 3.
Jernberg (Su) 1 h 17'22" ; 4. de Dorigo
(It) 1 h 17'35" ; 5. Groenningen (Nor)
1 h 17'38" ; 6. Grahn (Su) 1 h 17'44'" i
7. Maentyrata (Fin) et Franco Nones (It)
1 h 17'58".
• La liste des participants aux 25mes
courses internationales féminines de Grin-
delwald comprend soixante-quatre noms
de treize pays différents. Parmi les favo -
rites qui ont dû renoncer à participer à
ces compétitions, on note Christl Haas
(Aut) blessée à une cheville et Heidi Biebl
(Al) grippée.

Le tirage au sort de l'ordre de départ
du slalom a donné les résultats suivants :

1. Marianne Jahn (Aut) ; 2. Christine
Goitschel (Fr) ; 3. Barbi Henneberger
(AI); 4. Pla Riva (It) ; 5. Heidi Mitter-
maeier (Al) ; 6. Marielle Goitschel (Fr) ;
7. Sieglinde Braeuer (Aut) ; 8. Annie
Famos (Fr) ; 9. Traudl Hecher (Aut) ;
10. Patricia du Roy de Blicquy (Be) ;
11. Erlka Netzer (Aut) ; 12. Nancy Holland
(Can) ; 13. Ulll Messerschmldt (Al) ; 14.
Christine Schwelzer (Arg ) ; 15. Traudl
Eder (Aut) ; 16. Adda Kalnz (Aut) ; 17.
Françoise Gay (S) ; 18. Edith Zimmer-
mann (Aut) ; 19. Inge Senoner (It) ; 20.
Jan Gisslng (GB).

Dans la deuxième manche, l'ordre des
départs sera Inversé pour les concurrentes
de 1-11 et de 12-29.
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(c) Dans la nui t  de vendredi a samedi ,
un ma land r in  s'est in t rodui t  dans les
locaux de la carrosserie d 'Auvernier  et
a fa i t  main basse sur une ponceuse
électri que. En revanche , il n 'a rien
trouvé dans le t iroir-caisse , qui est
prudemment  vidé chaque jour.

AUVERNIER
Vol cfniis une carrosser ie

~——_ - - 
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HUTTES
Un enfant se blesse en skiant
(c) Dimanche , un enfant , Claude Lebet,
qui skiait , a fai t  une chute et a été
blessé par l'arête d'une de ses « l a t t e s »
à un genou. Claude Lebet a été conduit
à l 'hôpital .

1HOTIERS
Une octogénaire

renversée par un cycliste
(sp) Samed i k 18 heures , M. B. L.
circulai t  à bicyclette à la rue du Châ-
teau en t e n a n t  régulièrement  sa dro i te
et en rou lan t  à une  a l l u r e  modérée .
A proximité de la bo u langer ie  Brunis-
holzer , a r r iva i t  en sens inverse  en mar-
chant  sur la gauche de la route , Mme
B. M. âgée de 81 ans . Celle-ci fit  un
écart et le cycliste ne put éviter de
renverser l'octogénaire. Mme B. M. souf-
fre d'une forte commotion cérébrale et
a dû recevoir les soins d'un médecin.

TAVANNES
Une Jambe cassée

(c) Alors qu 'ello skiait à Gstaad , Mlle
Danlèle Charpil loz est malencontreuse-
ment tombée et s'est fracturée une
jambe .

REMANIEMENT
DU GOUVERNEMENT
TCHÉCOSLOVAQUE

Le gouvern ement a été partiell e-
ment remanié en Tchécoslovaquie. On
relèvera , p armi les nombreux change-
ments op érés , que le ministère des
combustibles et de l'énerg ie est dédou-
blé.
L'EX-PRÉSIDENT DU SÉNÉGAL
ET CINQ DE SES MINISTRES
EN HAUTE COUR

Par 61 voix sur 64 députés présents,
deux abs ten t ions  et une  voix contre ,
l 'Assemblée nationale a décidé lundi
après-midi , en séance p lénière , de met-
tre en accusa t ion , devant  une  Haute  cour
de justice,  l'cx-président du Conseil ,
Mamadou Dia. Quatre membres de son
ancien gouvernement seront également
t r a d u i t s  devant  la H a u t e  cour.

Plusieurs voitures
ont été volées et saccagées

à Estavayer
(c) Dans la nui t  de samedi à dimanche,
une bande de peu intelligents .person-
nages s'en sont pris à plusieurs auto-
mobiles slationinées dans les rues d'Es-
tavayer. Ils ont tout d'abord volé une
petite voiture qu 'ils abandonnèrent pou
après, l ' inférieur dans on piteux état ,
sur un chemin du bord du lac. Les
dégâts ne sont pas très élevés.

Après ce premier coup, les voleurs
se rendirent à l'hôpital d'Estavayer,
devant lequel est construit un garage
ouvert , et qui abritai t  cotte nuiit-là la
voi ture  d'une  veilleuse de l'étab lisse-
ment .  En démontant  l'airrière du vé-
hicule , ils pairvirarent ¦ à pénétre r à
l'intérieur de celui-ci , mais ne purent
heureusement pas démarrer. Au même
¦endroit , ils s'en prirent également, mais
sans succès, à un vélomoteur qu'ils
laissèrent quelques dizaines de mètres
plus loin.  Ce fu t  finalement une tro i-
sième voi ture  qui reçut la visite de la
bande. Elle fut .  retrouvée .partiellement
démolie , le lendemain matin , près du
village de Gran'i 'es-Mannand.

Une autre tentative de vol eut encore
dieu , mais le cas n'est pas complète-
ment éclairci. La gendarmerie d'Esta-
vavor a ouvert une enquête.

CONFÉDÉRATION

BERNE (ATS) . — Dans le cadre des
discussions sur la conjoncture que le
Conseil fédéral entend poursuivre avec
les divers groupements économiques
et les associations d'employeurs et de
salariés , M. Schaffner , conseiller fé-
déral , chef du département de _ l'éco-
nomie publique, a présid é samedi der-
nier une conférence avec une déléga-
tion de la Fédération .suisse des syn-
dicats chrétiens-nationaux , à (laquelle
assistaient M. Bonvin , conseiller fédé-
ral , chef du département des finances
et des douanes , M. Schwegler, président
du directoire de la Banque nationale ,
ainsi que divers collaborateurs des dé-
partements préoités.

Il s'agissai t en premier lieu d'ouvrir
un échange de vues sur les nombreux
problèmes que soulève la « surchauf-
fe » économique, La discussion fut em-
preinte de franchise et prit lin tour
positif. Les entretiens se poursuivront
ce mois encore, d'abord avec les as-
sociations de salarié», puis avec les
organisation s patronales.

Les discussions
sur la conjoncture
au Palais fédéral

Fâcheuses conséquences
de la grève des journaux

new-yorkais

ETA TS-UNIS

NEW-YORK (AFP). — La grève des
typographes new-yorkais se poursuit et
la d ispar i t ion  des 5.700,000 exemplaires
de journaux tirés en semaine et des
7,200,000 tirés le dimanche a en t ra îné
le chômage de dix-sept mil l ions de
personnes. Le manque à gagner des
journaux est estimé à 300,000 dollars
par jour. L' industrie des spectacles est
par t icu l iè rement  touchée par la grève
et les kiosques à journaux essaient de
se rattraper en vendant des journaux
de province , lesquels n 'arrivent toute-
fois qu 'avec douze heures de retard.
Un nouveau quotidien a fait son appa-
rit ion et ne sera vendu que pendant
la durée de la crève.

Kennedy
SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE

Selon ce projet, les Etats-Unis et la
Grande-Bretagne , au cours d'une pre-
mière étape , mettraient immédiatement
à la disposition de l'OTAN un certain
nombre de leurs bombardiers stratégi-
ques nucléaires.

Deuxième étape, la cession à prix
coûtant par les Etats-Unis à la Grande-
Bretagne de missiles « Polaris », à char-
ge pour celle-ci de fournir les ogives
nucléaires qui doivent les équiper ain-
si que les sous-marins. En outre, la
Grande-Bretagne accepte l'abandon du
projet « Skybolt » sur lequel elle avait
tout d'abord construit sa défense.

Enfin , la troisième étape prévoit
l'affectation à une force de frappe mul-
tinationale — si elle est créée à ce
moment — des forces britanni ques
équi pées dé « Polaris » et qui ne seront
opérationnelles que vers 1970.

LONGUES ET DIFFICILES
Les Américains s'attendent à ce que

les négociations avec l'OTAN soient
longues et difficiles. Le général de
Gaulle , qui est un de ceux à convain-
cre au premier chef parce que la Fran-
ce possède déjà un embryon de force
nucléaire, a déjà été « contacté » sur
l'ensemble du problème par le président
Kennedy et par l'ambassadeur des
Etats-Unis à Paris, M. Charles Bohlen.
Le président français , qui s'est déclaré
résolu à poursuivre la création d'une
force de frappe française indépendante
n'a ni accepté ni rejeté l'idée d'une
force nucléaire multinationale , décla-
rant qu 'il lui fallait des explications
complémentaires.

C'est probablement une des raisons
de la venue à Paris de M. Bail et de
M. Finletter, le président Kennedy esti-
mant pour sa part que l'année 1963 est
celle où une décision doit être prise,
car il craint que l'alliance ne désa-
grège si l'idée de force de frappe in-
dépendante n'est pas abandonnée.

ROCHES

(c) Lundi à 12 heures , un automobiliste
circulant en direction Delémont-Moutier
voulut  dépasser, à la hauteur de Roches,
trois voitures en stationnement. Mal lui
en prit , car au même moment arrivait ,
en sens inverse une automobile portant
p laques neuchâteloises. La collision fut
inévi table .  Dégâts matériels d'environ
2000 francs et deux blessés légers. Les
conducteurs des véhicules sont MM. Bart
de Moutier et Tanner de la Chaux-de-
Fnn ri <;

Dépassement dangereux
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Kiosque-Tabac-Journaux
cherche remplaçante. Se présenter
au kiosque, place de l'Hôtel-de-Ville.

Training -cluh
Neuchatel — Reprise des cours

mardi 15 janv ier, à 18 h 30,
halle des Terreaux ;

vendredi 18 j anvier, à 16 h 30,
halles des Parcs

ACADEMIE M. DE MEURON
Réouverture des ateliers et des cours

aujourd'hui, à 20 heures
DESSIN avec modèle vivant

par A. Ramseyer (P.s.A.S.)
DESSIN PUBLICITAIRE

par C. Mojonnet (suppléant de A. Billeter)Inscriptions à l'entrée, dès 19 h 45,cour de l'hôtel DuPeyrou , Neuchatel'
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LA NEUVEVIIXE

(c) Les obsèques du colonel Franz
Waelcbll , vé té r ina i re  à la Neuvevil le ,
ont eu lieu samedi au crématoire  de ,
Bienne , en présence d'une nombreuse
assistance- M. Tschumi, membre du
Consei l  exécut i f  du canton de Berne ,
un rep résen tan t  du P.A.B., MM. Imliof ,
maire de la Neuvevi l le , Witerbacher , an-
cien consei l ler  na t i ona l  de Prêles, et
plus ieurs  autres personnalités étaient
présents à la cérémonie funèbre . L'élo-
ge du dé fun t  fut  prononcé par le pas-
teur Jcan-Willy Clerc, de la Neuveville.

Ucs obsèqnes
du colonel Wnelchli

ont eu lieu à Bienne

YVERDON

(.c; LAmai soir , a zu n .ni , un  ressor-
t issant  a l l emand , M. Franz Mayer , em-
ployé à la tour de forage d 'Essert ines-
sur-Yverdon , a fa i t  une  chute du ran t
son t ravai l .  Il a été t ranspor té  à l'hô-
pi ta l  d'Yverdon , assez sérieusement
blessé à une ja mbe.

En ouvrier fait une chute
à Essertincs

(c) lin séjour â Ja LCII K, la jeune
Mar t ine  Renfer  a fai t  une  mauvaise
chute à ski et s'est cassé une jambe.
Elle a dû regagner son domicile à
Evilard.

Des gardiens d'usine
ont fonctionné connue agents

de la circulation
(c) La circula t ion , aux  heures de poin-
te (12 et 18 h) , toujours  p lus  dense
aux abords de cer ta ines  grandes us ines
a incité une  importante m a n u f a c t u r e
blennoise, d'en ten te  avec les autorités
compétentes, d'assurer la c i r cu l a t i on
aux ahord s immédiats de l'us ine , par
son propre personnel . Lundi , les gar-
diens en quest ion qui , préalablement,
ont suivi des cours sp éciaux , sont en-
trés en fonction en qual i té  d'agents
de la circulation. Cette action doit être
pour les Biennois un exemp le à suivre
et prouve l'excel lente  co l l abora t ion  qui
existe entre la police et les chefs  d'en-
treprises.

BIENNE
Accident de ski

Une épicière fuee
à coups de marteau

GENEVE

A la Croix-de-Rozon

GENÈVE (ATS). — On a découvert ,
lundi matin , dans la cuisine de son
logis à la Croix-de-Kozon , Mme Hé-
lène Weber , âgée de 66 ans, épicière,
qui avait été tuée à coups de marteau.
Mme Weber avait l 'habitude , depuis
de nombreuses années, d'ouvrir son
épicerie de bonne heure. Le crime a
été découvert par un client , un fron-
talier français, qui venait chaque ma-
tin prendre au magasin des journau x
genevois. L'objet dont s'est servi le
meurtrier, est un marteau en forme
de masse qui a été retrouvé maculé
de sang dans un coin de la pièce où
gisait la pauvre femme.

La police a ouvert une enquête. A
l'heure actuelle on ne connaît pas les
mnbil efl  dn ce crime.

Les obsèques
de René Morax

à Morges

VAUD

MORGES (ATS) . — René Morax avait
désiré des obsèques strictement reli-
gieuses. Sa messe de requiem a été
chantée hindi, à 11 heures, à l'église
catholique de Morges , en présence de
nombreuses personnalités des lettres,
de la musique et des arts. M. Ernest
A nsermet était présent , ainsi que M.
Edouard-Ma rcel Saiwloz , sculpteur , et
Carlo H-e.mmerling, directeur du con-
servatoire de Lausamne. Le théâtre du
Jorat était représenté pair MM. Gaston
Bridai, président d'honneur, Jean
Schnetzler, président actuel , et Jacques
Béranger, ot par Mme Ma rguerite Ca-
vadaski. La Chanson valaiisann e avait
envoyé une délégation. Le théâtre mu-
nicipa l de Lausanne, la Société des
écrivains vaudois et l'Association ro-
mande des auteurs dramatiques avaient
•envoyé des couronnes. M. O'Gonmor,
consul général de France à Lausanne,
était aussi présent, aiinsi que la Mu-
nicipalité de Morges avec un huissier.

Devant l'église, après la messe, une
délégation de la Soci été cantonale des
chanteurs vaudois, dirigée par Robert
Mermoud , a chanté deu x chœurs de« Tell ¦. Puis l'inhumation fut  f a i t e
dans l ' in i t j iTni tp .

P ItBl BrW L iJ\JLU Mardl Pas de
'WSmÊm*-' restauration

FOI MONDIALE BAHA'IE
CE SOIR, à 20 h 30, salle des sociétés

Restaurant Beau-Rivage
EXPOSÉ ET DISCUSSION

Entrée libre. Pas de collecta



Le comité de la Société féminin e de
gymnast ique , Ncuchâtel-Ancienne fait
part  à ses membres du décès de

Madame WURGER
mère de Madame T. Chanel , membre
ac t i f  et honoraire.

Monsieur et Madame
Michel JEANNERET-BURGY, Chris-
tine et Patricia ont la grande joie
d'annoncer la naissance de

Françoise-Corinne
le 4 janvier 1963

Maternité Les Hauts-
Neuchâtel Geneveys

La direction et le per sonnel de l' en-
treprise Marsa S.A. a le triste devoir
d'annoncer  le décès de

Monsieur André LIÂRDET
administrateur de la Société

Les obsèques auront lieu à Genève,
le mercredi 9 janvier.

Monsieur et Madame
J.-P. THIÉBATJD-PERSOZ et Chantai
ont la grande joie d'annoncer la nais-
sance de

Marie-Madeleine
7 janvier 1963

Maternité
Neuchatel Cressier

L'incendie des Cœudres
près de la Sagne

/LIRE NO TRE REPOR TAGE EN PAGE 8)1
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Voici ce qu'il reste du café-restaurant de la gare des Cœudres.
(Photo Avipress - J.-P. Baillod.)

Ne crains rien, crois seulement.
Marc 5 : 36.

Monsieur et Ma dame Silvius von Kes-
sel ;

Monsieur et Madame Jacques Ribaux
et leurs enfants ;

Monsieur et Madame Montimer von
Kessel , leurs enfants  et petits-enfants,
à Goslar ;

ainsi que les familles parentes et
ail iées,

ont la profonde douleur de faire  part
de la mort subite, dans  son quat r ième
mois, de leur chère pet i te

Isabelle - Marie - Dorothée
Neuchatel , 4 janvier 1963.

(Cassardes 6)

L'ensevelissement aura lieu au cimetière
de Beauregard, entrée sud, mardi 8 jan-
vier 1963, à 15 heures.

Le soir étant venu , Jésus dit t
« Passons sur l'autre rive. »

Tous les parents de

Madame Louise NOYER
née GUILLOD

ont le chagrin de faire part de soo
décès, survenu dans sa 92me année.

L'incinération aura lieu à Neuchatel,
mercredi 9 janvier 1963. Culte à la
chapelle du crématoire, à 15 heures.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Monsieur et Madame Jean Cailler-
Renaud , à Genève ;

Monsieur et Madame Henri Golay-
Renaud , à Bôle, leurs enfants et pe-
tits-enfants ;

Monsieur et Madame Adrien Desau-
les-Renaud, à Saules, et leurs enfants}

Monsieur et Madame André Renaud-
Wenger, à Neu chatel, et leurs enfants;

Monsieur et Madame Henri Klein-
Renaud , à Peseux , et leur fille ;

les enfants et petits-enfants de feu
Emile Renaud ;

les familles parentes et alliées,
Ont la douleur de faire part du.

décès de

Madame Henri RENAUD
née Lina SCHM1ED

leur très chère maman, grand-maman,
arrière-grand-maman, sœur, belle-
sœur, tante, parente et amie, que
Dieu a rappelée à Lui, dans sa 83me
année, après une pénible maladie.

Bôle, le fi janvier  1063.
(Le Cèdre)

Maintenant l'Eternel, mon Dieu,
m'a donné le repos.

1 Rois 5 : 4.

L'ensevelissement aura lieu au cime-
tière de Fenin , mercredi 9 janvier.

Culte au temp le, à 14 heures.

Culte pour la famille au domicile
mortuaire, à 13 heures.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Le comité de l'Union p édagog ique
neuchâteioise a le pénible devoir d'in-
former ses membres du décès de leur
collègue et ami

Monsieur Max BÉGUIN
instituteur

Pour les obsèques, se référer à l'avis
de la famille.
¦il m iiimm« ¦¦¦¦¦mi ¦

Sois fidèle jusqu 'à la mort et je
te donnerai la couronne de vie.

Apoc. 2 : 10.

Madame Max Béguin-Jaquet ;
Monsieur et Madame Claude Bugnon-

Béguin et leur fils Alexandre ;
Monsieur et Madame François  Jacot-

Béguin ;
Monsieur François Béguin ;
Mademoisel le  E l i sabe th  Béguin ;
Monsieur Henri Blanc ;
Monsieur et Madame André  Barbezat-

Jaquet  ;
Monsieur et Madame  Emer Jeanneret-

Jaquet , leurs enfants  et pe t i t - f i l s  ;
a ins i  que les famil les  parentes et

alliées,
ont  la g rande  douleur d'annoncer  le

décès de

Monsieur Max BÉGUIN
instituteur

leur très cher époux , père , g rand-p ère,
frère , beau-frère, p a r r a i n  et ami , que
Dieu a repris à Lui , dans  sa ll.ïme année,
après une  pén ib l e  maladie.

Neuchatel , le 7 j anv ie r  1963.
(Ecluse 64)

Car vous êtes morts, et votre vie
est cachée avec Christ en Dieu.

Quand Christ, votre vie, paraîtra,
alors vous paraîtrez aussi avec lui
dans la gloire.

Col. 3 : 3-4
L'ensevelissement, sans sui te, aura

lieu jeudi  10 janvier .
Culte à la chapelle du crématoire, à

11 heures.

Domicile mortuaire : hôpital de la
Providence.

Prière de ne pas faire de visites.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

AU CONSEIL GENERAL DE NEUCHATEL
Opérations immobilières - La création de nouvelles places de parc
et de garages souterrains - L'aménagement de nouveaux terrains

d'entraînement physique pour les écoles et les sociétés
(Séance du 7 janvier 1963, à 20 h 15. — Présidence : M. Albert Millier, président)

Le Conseil général a tenu hier soir
sa première séance de l'année. Il a
tout d'abord nommé M. Maurice Jean-
renaud , ingénieur civil, membre de la
commission de l'Ecole de mécanique et
d'électricité, en remp lacement de M.
Georges Corbet , démissionnaire.

Puis il a approuvé par 21 voix sans
opposition la vente d'une parcelle de
terrain de 1133 mètres carrés, au prix
de 32 fr. le mètre carré, à Pain-Blanc,
et la vente d'une parcelle cle 985 mètres
carrés, au prix de 37 fr. le mètre carré,
aux Quatre-Ministraux.  Le groupe so-
cialiste s'est abstenu dans ces deux vo-
tes, étant  opposé à l'aliénation de ter-
rains communaux.

Par 34 voix sans opposition , l'assem-
blée a approuvé l'achat de parcelles de
vignes, d'une surface totale de 1384
mètres carrés, à Auvernier, au prix de
15,000 fr., soit 10 fr. 85 le mètre carré
environ. M. Cl. Junier (rad.), au nom
de son groupe, relève l'intérêt de ces
opérations immobil ières, de même que
M .  F. Veillon (lib.). Quant à M. A.
Galland (soc) , il approuve cet achat,
qui a pour e f fe t  de soustraire des ter-
res à la spéculation. Toutefois des ha-
bitants d'Auvernier s'étonnent de ces
opérations.  M. Pierre Mey lan , directeur
des domaines, répond que. la ville ne
cherche pas à dé posséder des peti ts  vi-
t icul teurs  de leurs vignes. En réalité,
ce sont des v i t i cu l teurs  qui offrent
leurs terrains à la ville , laquelle consi-
dère ceux-ci comme terrains d'échange
futur.

Pour de nouvelles places de parc
¦ M. J .  Meyra t  (soc.) développe sa mo-

tion priant le Conseil communal d'étu-
dier la création de nouvelles places de
parc, garages souterrains, etc., à l'ins-
tar de ce qui se fait  dans d'autres vil-
les. Il relève que non seulement les au-
tomobilistes, mais aussi toute la popu-
lation est intéressée à l'aménagement
de nouvelles places de parc. Techni-
quement, cela ne pose pas de problè-
mes. On pourrait  envisager des gara-
ges souterrains au nord de la rue des
Bercles, à l'Evole sous les prisons. Ces
garages pourraient être conçus comme
abris  de PA , d'où la possibilité de re-
cevoir des subventions 'fédérales.

M. J .  Carbonnier (lib.) appuie cette
motion, en a joutant  que le problème
du parcage est aigu également dans la
péri phérie de la ville (à la gare, par
exemple). On pourrait étudier égale-
ment la création d'un garage sous le
futur théâtre, de même que des garages
payants, dans lesquels l ' initiative pri-
vée et la vi l le  seraient  intéressées.

Pour M. M.  Challandes . (rad.), si la
motion lui parait  sympatbi que, il n'est
pas possible actuellement de faire de
gros e f fo r t s  dans toutes les directions.
II pense que nos moyens financiers se-
raient mieux util isés pour le moment
dans la construction de logements et
de locaux scolaires.

M. Fernand Martin , directeur des tra-
vaux publics, comprend que M. Meyrat
s'inquiète. Mais le Conseil communal
n'a pas a t tendu cette motion pour met-
tre à l'étude divers projets, dont celui

d'un parc souterrain sous le préau du
collège des Terreaux. Mais les inconvé-
nients sont importants : frais considé-
rables (10,000 fr. la place pour une
voiture, bruit, sorties). La solution
place du Port est meilleure, mais il
faut attendre le choix du tracé de
la route nationale. D'autres études con-
cernent les Bercles et l'Evole. Le Con-
seil communal ne s'oppose pas à ' la
motion qu'il juge cependant superflue.

M. R. Meylan (nouvelle gauche) ap-
puie l'avis de M. Challandes et estime
que le problème des locaux scolaires
et des logements doit avoir la priorité.

La motion est adoptée par 20 voix
contre 8.

Pour des terrains d'entraînement
physique

Comme nous l'avons publié, MM.  M.
Challandes (rad.), H. Verdon (soc.) et
D. Wavre (lib.) ont déposé une motion
demandant au Conseil communal d'étu-
dier l'aménagement simple de terrains
appropriés aux besoins de l'éducation
physique moderne. M. Verdon déve-
loppe cette motion intergroupes en
prônant la valeur éducative du sport
et en relevant le nombre insuff isant
de terrains à la disposition de l'éduca-
tion physique scolaire et extra-scolaire.
Il n'est pas besoin d'installations
luxueuses. Avec 100,000 fr., il serait
possible de créer trois terrains ou
même plus. M. Challandes pense que
le sport est le corollaire de l'école et
de la création de nouveaux quartiers
d'habitation. L'aménagement des ter-
rains pourrait  se faire rapidement.
Pour M. Wavre, si l'on veut aménager
des places de ce genre, il faut  y croire.
D'autre part, il est nécessaire que la
commune prenne l'avis des maîtres
d'éducation physique.

M. Fernand Mart in , directeur des tra-
vaux publics, souligne que l'aménage-
ment de nouvelles p laces de sport est
en cours. Des terrains de gymnastique
viennent d'être te rminés  à Serrières et
dans l'ancien cimetière du Mail. Eu
plus des nombreux parcs pour les pe-
tits enfants, en plus des places de
sport officielles, la population et les
jeune s disposent de sp lendides places
de jeu au Mail , au Plan , à Puits-Godet,
au Verger-Rond l'hiver, à la Comba-
Cervav derrière la Roche-de-1'Ermitagc,
au Chanet, et on oublie trop souvent
que tous nos préaux d'école sont à la
disposition de la jeunesse, en dehors
des heures de classe. Des aménage-
ments pourront être faits au Chanet,
au Puits-Godet, au vallon de l'Ermi-
tage, à Maujobia , au Bois de l'Hôpital.
Le Conseil 'communal accepte la mo-
tion , étant entendu qu 'il s'agira bien
d'aménagements s imples.

La motion est adoptée par, 31 voix
contre une.

La démolition d'immeubles anciens
A la séance précédente , M. J .-P. de

Bosset (lib.) avait interpellé le Conseil
communal au sujet de la démolition
d'immeubles anciens et souvent présen-
tant une valeur architecturale certaine ,
demandant à l'exécutif s'il envisageait
de prendre des mesures pour restreindre
ou empêcher certaines démolitions.

M. Fernand Martin répond que le
Conseil communal se préoccupe de ce
problème. Malheureusement, aucune dis-
position légale ne lui permet d'interdire
une démolition. Une question a été
posée à ce sujet lors de la dernière
session du Grand conseil et le président
du Conseil d'Etat a répondu que le
problème était à l'étude. C'est seule-
ment lorsqu'une réglementation canto-
nale existera que la ville pourra interve-
nir. En attendant, le Conseil communal
ne peut pas rester inactif. Il pense que
d'autres mesures doiven t être prises
pour rendre ces démolitions plus d i f f i -
ciles. Il pourrait être indi qué de com-
pléter le règlement d'urbanisme, afin
de donner plus de force à l'autorité
désireuse de sauvegarder quelques
beaux immeubles non classés. Le Con^
seil communal a décidé de nommer
une commission chargée d'étudier ce
problème très délicat.

La route nationale No 5
M. M. Jacot-Guillarmod (lib.) déve-

loppe la question qu 'il a posée au su-
jet de la traversée de la ville par la
route nationale No 5, rappelant que la

commission consultative est au travail
depuis près d'une année et que rien de
ses délibérations n'a transp iré. Nous
sommes à la veille du moment où une
décision doit i r rémédiablement  inter-
venir. Ne va-t-on pas tout-à-trac nous
proposer une solution qui ne sera pas
de notre goût et à laquelle il faudra
néanmoins se résigner parce qu 'il sera
trop tard pour influencer les études
entreprises ? L'opinion publi que s'in-
quiète à nouveau sérieusement. II con-
vient de ne plus tarder à l'éclairer.

M. Fernand Martin répond que la
commission consultative n'a pas encore
terminé ses travaux et qu'en aucun cas
le projet définitif retenu ne sera sou-
mis à l'Etat san s que le Conseil général
n'en discute.

Feux de position s.v.p. !
M. J .  Carbonnier (lib.) développe en-

fin sa question au sujet de l'obligation
— pas observée — qu'ont les auto-
mobilistes de circuler avec leurs feux
de position dans les rues suf f i sam-
ment éclairées. Qu'entend faire dans
ce sens le Conseil communal  ?

M. Fritz Humbert-Droz, directeur de
police , répond que le problème préoc-
cupe la police, qui va entreprendre très
prochainement une campagne in t en -
sive auprès des automobilistes.  Les
agents donneront des avertissements
pendant une certaine période , au-delà
de laquelle la loi sera app liquée stric-
tement.

Séance levée à 21 h 30.
D. Bo.

La Fédération des sociétés du pied du Jura
examine le projet d horaire

Au mois de janvier, on parle nouveaux trains

Si une hirondelle ne fait pas le printemps, PassemMée de la Fédération
des sociétés du pied du Jura apporte dans la brume de janvier, une bouf f ée
d'air printanier puisqu'il y est question de l'horaire de la prochaine saison.

A dire vrai, les débats sont plutôt
empreints de technique que de poésie
mais l'exposé introductif de M. André
Marguerat, directeur du 1er arrondisse-
ment des C.F.F. touche à des questions
fort intéressantes de l'actualité ferro-
viaire. Nous aurons certainement l'oc-
casion d'y revenir.

Pour l'instant, relevons l'essentiel du
débat consacré à l'horaire proprement
idit .par l'assemblée de lundi tenue à
sNeuchâtel sous la présidence de M.
Ernest Béguin,

L'assemblée (qui s'est donné un nou-
veau secrétaire, M. Alex Billeter) a
enregistré avec satisfaction la création
de l'Hispania, train international re-
liant le Danemark, l 'Allemagne et la
Suisse (via le Jura et Neuchatel ) au
sud-ouest de la France et à l'Espagne.

En revanche, les communication s de
la ligne du pied du Jura avec Zurich,
principalement les trains d'affaires du
matin à l'aller et du soir au retour
demeurent insuffisantes. L'assemblée a
été fort  sensible au fait que la modeste
amélioration obtenue l'an dernier au
train du matin ait été purement et
simp lement abandonnée par l'autorité
fédérale supérieure, sur recours du can-
ton d'Argovie on s'est aperçu à cette
occasion que les intérêts de la ligne
du p ied du Jura pesaient peu dans la
balance au regard de positions acquises
par nos puissants confédérés argoviens !

Pour l'instant, la Fédération repren-
dra avec ins is tance sa demande d'un
train rap ide mat ina l  pour Zurich. Au
retour le soir, le train 23G (ancien 120)
était primitivement un « léger » Zurich-
Genève ; il s'en va aujourd'hui vers le
Valais  et son heure de départ de Zurich
(17 h 11) est défavorable. Le train
via Berne, bien meilleur, part à 17 h 35,
Nous faisons ici encore les frais de l'en-
combrement des lignes à cette heure
de la journée.

On a relevé une nouvelle fois à oe
propos qu 'après 13 h 32 on ne peut
plus se rendre de Zurich à Genève
par la ligne du p ied du Jura. Nous
sommes ici dans un cercle vicieux-
Faute de bons t ra ins , le trafic diminue
et l'on fa i t  état de cette diminution
pour amoindr i r  le peu qui reste.

La Fédération a fa i t  sienne, pour
te rmine r, u n e  demande  bàloise  (voitu res
Bri gue-BAle au train 239) et deux au-
tres qui ont trait aux re la t ions  de
soirée de Lausanne  et de Zurich vers
Neuchatel  et B ienne .  De Lausanne, il
f a u d r a i t  un dé p a r t  p lus t a rd i f  que
l'ac tuel  (22 h 02) et de Zurich le
t r a i n  p a r t a n t  à 22 h 05 le dimanche
seulement devrait circul er tous les
jours .

Les rives est et sud-est du lac de
Neuchatel sont actuellement menacées,
comme on le sait , du point de vue bio-
logique. Leur flore et leur faune est en
diminu t ion .

Interrogé pair un confrère, M. Luc
H o f f m a n n , directeur de la station bio-
logique de la Tour-du-Valaf , et vice-
président de l'association in te rna t iona le
pour la protection de la n at u r e , qui
a son siège à Morat, a expliqué de
la minère  suivante ce phénomène : c'est
l'assèchement des région s humides, des
marais et des bordures des lacs, ainsi
que la modification des niveaux d'eau
qui constituen t le danger réel .

Le dépeuplement biologique
des rives du lac

$m j t t mt&y mt
Il y a un demi-siècle

En 1913, les recettes de l 'Etat
étaient bud g étées à 5,6 millions de
Jrancs et les dépenses à 6,3 mi l-
itions. En 1963, nous en sommes à
des chiff res dépassant 70 mill ions
de f rancs. Que l chemin p arcouru !

Pour le Conseil d 'Etat d'alors,
l'-événement capita l de l'année 1913
:au po int de vue f inanc ie r  et éco-
nomique, a été le rachat par la
Confédérat ion du chemin de f e r  du
Jura neuc hâtelois, opération deve-
nue ef f e c t i v e  dès le 1er ju i l le t .  Dans
l'intérêt du cai.ton aussi bien que
dans l 'intérêt général, le gouverne-
ment pense qu'on pe ut  se f é l i c i t e r
de ce rachat. Mais f inancièrement,
ajoute-t-il, l'opération est moins
bonne pour  l 'Etat de Neuchatel.

Au chapitre des impôts, le rap-
port de gestion re lève que c'est en
1913 que le mandat d 'imp ôt-c hèque
a été déf ini t ivement introduit. Pour
le contribuabl e, c'est un demi-siècle
de voyages douloureux à la poste !

En novem bre 1913, grand débat
au Grand conseil au suje t  des mé-
thodes et procédés d 'instruction
des recrues à la caserne de Colom-
bier. Le drill a été mis en accusa-
tion. Des incidents survenus sur
¦notre place d'armes ont été montés
en épingle p ar toute la presse suis-
se. Les députés  neuchâte lois aux
Chambres interviennent en décem-
bre lors de la session par lementaire
et M.  H o f f m a n n, chef du départe-
ment militaire f é d é r a l, reconnaît
que des erreurs ont été commises.

Dans le domaine des sports, no-
tons que le Conseil d'Etat a auto-
risé la cancellation de la route des
'ÇEplatures le samedi 25 janvier de
"t 8 à 6 heures du soir pour l'arrivée
des pa rticipants à la course mili-
taire en skis attelés. Cette course
n'a cependant pas eu lieu, vu le
manque de neige. En revanche,
p lein succès pour la course de côte
automobile , organisée par la Sec-
tion neuchâteioise de l'A.C.S., entre
les Fabriques de Boudry et la
Tourne, par Trois-Rods, Chambre-
lien et Rochefo r t .

NEMO.
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Une zone réservée en prévision
de la route nationale N° 5

Préjuge-t-on la solution du problème
de la traversée de Neuchatel ?

Hier soir, M a été question ou
Conseil général de la traversée de la
ville par la route nationale No 5. A
une question posée par un conseiller
général, le représentant du Conseil
communal a répondu ... qu'aucune ré-
ponse ne pouvait être encore donnée,
puisque la commission consultative
chargée d'examiner le problème
n'avait pas terminé ses travaux. Elle
s'est réunie jusqu'ici sept fois. Sa pro-
chaine séance est fixée au 23 janvier
et au cours de celle-ci la commission
prendra connaissance d'études rela-
tives à divers tracés établis par les
services techniques de la ville, en col-
laboration avec ceux de l'Etat. Le
porte-parole de l'exécutif n'a pu dire
quand la commission terminerait ses
travaux mi quand elle déposerait son
rapport final. Il a tout au plus déclaré
qu'en aucun cas une solution défini-
tive ne serart soumise à l'Etat sans
que le Conse'l général en ait discuté
préalablement.

Cette commission siège depuis mars
1962 et on comprend — vu l'impor-
tance du problème en discussion —
que l'impatience gagne peu à peu
l'opinion. Celle-ci veut bien admettre
que tous les tracés possibles soient
étudiés à fond par la commission,
mais elle a le droit de s'émouvoir
quand elle perçoit dans certains faits
qu'ions solution définitive paraît,
pour certains, déjà trouvée. La preu-
ve en est l'établissement d'une zone
réservée en vue de l'étude de la
roule nationale No 5 sur le territoire
de la ville de Neuchatel. C'est le 12 dé-
cembre dernier que le déportement
fédéral die l'Intérieur a arrêté cette
zone, quii comprend l'espace situé en-
tre le lac et la place Pury, les rues
des Epamcheurs et Saint-Honoré, le
faubourg du Lac, la rue de la Pierre-
à-Mazel, à l'exception des massifs
d'immeubles du quartier des Beaux-

Arts. Cette zone est créée «en vue
d'assurer la libre disposition des ter-
rains nécessaires à la construction de
la route nationale No 5 pour la tra-
versée de Neuchatel ». « Pour être va-
lable, l'autorisation de construire à
l'intérieur de la zone réservée doit
être approuvée par le département
fédéral de l'Intérieur. » « La zone ré-
servée doit être supprimée dès la
fixation définitive des alignements. »
Le plan de cette zone était affiché
hier soir dans la salle du Conseil
général.

Cela signifie-t-ij que la commission
consultative doit se limiter désormais
à étudier les seuls tracés inclus dans
cette zone réservée, soit le tracé par
le bord du lac ou l'amélioration du
tracé actuel ? La commission conserve-
t-elle au contraire toute sa liberté ?

Des explications officielles, plus
comp lètes que celles données hier soir
au Conseil général, nous semblent
nécessaires.

D. Bo

La police cantonale communique la
statisti que des accidents de la circula-
tion survenus dans le can ton  de Neu-
chatel, au cours du mois de décembre
1962.

Il y a eu 90 accidents  qui ont fait
67 blessés et 3 tués. 75 accidents ont
provoqué des dégâts matériels de plus
de 200 francs.

Un professeur de rVenchâtel
en Turquie

M. Phili ppe Muller , professeu r à la
facul té  des lettres de notre Univers i t é
est ac tue l lement  l ' i n v i t é  des univers i tés
d'Ankara et d'Istamboul, où il est ap-
pelé à donner  cinq conférences de phi-
losop hie  et de p sychologie indust r ie l les .
A son retour, M. Muller sera reçu par
le groupe grec de la Nouvelle société
helvét i que , à Athènes.

Nouante accidents
ont en lieu flans le canton

en décembre

EN DÉCOUPANT UNE TOLE
AU CHALUMEAU

Hier matin , vers 10 h 45, un ouvrier
de l'entreprise de démolition d'auto-
mobiles Bruno Borer , Draizes 61, s'est
grièvement brûlé  au visage.

Il s'agit de M. Alberto Gualberti , né
le 18 avril 1933, domicilié rue des
Granges 23, Peseux. Il était occupé à
découper une tôle au moyen d'un cha-
lumeau , lorsque des éclats de maté-
riaux en fusion mirent  le feu à un
récipient de benzine qui se trouvait
à proximité.

C'est en voulant  sortir le récipient
que M. Gualberti  a été brûlé. Deux
agents de la police locale ont établi
le rapport.

Selon un coup de téléphone à l'hô-
pital de la Providence , où il se t rouve ,
le blessé ne serait pas dans un état
très grave.

Un ouvrier d'un chantier
de démolition de Neuchatel

se brûle le visage
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Quel temps fera-t-il aujourd'hui
dans la région ?

Ciel généralement très nuageux
ou couvert. Baisse de la température.

(Le bulletin complet est en page 8)

Vous lirez aussi :
9 En page 8 :

• « La Foire d'empoigne » au théâtre
de Neuchatel.

• A la recherche de M. X. dans les
rues de notre ville.

9 L'incendie des Cœudres.

Dieu est amour.

Les enfants et pe t i t e s -en fan t s, a in s i
que les f a m i l l e s  parentes  et a l l i é e s  font
par t  du décès de

Monsieur Ernest REUBI
leur cher père , grand-père, p a r e n t  et
ami , que Dieu a rappelé à Lui , après
une p é n i b l e  m a l a d i e ,  dans  sa 77me
aimée , le (i j anv ie r  1963.

L'ensevel i ssement , sans s u i t e , aura
lieu mercredi  9 j anv i e r , à 14 heures,
à Sain t -Bia ise.

Domici le  m o r t u a i r e  : hosp ice de Cres-
sier.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part É
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Seigneur, je remets mon âme

entre vos mains.

Monsieur Alphonse Jaggi-Béguin, à
la Chàtagne ;

Madame et Monsieur Charles Wyss-
Jaggi et leur petite Marie-Josée, à la
Chaux-de-Fonds ;

Mademoiselle Moni que Jaggi, à la
Chàtagne ;

Monsieur et Madame Augustin Béguin-
Imhof , aux Grattes ;

Madame et Monsieu r Henri Ducom-
mun-Béguin et leur fille , à Peseux ;

Madame et Monsieur Henri  Schuwey-
Jaggi , leurs  en fan t s  et pet i t s -enfants,
aux U.S.A. et Chili ;

Monsieur et Madame Emile Jaggi-
Chapalley et leurs enfan t s , à la Villette
(Fr) ;

Monsieur et Madame Ernest Béguin-
Gretillat et leurs enfants, à Bôle ;

ainsi que les familles parentes et
alliées on t  le très grand chagrin de
fa i re  par t  du décès de

Madame Marguerite JAGGI
née BEGUIN

leur très chère et bonne épouse, maman ,
g r a n d - m a m a n, f i l l e , sœur, belle-sœur,
tante, cousine, parente et amie que Dieu
a rappelée à Lui après une  pénible
maladie  suppor tée  c h r é t i e n n e m e n t , dans
sa 56me année , munie des sacrements
de l'Eglise.

La Chàtagne, le 6 janvier  1963.
La messe de sépu l tu re  et l'ensevelis-

sement  auront  lieu au Cerneux-Péqui-
gnot le mercredi  9 j a n v i e r  à 10 heures.

Le corps est dé posé en l'ég l ise  pa-
roissiale  du Cerneux-l'é q u i g n o t .

R.I.P.

Le présent avis tient lieu de lettre de
faire-part.


